
Le PC tchécoslovaque intensifie
ses attaques contre la Pologne

Encouragé par M. Leonid Brejnev

Encouragé par M. Brejnev, le Congres
du PC tchécoslovaque a intensifié hier
ses attaques contre les «ennemis de la
Pologne», tandis qu'à Varsovie, le syndi-
cat Solidarité citait un de ses conseillers
selon lequel seule une «intervention»
pourrait sauver les «durs» du POUP de
la rébellion de la base.

La déclaration , publiée dans le bulle-
tin du syndicat Solidarité, émane de M.
Jann Olszewski, avocat et conseiller de la
section varsovienne de Solidarité.
L'agence PAP a annoncé que le général
Wojciech Jaruzelski, premier ministre,
avait la grippe. On s'était demandé si
l'annulation de son adresse au Parle-
ment n'était pas liée aux informations
faisant état d'un renforcement des uni-
tés soviétiques autour de la Pologne. La
session du Parlement polonais a été

Entouré par l'homme fort de Prague, M. Husak et M. Bilak, membre du Praesidium
du PC tchèque (à gauche), M. Brejnev assiste à l'ouverture du 15e congrès du

PC tchécoslovaque. (Bélino AP)

ajournée au 10 avril. Le journal de l'ar-
mée polonaise «Zolnierz Wolnosci» a
rapporté hier que les manœuvres militai-
res du Pacte de Varsovie se poursui-
vaient (alors qu'elles devraient être ter-
minées depuis longtemps).

POUR JUSTIFIER
UNE INTERVENTION

Dans le bulletin de Solidarité, M. Ols-
zewski estime que le passage à tabac des
trois syndicalistes à Bydgoszcz le 19
mars, visait à provoquer une grève géné-
rale, pour justifier une intervention.
«Une telle situation peut se renouveler,
et par conséquent il faut trouver d'au-
tres méthodes que la grève pour faire
pression sur le gouvernement», ajoute le
conseiller.

La presse polonaise a annoncé sans

commentaire le départ de la délégation
polonaise pour le Congrès du PC "tchéco-
slovaque à Prague. Elle est dirigée par
M. Stefan Olszowski, considéré comme
un «dur» au bureau politique du POUP.

t Suite en dernière page

SQUATTERS EXPULSES

Des jeunes squatters menacent de sauter dans le vide si la police les menace.
(Bélino API

Dans la ville de Nuremberg

La police a expulsé manu militari hier plusieurs dizaines de jeunes gens
qui occupaient depuis samedi un immeuble désaffecté dans lequel ils
s'étaient retranchés à Nuremberg.

Les policiers ont donné l'assaut à l'aube et procédé à 21 interpellations.
Quatre des squatters ont réussi à gagner le toit et ont menacé de sauter

dans le vide si les représentants de l'ordre ne se retiraient pas. Un
psychologue a été envoyé sur place pour tenter de les ramener à la raison.

De nombreuses occupations similaires se sont produites au cours de ces
derniers mois en Allemagne, où des jeunes,gens protestent ainsi contre la
pénurie de logements sociaux, (ap)

Les USA et l'Afrique
OPINION

tes relations entre l'Afrique du
Sud et les Etats-Unis.

Depuis l'avènement de M.
Reagan, elles ont beaucoup
changé. Certes, ce n'est pas en-
core l'amitié chaleureuse mais le
rapprochement des liens est cer-
tain.

En termes diplomatiques, le se-
crétaire d'Etat américain, Alexan-
der Haig, vient de déclarer à ce
propos: «Les prévisions sur des
changements radicaux de notre
politique à l'égard de Pretoria ne
sont pas justifiées, mais la politi-
que de l'administration Reagan
sera différente de celles des ad-
ministrations précédentes».

Comment interpréter ces paro-
les?

Pour les saisir convenable-
ment, il faut avoir en tête la pé-
nétration soviétique en Afrique,
via, d'une part, les anciennes co-
lonies portugaises, via, d'autre
part, la Libye.

Parce que M. Kissinger ne
s'est guère soucié de l'Afri que, à
l'exception de l'Egypte, les Occi-
dentaux y ont perdu une série de
positions importantes et se sont
trouvés face à un impérialisme
russo-cubain qu 'ils n'avaient pas
prévu. En effet , Staline n'avait,
semble-t-il jamais eu de visée sur
le Continent noir et il a fallu at-
tendre l'ère de M. Brejnev pour
avoir une modification impor-
tante dans ce domaine.

Dès lors, pour résister au néo-
colonialisme soviétique, Washing-
ton doit, pour regagner le terrain
perdu, pouvoir compter sur les
forces réelles de l'Afrique.

Or, militairement parlant, il n'y
a guère que l'Afrique du Sud sur
qui ils puissent s'appuyer. Toutes
les autres armées d'Afrique noire,
sauf celle du Nigeria, sont extrê-
mement faibles en comparaison
de ses troupes.

Mais la stupide politique
d'apartheid de l'Afrique du Sud

ne peut que mettre mal les Etats-
Unis avec les amis qui leur res-
tent en Afrique noire, s'ils esquis-
sent un revirement trop brusque.

Déjà le Nigeria, le second four-
nisseur de pétrole des Améri-
cains, a montré les dents. L'aver-
tissement a été entendu, car, ou-
tre l'or noir, ce grand Etat afri-
cain peut jouer un rôle crucial
dans la lutte contre l'expansion
soviéto-libyenne.

D'autre part, aux Etats-Unis
mêmes, les Noirs ont aussi témoi-
gné leurs réticences à l'égard
d'une révision de la politique
américaine envers l'Afri que du
Sud.

Enfin, tout à travers le monde,
l'apartheid a tant d'adversaires
que Washington en se rappro-
chant trop de Pretoria, fournirait
à Moscou l'occasion rêvée de dé-
velopper sa propagande antiamé-
ricaine...

Alors le resserrement des atta-
ches entre les USA et Pretoria
est-il impossible? — Pas nécessai-
rement.

L'Afri que ne I oublions pas, est
la patrie du Verbe. Le Mozambi-
que, communisant et qui ne perd
aucune occasion de vitupérer
l'Afri que du Sud, collabore étroi-
tement avec elle. C'est une ques-
tion de forme.

Ainsi Washington pourrait
puissamment aider à une trans-
formation de la politique sud-afri-
caine. On sait que, actuellement,
les dirigeants blancs de Pretoria
réfléchissent à la mise en train
d'un nouveau plan sur l'avenir de
leur pays, à une restructuration
fondamentale qui aboutirait à une
espèce de système confédéral, où
l'apartheid disparaîtrait.

Si les extrémistes de Pretoria
acceptaient cette disparition ou,
du moins, son effacement graduel
et son remplacement par le mot
fédéralisme, peut-être qu 'un bon
bout de chemin serait fait.

Willy BRANDT

— par Nicolas TATRO —

Les violents combats qui enflam-
ment à nouveau Beyrouth et le Liban
depuis quelques jours menacent de
s'étendre à un affrontement plus
vaste, entre la Syrie et Israël.

Les deux voisins du Liban, soute-
nus l'un par l'Union soviétique et
l'autre par les Etats-Unis, soutien-

nent pour leur part les deux parties
en présence dans les combats liba-
nais.

La Syrie, qui a installé au Liban
une force de maintien de la paix de
22.000 hommes, s'est proclamée le dé-
fenseur des 400.000 Palestiniens du
pays. Les troupes syriennes ne sont
stationnées que dans les zones mu-
sulmanes et contrôlées par les élé-
ments «palestine-progressistes».

Israël, de son coté, arme et soutient
dans le sud du Liban les milices chrétien-
nes du major Saad Haddad, rebelle de
l'armée libanaise. Les Israéliens soutien-
nent l'action de ces milices contre les Pa-
lestiniens, et ont juré d'être les derniers
protecteurs des chrétiens libanais, qui re-
présentent à peu près la moitié des trois
millions d'habitants de ce pays.

Depuis la guerre d'Octobre en 1973, Is-
raël et la Syrie ont failli en de nombreu-
ses occasions s'affronter directement. La
Syrie a utilisé ses avions de chasse sovié-
tiques, et en a perdu 12 au cours des 18
derniers mois, dans ses contre-attaques
aux bombardements israéliens contre les
bases palestiniennes. Israël pour sa part
a effectué l'année dernière plus d'une
vingtaine de raids à l'intérieur du terri-
toire libanais.

La nouvelle crise a éclaté jeudi der-
nier, quand l'artillerie et les chars sy-
riens ont ouvert le feu sur la ville chré-
tienne de Zhale, à une cinquantaine de
kilomètres à l'est de Beyrouth, défendue
par les forces chrétiennes du Parti pha-
langiste de droite.

Les combats se sont étendus à la capi-
tale, le long de la ligne de démarcation
entre quartiers chrétiens et musulmans,
où les troupes syriennes à l'ouest ont af-
fronté l'armée libanaise et les milices
chrétiennes à l'est.

A son tour, dans le sud du pays, le ma-
jor Haddad a ouvert le feu sur les villes
côtières de Saida et de Tyr, contrôlée
par les Palestino-progressistes, et a me-
nacé de continuer tant que dureraient les
bombardements contre Zahle.

| Suite en dernière page

La crise libanaise pourrait mener
à un conflit israélo-syrien

Il a quitté le pénitencier de Bellechasse hier soir
:.-\. <¦ ¦ -. E ." ' ¦ ¦ ' '.V- ¦ ¦ ¦ . . . . . . .  ¦ - - - . ' - . ¦',' • . ¦ . . ' ¦ ¦ :

«jour pour jour, un mois après sa
condamnation à 4 ans de réclusion,
André Perret a été mis en liberté
provisoire. Il a quitté l'établissement
pénitentiaire de Bellechasse hier en
début de soirée.

Cette décision a été prise par le
président de la Cour de cassation pé-
nale, le juge Bauer, qui nous a fait te-
nir le communiqué suivant:

«André Perret s'est pourvu en cassa-
tion contre le jugement rendu par la
Cour d'assises, le 6 mars 1981, le
condamnant à 4 ans de réclusion, dont à
déduire 144 jours de détention préven-
tive, et à Fr. 92.000.- de frais pour abus
de confiance et escroquerie. Conformé-
ment à la loi, son arrestation immédiate
avait été ordonnée.

»Le président de la Cour de cassation

pénale a suspendu l'exécution du juge-
ment et prononcé la libération provisoire
d'André Perret moyennant le dépôt de
son passeport, d'une part, et, d'autre
part, d'une caution de Fr. 100.000.- ou
de sûretés équivalentes.

: par Gil BAILLOD

•Cette décision ne préjuge en rien de
l'issue de la procédure de cassation. An-
dré Perret a été libéré provisoirement
durant l'instruction. Il est resté en li-
berté jusqu'à son jugement, et il n'en a
pas abusé. Contestant les motifs de sa
condamnation, il s'est pourvu en cassa-
tion et a conclu à son acquittement. Rien
ne s'oppose dès lors à ce qu'il demeure en
liberté jusqu'à droit connu sur son pour-
voi. Il n'y a pas lieu de craindre qu'il

. n'abuse de sa liberté pour exercer une ac-
tivité délictueuse, et les sûretés qu'il est
appelé à fournir atténuent sensiblement
les risques d'une fuite. Dans la mesure
où elle constitue une .'grave atteinte à la
liberté individuelle, l'exécution d'un ju-
gement non définitif est en principe sou-
mise à d'impérieux motifs; d'intérêt pu-
blic.

Neuchâtel, le 6 avril 1981.
Au nom de la Cour
de cassation pénale:
Le président, Alain Bauer

Cette ordonnance présidentielle
relève de l'article 246 du «Code de
procédure pénale neuchâtelois»: «Le
pourvoi (en cassation) ne suspend
l'exécution de la décision attaquée
que si le président de la Cour l'or-
donne». | Suite en page 9

Liberté provisoire pour André Perret
qui dépose un pourvoi en cassation...
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(̂ Je 
me demande, sion a bien fait de 

s 'occuper de leurs affè/res?̂)

Jésus et Mahomet s'interrogent

CONSEIL D'ÉTAT
NEUCHÂTELOIS

Tout est joué

CONSEIL NATIONAL

M. Cavadini
ou M. Felber?

Lire en page 7

EN SUISSE

Augmentation de
la consommation

d'énergie
Lire en page 13



L'union de l'angle droit et de la circonférence (Blank), la peinture-phare (Somm)
A la Galerie du Club 44 Y

La sculpture du robuste Bâlois Tho-
mas Blank, au contraire de Grataloup
qui refuse l'angle droit pour donner
pleine vie à la courbe, résout le problème
en incorporant la circonférence à ses rec-
tangles ou carrés, conférant à ceux-ci
(l'armature solide) le beau mat de l'inox
ou du bronze, et à l'intérieur, le cercle,
brillant de tous ses feux. Comme toute
sculpture, mais celle-ci singulièrement,
elle est à regarder avec les mains, pour
autant qu'on la caresse très légèrement,
afin d'en sentir toute la rigueur de
composition et toute la saveur intérieure
des rondeurs savamment intégrées. Ce
constructeur est donc un classique, qui
compose avec un soin sourcilleux (voir
ses quelques dessins sculpturaux, projets
avant la lettre) et va conduire sa fabrica-
tion sans y faire entrer imagination, in-
vention nouvelles: tout est avant dans
son regard, et ses mains vont obéir à son
injonction première. Il traite de tous les
sujets, interplanétaires avec «Kleiner
Planet», les espaces infinis de «Unendli-
cher Raum» ou «Zellteilung»; psycholo-
giques avec «Freudschaft» ou «Selbe-
wusstsein» (le «connais-toi toi-même»
des Grecs).

Sculpture, de Thomas Blank.
Ses bijoux, en revanche, sont de peti-

tes architectures ciselées avec autant de
goût que de grâce dentellière. Nous nous
arrêterons quelque peu sur ses dessins-
fantaisies, qui sont un perpétuel tourbil-
lon. Si le sculpteur avait démontré sa
volonté «de jeter un pont entre le monde
d'une précision technique de son esthéti-
que et le spectateur, l'homme de chair et
de sang avec tous ses désirs, ses problè-
mes et ses espoirs «écrit le professeur
Hartter (ses dessins ont un foisonne-
ment, une richesse de traits, un encorbel-
lement d'arabesques absolument ravis-
sants. On les intitulerait volontiers, tous,
de «Entrez dans la ronde ! »

DE LA LUMIÈRE AVANT
TOUTES CHOSES...

Avec le médecin-peintre bernois, tout
change évidemment. Les démarches tel-
lement différentes du peintre et du
sculpteur interdisaient de les mettre en-
semble. Mais le Club 44 dispose heureu-
sement d'assez vastes locaux pour les dif-
férencier. Et l'on passe sans angoisse
d'un monde à un autre. Celui de Peter
Somm est d'un seul tenant: la poursuite
obstinée et d'assez longue date (bien
qu'après tout il n'ait que quarante ans)
d'une pureté absolue de l'élément pur, de
la lumière enfouie mais irradiant de ses
formes d'abstraction la plus lyrique qui
soit, se limitant à deux lignes essentiel-
les: le cercle et la croix. Certes - écrit son
préfacier Georges Peillex, l'un de nos
meilleurs critiques et historiens d'art -
s'il ne peut renier ce qu'il doit aux pion-
niers de l'abstraction géométrique, il
dote aujourd'hui cette dernière d'une ex-
pression absolument originale et neuve,
à un chapitre de l'art dont les tours et
détours sont loin d'avoir été tous parcou-
rus (Michel Seuphor). C'est vrai qu'il y a
dans toutes ses toiles, ou sérigraphies,
une sorte d'élan qu'à défaut d'autre mot
nous qualifierons de mystique, sans rela-
tion religieuse, vers la lumière. Mais une
lumière étrange, obsédante, phosphores-
cente — cercles et croix - qui leur confère
toute attirance comme aussi, pour cer-
tains, le rejet, en ce sens qu'ils leur
voient une sorte d'attaque de la tran-
quillité de l'œil, de fixité médico-ophtal-
mologique. Mais à y bien regarder, nous
sommes saisis et poursuivis par ce regard
lumineux si impérieux. Son triptyque, ou
son diptyque, ou les deux ensemble, nous
les verrions volontiers dans un vaste hall

«Mille soleils» de Peter Somm.
(tel la Salle de Musique par exemple).
Voyez ses «Lunes», rouge, bleue et
jaune; ses variations sur la croix jaune;
mais attentivement: laissez-vous aller,
fermez les yeux, rouvrez-les, c'est la meil-
leure méthode.

J. M. N.

Va-t-on vaincre la lèpre
grâce à la collaboration des tatous ?

SCIENCE

La lèpre, maladie tropicale, préoccupe
l'OMS qui selon ses estimations compte
dans le monde près de 12 millions de ma-
lades. Actuellement, des expériences sont
faites pour la création d'un vaccin, avec
la «collaboration» du tatou.

Pourquoi un tel choix: parce que la
température de son corps est inférieure à
celle de l'homme, ce qui permet un meil-
leur développement du bacille pour la
préparation du vaccin, à base d'huile vé-
gétale appelée huile de chanlmoogra.

Provoquée par le bacille de Hansen,
découvert en 1874, la lèpre est une infec-
tion qui ne se propage que difficilement.
Elle est certainement moins contagieuse
et moins dangereuse, au point de vue so-
cial, que la tuberculose.

Or la lutte antituberculeuse, grâce à
une réglementation rationnelle basée sur
le dépistage et sur le traitement médical
en sanatorium, donne des résultats re-
marquables dans toutes les contrées où
le programme est appliqué scrupuleuse-
ment.

LES LÉPREUX PEUVENT AVOIR
DES ENFANTS SAINS

C'est un fait à retenir que l'on n'ob-
serve jamais de contamination parmi le
personnel hospitalier qui prend les pré-
cautions de propreté d'usage: cela
prouve avec évidence que les mesures
d'hygiène les plus élémentaires suffisent
à préserver de la contagion.

La séparation en temps voulu des en-
fants non infectés de leurs parents
contagieux est une mesure prophylacti-
que extrêmement importante. Malheu-
reusement, elle est très difficile à réaliser
dans certains pays notamment en Indo-
chine. On peut dire que par la mauvaise
volonté et l'incompréhension des mala-
des eux-mêmes, la lèpre représente en-
core de nos jours un des principaux
fléaux de l'humanité.

L'Asie est considérée comme le foyer
le plus important, les pays les plus tou-
chés sont: l'Inde, la Birmanie, la Chine
et l'Indochine. L'Afrique est entièrement
infectée de lèpre, mais relativement peu
peuplée, elle montre un total de malades
bien inférieur à celui de l'Asie. L'Afrique
centrale représente le foyer le plus actif

...du mond&sftyiisys Q al s iunttum ptuna Eàj

LÈPRE ET TUBERCULOSE SONT
ANTAGONISTES

Une des raisons du déclin de la lèpre
en Europe réside dans l'antagonisme de
la tuberculose et de la lèpre. Comme la
tuberculose se révèle plus contagieuse et
plus virulente que la lèpre, le BK (Ba-
cille de Koch) prend une extension plus
rapide et plus large dans toutes les ré-
gions où les germes de ces deux maladies
entrent en compétition.

La persistance de foyers lépreux en
Suède et en Norvège et dans les pays
baltes peut s'expliquer d'abord par une
tuberculisation faible et ensuite par une
hygiène défectueuse.

Le fléau a pour ainsi dire disparu de
l'Europe centrale et occidentale et il ne
subsiste plus que quelques foyers peu
denses sur le littoral méditerranéen ainsi
qu'au Portugal et en Islande.

L'expansion de la lèpre est vraisembla-
blement antérieure à celle de la tubercu-
lose, puisque la tuberculose n'a pas en-
core atteint son apogée dans la plus
grande partie du monde, alors que la lè-
pre est en régression marquée dans de
nombreuses contrées.

En résumé, l'éviction progressive de la
lèpre par la tuberculose représente le
phénomène dû à la prémunition relative
de ces deux infections. D'autre part, la
vaccination par le BCG déterminant
comme les primo-infections lépreuses et
tuberculeuses, un état d'allergie au BH
(Bacille de Hansen) il semble logique
d'utiliser le vaccin de Calmette et Guérin
dans la prophylaxie de la lèpre. La pré-
munition par le BCG, peu onéreux et
d'application simple, mérite d'être large-
ment diffusée en Asie et en Afrique où
une lutte antilépreuse efficace est si dif-
ficile à réaliser et où l'extension future
de la tuberculose constitue une terrible
menace, (alp)

J. R. DELÉAVAL

Des milliers d'enfants condamnés à mort
Paradoxe à hurler du monde mo-

derne, toutes les trois secondes, un
enfant meurt de faim.

En 1980, 12 millions d'enfants sont
morts avant d'avoir pu atteindre
l'âge d'un an. La plupart d'entre eux
se sont éteints le ventre vide, parce
que leur maman, affamée elle aussi,
n'avait plus assez de lait à leur don-
ner.

En 1981, par décision du Parlement
suisse, une restriction des crédits
destinés à l'aide humanitaire provo-
que une réduction de fait de 40 % des
livraisons de produits laitiers suisses
aux enfants de Terre des hommes.

De 223 tonnes de lait attribuées en
1980, la subvention de Terre des
hommes descend à 133 tonnes en
1981. Ainsi, de quelques verres de lait
en 1980, la nourriture de PLU-
SIEURS MILLIERS D'ENFANTS
passe à zéro en 1981.

Au Cameroun, en Ouganda, au
Bengale, au Brésil et avant que les
programmes de développement ne se
mettent en place si les experts se ré-
veillent à temps, il ne reste plus aux
enfants qu'à mourir. Ils font cela très
bien: sans rien demander à per-
sonne, en silence. Un toutes les trois
secondes.

Mais Terre des hommes, porte-pa-
role acharné à les défendre, n'est pas
décidé à les laisser abattre par cette
absurdité.

Leur mort est une insulte à notre

vie, à notre inaction - non assistance
à personne en danger de mort - et fe-
rait de nous les plus propres crimi-
nels de notre temps.

Terre des hommes organise dès
aujourd'hui une chaîne de solidarité
entre vous, lecteurs, et ces milliers
d'enfants qui, dans leur discrète ago-
nie, attendent que nous réagissions
comme les habitants d'une même
terre des hommes.

Vos dons permettront l'achat de
lait, de produits laitiers et alimentai-
res, et leur acheminement entre no-
tre pays surproducteur et l'estomac
vide de ces milliers d'enfants sous-
alimentés.

Les livres les plus lus
Titres Auteurs Editeurs Classement

précédent
1. Bagatelle Denuzière Lattes 2
2. Les yeux ouverts Yourcenar Centurion 1
3. La potion magique Le Prince-Ringuet Flammarion 4
4. Dieu, sa vie, son œuvre D'Ormesson NRF 3
5. Virginienne Chase-Riboud A. Michel non classé
6. Je porte plainte Ikor A. Michel non classé
7. Alexandre 1er Troyat Flammarion 9
8. Le chant du bourreau Mailer Laffont 8
9. Beau père Blier Laffont 6

10. Rue des Mamours Lanzmann Laffort non classé
Liste établie d'après les renseignements fournis par dix libraires de Suisse
romande et portant sur la quinzaine du 23 mars au 6 avril 1981.

Avril, un bain de jouvence !
Entre femmes

L'hiver fut particulièrement long,
et beau, ajouterai-je. Un vrai hiver
comme on nous dit qu'ils étaient au-
trefois, avec beaucoup de neige.

Les anciens, et d'autres qui le sont
moins, se plaignent souvent de ce que
les saisons «ne se font plus». Vous
avez sans doute entendu dire puis
d'une fois: — Avec leurs engins nu-
cléaires, «ils» nous ont détraqué le
temps.

Ce dernier hiver si blanc, enchan-
teur pour moi, sauf sur le plan des
routes, les a-t-il comblés d'aise ?
Dans l'ensemble, même pas, tant il
est vrai que bien des gens ne sont ja-
mais contents; il leur faut des sujets
de plainte, de quoi alimenter leur in-
satisfaction permanente. Ce serait à
dégoûter la nature de s'être mise en
fra i s  pour des ingrats !

Un hiver dans lequel on se sent
bien, bien au chaud chez soi, bien sur
ses skis, bien à p ied sur les chemins
forestiers entre les arbres aux déco-
rations prestigieuses, c'est le repos de
la nature, évidemment, mais aussi
une attente dont nous ne sommes gé-
néralement pas conscientes. Quel
dommage ! La perspective d'une joie,
d'une rencontre heureuse, d'un bon-
heur n'est-il point considérée par cer-
tains comme une source délicieuse de
rêve, quelquefois meilleure que la
réalité à venir ? Quand on attend
trop de quelqu'un, de la vie, on s'ex-
pose à des déceptions.

La nature, elle, ne nous déçoit ja-
mais, à condition que nous n'ayons
pas, à son égard, des exigences trop
précises, comme le beau temps pres-
que en permanence, la pluie sans ex-
cès, juste ce qu'il en faut pour arroser
les cultures, parfois pour rafraîchir
l'air, et la nuit de préférence, afin de
ne point nous gêner. Surtout pas de
gel, pas de grêle; des orages, le moins
possible. Et quoi encore ?

Est-ce qu'on nous demande à nous,
mesdames, d'être toujours exacte-
ment ce que l'autre souhaite ?
L'idéal, bien sûr, serait de correspon-
dre à celai de l'être aimé, et récipro-
quement; mais l'expérience nous ap-
prend que c'est une erreur de trop
exiger de l'amour, de son prochain.
D'autre part, nous estimons qu'une

femme doit avoir droit à quelques
charmants caprices, sans exagéra-
tion, j e  le précise. Pour en revenir à
la nature, j e  dirai qu'elle est peut-être
femme et capricieuse.

«En avril, n'ôte pas un fil», dit le
proverbe. La sagesse populaire a gé-
néralement raison. Dans le cas parti-
culier, l'écoutons-nous ?... En avril, il
y a belle lurette que j e  suis p longée
dans un catalogue de mode, que j 'ai
commandé ma garde-robe de prin-
temps et d'été, que j e  l'ai reçue, es-
sayée avec délice, rangée dans les ar-
moires comme un trésor d'espé-
rance l Aussitôt que le soleil se mon-
tre, que la température monte, j e  suis
prête à troquer le pantalon contre
une jupe, le pull contre un corsage,
les bottes contre des escarpins. Le
lendemain, jour de sortie, il pleut, il
vente; par-dessus le marché, la cru-
dité de l'air me pénètre. Il faudra pa-
tienter encore jusqu'au moment où
nous pourrons nous offrir un petit
coup grisant de neuf !

Sacré mois d'avril, coquin de prin-
temps ! Les giboulées mêlent, dans
leurs fantaisies, des restes de frimas
et des bouffées de renouveau, comme
si le bonhomme hiver se moquait bien
d'avoir été brûlé, comme si la nature
lui accordait encore quelques petits
flirts avant de se décider à devenir
printanière. Cela n'empêche guère
les oiseaux de vivre leurs amours qui
ne sont pas frivoles, de construire
leur nid, d'y couver les œufs puis d'y
nourrir leur progéniture, de veiller
sur elle, ce qui n'est point une siné-
cure ! Nous n'avons pas de tels pro-
blèmes !

Vite, en avril, ouvrons nos fenêtres,
humons l'air vivifiant, nettoyons nos
carreaux pour ne pas faire honte au
soleil, sortons pour mieux participer
au réveil printanier. Chaque pousse,
chaque bourgeon, chaque fleurette,
chaque feui l le, chaque citant d'oiseau
méritent notre attention émue. Il
s'agit de laver aussi les carreaux de
nos yeux, de débarrasser notre esprit
et notre cœur des «vieilles poussiè-
res» afin d'être réceptives, afin que le
bain de jouvence de la nature soit
également le nôtre.

Radibou

Le jeune écrivain chaux-de-fonnier
s'était manifesté une première fois il y a
quelques années dans le domaine du
théâtre. Mais c'est son roman «Le der-
nier acte», paru en 1980 aux Editions
Denoël (Paris), qui l'a véritablement fait
connaître du gïand public.

Accueilli d'emblée avec un intérêt ex-
ceptionnel en France comme en Suisse,
«Le dernier acte» a suscité de nombreux
commentaires, qu'il s'agisse de son écri-
ture ou de son argument.

C'est pourquoi le Club 44 propose une
soirée d'entretien avec Hugues Wulser,
qui aura lieu mercredi soir, et qui per-
mettra à l'auteur d'exposer la genèse de
son roman et d'en lire quelques pages si-
gnificatives, (sp)

Annoncé au Club 44
Entretien avec Hugues Wulser

Il y a 150 ans, lé ier avril 1831, nais-
sait à Anet Albert' AhkigryTûn'dès plus
célèbres et des plus populaires artistes-
peintres de Suisse. Anker, auteur de
quelque 700 huiles, autant d'aquarelles
et d'une importante quantité de dessins,
avait côtoyé à Paris ses contemporains
Van Gogh, Gauguin, Manet et Courbet.
Cependant, il conserva sa vie durant des
attaches avec son village d'origine, où il
mourut en 1910.

Anker puisait de préférence son inspi-
ration dans la vie quotidienne du village.
Ses représentations de formes paysan-
nes, d'enfants jouant ou d'hommes au
travail ont été largement répandues par
des reproductions. Son réalisme particu-
lier le libérera d'un statut de peintre pro-
vincial.

Fils de vétérinaire, Anker avait étudié
la théologie à Berne, puis était parti en
1853 poxxr Paris afin de devenir artiste-
peintre.

En 1859, il installa à Anet un atelier et
entreprit depuis de nombreux voyages
artistiques, avant tout en Italie. De 1864

à 1890, il travailla durant l'été à Anet, et
durant l'hiver à Paris.

De 1890 jusqu'à sa mort le 16 juillet
1910, Albert Anker vécut dans son vil-
lage seelandais, où il participa active-
ment à la vie publique locale. Il fut ainsi
député au Grand Conseil bernois et fut
élu en 1899 à la Commission culturelle
fédérale. Pour gagner sa vie, il réalisa
également des œuvres sur commandes,
des portraits, des tableaux ou des pein-
tures sur faïence.

EXPOSITION ET TIMBRE
Du 19 septembre au 18 octobre 1981

aura lieu dans la nouvelle halle sportive
d'Anet une exposition d'oeuvres d'Albert
Anker. On peut s'attendre à un impor-
tant afflux du public: en 1977, on avait
vu des queues longues de plusieurs mè-
tres à l'entrée d'une telle exposition.

D'autre part, les PTT ont dédié à l'ar-
tiste seelandais un timbre de 70 centimes
à l'occasion du 150e anniversaire de sa
naissance. Le timbre reproduit un ta-
bleau d'Anker intitulé «Le secrétaire
communal», (ats)

150e anniversaire de la naissance
du peintre Albert AnKer

Mardi 7 avril 1981, 97e jour de l'an-
née.
FÊTE À SOUHAITER:
Saint Jean Baptiste de la Salle.
PRINCIPAUX ANNIVERSAIRES
HISTORIQUES:
1978. - Le président Carter décide
de différer la fabrication de la bombe
à neutrons.
1976. - Le vice-président du Conseil
chinois Deng Xiaoping est évincé et
Hua Guofeng devient chef du gouver-
nement.
1975. - Des avions sud-vietnamiens
attaquent à Saigon le Palais du prési-
dent Nguyen van Thieu, qui sort in-
demne de l'attentat.
ILS SONT NÉS UN 7 AVRIL:
Saint François Xavier (François de
Jassu), missionnaire jésuite espagnol
(1506-1552); Le poète anglais Wil-
liam Wordsworth (1770-1850).

Un hôpital du «Pays d*Enhaut» a été
récemment inauguré à Château-d'Oex,
qui tient une bonne partie de son éner-
gie... du soleil.

Quatre cents mètres carrés de la toi-
ture sont couverts par des capteurs solai-
res, ce qui représente la plus grande sur-
face d'Europe pour un édifice de cette
nature. Le bâtiment de deux étages est
coiffé de pyramides dont sept de 16 m.
de côté, équipées de capteurs sur leurs
faces sud et ouest. La chaleur recueillie,
transmise à des échangeurs, peut se stoc-
ker et chauffer toute l'eau sanitaire de
l'hôpital, ainsi que celle de la piscine et
assurer la ventilation. Les chambres sont
prolongées par des vérandas habitables
qui contribuent non seulement à chauf-
fer les chambres, mais aussi à donner à
l'hôpital un aspect moins austère, (as)

Un hôpital chauffé
à l'énergie solaire

Un commentateur de politique fé-
dérale écrivait dernièrement qu'en
dépit des attaques dont M. P. Aubert
est l'objet, on imagine mal le parle-
ment refusant de l'élire à la vice-pré-
sidence du Conseil fédéral, «selon le
tournus prévu entre membres de
l'exécutif.»

Ce terme suisse allemand a la vie
dure dans la presse romande ! On dit
en français: rotation, ou tour de rôle.

Le Plongeur

La perle



Un disque de musique neuchâteloise
enregistré à la Salle de Musique

Une douce odeur de terroir...

On a dit et répété que le canton de Neuchâtel était pauvre en folklore...
allons doncl C'est facile et cela évite la fatigue de chercher. Les manifesta-
tions de traditions populaires se maintiennent très bien, qu'on se rassure!
Dans un avenir dont il n'est pas trop hasardeux de dire qu'il est proche, on
parle de deux à trois mois, sortira un disque 33 tours qui se présentera tel

un message sonore du pays neuchâtelois.

Ce disque est dû à un réalisateur pas-
sionné qui consacre une grande partie de
sa production à faire connaître les
musiques des différentes régions de
Suisse, qu 'il rassemble par canton.

«Quand on ouvre la radio, la télévi-
sion, dit M. Aebi, de Electromusic AG,
on entend de la musique qui pourrait
être diffusée à Hong-Kong, aussi bien
qu 'à Londres; cette musique, ainsi
diffusée, ne caractérise pas un émetteur
suisse.» M. Aebi s'est rallié à l'initiative
de l'Association suisse pour la musique
populaire qui a récolté cent mille signa-
tures, dont 20.000 en Romandie, dans le
but d'élever le pourcentage de musique
suisse diffusé sur les émetteurs natio-
naux.

Sur cette lancée il s'avise de refaire la
lumière autour des manifestations
d'essence folklorique, de remettre à
l'honneur les formes d'art qui touchent
de près à une civilisation, aux êtres qui la
font.

C'est avec mission de découvrir la
musique populaire en terre neuchâteloise
- dans le but d'en faire un disque - que le
réalisateur vint se renseigner auprès des
offices du tourisme du canton, auprès de
la radio. Il s'agissait de trouver des en-
sembles, un répertoire authentique et

varié, choisis, les uns et l'autre, parmi les
différentes expressions populaires, de les
rechercher dans les coins du pays où ils
se maintiennent encore bien vivants et
dans leur forme la plus originale. On fut
alors dans l'embarras! Parmi les ensem-
bles proposés, il fallait faire un choix. On
se décida pour des choeurs mixtes à
effectif moyen. Il en existe dans la
plupart des cantons suisses, ceux de
Romandie sont parmi les meilleurs, nous
dit-on. Il fallait encore une fanfare et un
accordéoniste pour faire le lien, ces en-
sembles émanant du Haut et du Bas!
Dès lors entrèrent en scène «Les Francs-
Habergeants», «La Chanson neuchâte-
loise», la musique militaire «Les Armes-
Réunies» et René Dessibourg.

Dès jeudi après-midi les protagonistes
s'installèrent à la Salle de Musique,
choisie pour son excellente acoustique.
Ils procédèrent à des travaux de mise en
place, puis à ceux d'enregistrement qui
se sont poursuivis vendredi, samedi et
dimanche.

Les Francs-Habergeants chantent
«Beau Jura», «Mon coin de terre»,
«Creux du Van». On s'aperçoit qu'il en
existe «des chants d'ici» et que la civili-
sation industrielle ne tue que ce qu'on
veut bien laisser mourir. Et puis le

folklore se crée tous les jours, René Des-
sibourg écrit des pièces pour accordéon
qu'il travaille sur des orchestrations en
play back; il n'est pas interdit de se
servir des techniques modernes, même si
celles-ci ont contraint les réalisateurs à
différer pour ce cas l'enregistrement dé-
finitif qui se fera à Bâle dans les locaux
des producteurs.

La Chanson neuchâteloise a retrouvé
des ballades et pastourelles, parmi celles-
ci «Quand tu venais le soir chez nous...»
La musique militaire Les Armes-Réunies
fait parler le passé par des marches «Les
Armourins», «Jaquet-Droz».

Un enregistrement, ça paraît tout
simple, mais que de raccords, d'airs in-
terrompus, repris et recommencés avant
le montage. Lorsqu'enfin l'ingénieur du
son Franz Sutter dit: c'est bon! quel sou-
lagement...

Les différentes régions du canton qui
composent une entité géographiques et
culturelle possèdent des traits communs
mais également des différences. Ceux-ci
seront décrits, à l'intérieur de la
pochette du disque. Le nom de l'auteur,
neuchâtelois sans doute, n'est pas connu,
peut-être n'est-il pas encore déterminé?

D. de C.

En haut les Francs-Habergeants, au centre la Musique militaire Les Armes Réunies
et en bas la Chanson neuchâteloise. (Photos Bernard)

Paul Tortelier et Maria de la Pau
Les grandes heures de la Société de musique

Les Tortelier font partie de ces famil-
les où l'on apprend en même temps à
marcher et à jouer d'un instrument.
Grand-maman Tortelier hébergeait
dans sa maison de Montmartre les élè-
ves du Conservatoire. Mme Paul Torte-
lier, tout comme ses deux sœurs, est vio-
loniste. Sa deuxième f i l le  termine ses
classes de flûte au Conservatoire de Pa-
ris. Quant à Pascal Tortelier, violoniste
et chef d'orchestre il destine son f i l s  de
sept ans au violoncelle!

Paul Tortelier, Maria de la Pau, un
programme romantique hier soir à la
Salle de musique: trois composantes
d'une équation sans inconnue, la réus-
site étant certaine! C'est en effet su-
perbe, superbe de virtuosité, d'autorité et
de musicalité ce qui est évidemment l'es-
sentiel. Cet ensemble de qualités valut
aux deux solistes un succès très vif de la
part d'un auditoire venu nombreux des
villes voisines. Plusieurs bis, Schubert
pour piano seul, Bach pour violoncelle
seul, Scherzo de la sonate de Chostako-
vitch pour les deux instruments, une so-
nate que l'on aurait aimé entendre toute
entière, peut-être en lieu et place de l'op.

65 de Chopin? Car il faut bien le dire il
s'agit - avec cette sonate - d'une œuvre
pour pianiste plutôt que d'une sonate
pour deux instruments. La jeune pia-
niste fut  parfaitement à la mesure de la
musique et du prodigieux talent de son
père. Suivait une œuvre de Paul Torte-
lier, sonate en ré mineur dans un style
début du siècle.

Rondo en sol mineur op. 94 de Dvorak
mérite bien son nom. C'est en effet un
bref poème qui incite à la rêverie, placé
stratégiquement avant Rachmaninov,
sonate op. 19. Un phrasé d'une plastique
magistrale, un style noble sans e f fe t s
oratoires, une sombre et douce chaleur,
des crescendos, des tensions, préparés,
amenés avec conviction: nous savons dès
lors que nous allons au-devant d'une in-
terprétation exceptionnelle, une inter-
prétation véritablement psychanalyti-
que. Le jeu des deux artistes confère à la
partition une liberté et une profondeur
auxquelles nous ne sommes que trop peu
habitués à propos de Rachmaninov.

Le résultat est ici stupéfiant.
D.de C.

Place du gaz: Lunapark.
Théâtre: 20 h. 30, Lily Laskine, harpe.
Bois du Petit-Château: Parc d'acclimata-

tion, 6 h. 30 -19 h.
Vivarium: 14-17 h.
Musée internat, horlogerie: 10-12, 14-17 h.
Musée des beaux-arts: 10-12, 14-17 h.
Galerie Atelier: expos Grataloup, 15-19 h.
Club 44: expos. Peter Somm et Thomas

Blank, 18-20 h.
Musée d'histoire naturelle: 14-17 h., expos,

taxidermie.
Galerie du Manoir: expos. Daniel Humair,

15-19 h.
Biblioth. de la Ville: 9-12 h., 13 h. 45-20 h.
Bibliothèque des Jeunes: 13 h. 30-18 h.
ADC: Informations touristiques, tél. (039)

22 48 21, rue Neuve 11.
Piscine Numa-Droz: mardi et jeudi 20-22

h., vendredi 19-22 h., samedi 13 h. SO-
IT h. 30, 19-22 h., dimanche 9-12 h.

Cabaret Rodéo: Dancing-Attractions.
Le Scotch: Bar-Dancing.
Club 55: Dancing, attractions.
Le Domino: Cabaret-Attractions.
La Boule d'Or: Bar-dancing.
Service d'aide familiale: tél. 23 88 38, 8-12,

14-16 h.
Consultations pour nourrissons, Forges 14,

13 h. 30 -16 h. 30, tél. 22 22 89.
Baby-Sitting Cr.-Rouge: 7 h. 30 - 11 h. 30,

tél. 22 22 89.
Ludothèque: fermée.
Pro Infirmis: L.-Robert 90, tél. 23 97 01.
Permanence déjeunes (D.-P. Bourquin 55):

9-21 h., tél. 22 12 73.
Centre de Rencontre: 16-18,20-22 h.

Ecole des parents: tél. 23 33 57-22 12 48.
Boutique 3e âge: (Temple-AU. 23), 14-17 h.
Accueil du Soleil (Soleil 4): 14-18 h.
SOS alcool: tél. 23 39 22 ou 23 79 87.
Alcooliques Anonymes AA: tél. (039)

23 75 25.
Poste de secours Armée du Salut: tél.

22 44 37.
. La Main-tendue: No 143. 20" d'attente.
Soins à domicile Cr.-Rouge: tél. 22 22 89,

7 h. 30-12 h., 14-17 h. 30.
Pharmacie d'office: jusqu'à 21 heures,

Coop 1, rue Neuve 9.
Ensuite, police locale, tél. 221017,
renseignera.

Service d'urgence médicale et dentaire:
tél. 22 1017 renseignera. (N'appelez
qu'en cas d'absence du médecin de
famille).

Protection des animaux: tél. 23 58 82 et
26 77 75.

Drop in (Industrie 22): 16-19 h., tél.
23 52 42 et 31 74 35.

Service soins à domicile: tél. 23 41 26.
Planning familial: tél. 23 56 56.
Consult. conjugales: tél. (038) 24 76 80.
Police secours: tél. No 117.
Feu: tél. No 118.
CINÉMAS
abc: 20 h. 30, American Graffiti.
Corso: 20 h. 30, Psy.
Eden: 20 h. 30, L'homme au pistolet d'or;

18 h. 30, Pizza girls.
Plaza: 20 h. 30, Les 12 coups secrets du

kung-fu.
Scala: 20 h. 45, La Provinciale.
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Rhésus à la Satlé de la Croix-Bleue
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Il n est pas facile de situer le groupe
Rhésus dans une catégorie de variétés.
Ils sont aussi proche du cabaret-
caf'conc' que du pop-rock. Formé de six
individualités, Rhésus forme  une unité
très soudée, possède un style bien parti-
culier et sa diversité fait  du spectacle un
moment où chacun peut trouver satisfac-
tion.

Les musiciens sont chanteurs et ac-
compagnateurs, à tour de rôle l'un béné-
ficiant de l'apport musical des autres.

On goûte ainsi à la tendresse ou
l'âpreté de l'une, à l'humour de l'un, à la
poésie de l'autre, au travers des très jo-
lies chansons qu'ils interprètent. On va
aussi du blues au reggae en passant par
les rythmes sud-américains, le folk ou le
jazz dans ce récital éclectique mais fort
plaisant.

Ces cinq garçons et cette fille réunis-
sent donc passablement de talents et si
tout ne fu t  pas parfait, il convient de re-
lever que les excellents passages furent
en majorité. Que se soit la parodie d'un
Che Guevarra helvétique, la chanson
masculiniste, «Entre deux camions»,
«Fou de cour», «J.e suis boulimique»,
«Couple en friche», «Envole-toi» et au-

tres créations, l originalité est partout
présente.

Rhésus a convaincu le public qui avait
pris vendredi soir le chemin de la Salle
de la Croix-Bleue. Il l'a enthousiasmé
par la beauté des arrangements vocaux,
la recherche des textes, l'harmonie des
voix, le métier des musiciens, mais aussi
pas sa sympathie, sa manière de ne pas
se prendre au sérieux tout en présentant
un spectacle de qualité.

On aurait voulu voir encore davan-
tage de monde à cette soirée qui permit
de découvrir un groupe qui a su trouver
un genre original pour laisser s'expri-
mer chacun de ses membres, cnserver
leur personnalité très intéressante tout
en restant musicalement homogène. Une
soirée où l'on ne s'ennuya pas, qui peut
être mise à l'actif de Centre de rencontre
et de l'abc, et où l'on put constater que la
Suisse romande recèle des artistes qui
n'ont rien à envier à ceux qui nous vien-
nent de l'étranger. Rhésus, un nom à re-
tenir et qui sans doute fera encore parles
de lui. (dn)

Six individualités, un groupe

Outre les affaires que nous avons rela-
tées dans notre édition de samedi, treize
autres étaient soumises au Tribunal de
police qui siégeait vendredi dernier, sous
la présidence de M. J.-L. Duvanel, sup-
pléant, assisté de Mme M. Roux, fonc-
tionnant comme greffier.

L'une de ces causes a pu être classée à
la suite d'un retrait d'opposition à un
mandat de répression. Deux autres se
sont soldées par l'acquittement du pré-
venu. Dans trois cas, le tribunal rendra
ultérieurement son jugement. Les
condamnations prononcées pour le reste
ont été les suivantes: I. W., 20 jours
d'emprisonnement avec sursis pendant 2
ans subordonné au remboursement des
dettes, et 20 fr. de frais , pour détourne-
ment d'objets mis sous main de justice;
A. S., 13 jours d'emprisonnement répu-
tés subis par la préventive, avec sursis
pendant 2 ans, et 140 fr. de frais pour in-
fraction à la loi sur le séjour et l'établis-
sement des étrangers; L. F., 5'jours d'ar-
rêts et 20 fr. de frais, pour infraction à la
loi sur la taxe militaire; J. P., 60 fr.
d'amende et 45 fr. de frais, pour infrac-
tion à la LCR; J. L.,;40 fr. d'amende et
45 fr. de frais, pour infraction à la LCR
et à l'OCR; J.-J. U., 30 fr. d'amende et 10
fr. de frais, pour infraction à la loi sur les
liquidations et opérations analogues; G.
Z., 20 fr. d'amende et 20 fr. de frais , pour
infraction à la LCR et à L'OCR. (Imp.)

Au Tribunal de police

Le désenchantement nous guette tous,
c'est certain, et nous pouvons être portés
à estimer que l'actualité qui nous est ser-
vie tourne à l'absurde parfois...

Ce n'est pourtant pas ce que nous
avons voulu dire dans notre édition de
samedi, à propos d'un article consacré à
un débat sur le rôle de la prison.

Le surtitre disait: «Une journée de ré-
flexion sur un thème d'absurdité perma-
nente». Il fallait lire, évidemment: «Une
journée de réflexion sur un thème d'AC-
TUALITÉ permanente». Entre le rédac-
teur et l'impression a dû se glisser un es-
prit malin qui avait une opinion arrêtée
sur le sujet... (Imp.)

L'actualité
est-elle absurde ?

Hier à 14 h. 30, Mme C. F. des Ponts-
de-Martel, circulait en voiture au che-
min des Rocailles, en direction sud. A
l'intersection avec la rue de la Monta-
gne, une collision s'est produite avec une
autre voiture conduite par M. R. F. qui
roulait, direction est. Dégâts matériels.

Collision

Les musiques de la Croix-Bleue jouis-
sent en Suisse d'une enviable réputation.
Si ces musiciens songent avant tout à
exercer un ministère et ne se soucient
guère des traditionnels «concours d'ex-
cellence», ils n'en font pas moins de la
bonne musique. Le concert qui s'est dé-
roulé samedi soir dans la grande salle de
l'institution, devant un nombreux public
où l'on reconnaissait des délégués de so-
ciétés amies, suffirait à le prouver. * • - -

Programme intéressant , quj, compre- ;
nait des œuvres spécialement écrites
pour ensembles de cuivres, des arrange-
ments dans le style classique, une «jam
session». L'auditeur admira autant la
couleur, le dynamisme, l'éclat que l'ex-
cellente mise au point des exécutions. Ce
concert était dirigé par Claude Surdez
qui fait des études professionnelles de
musique au Conservatoire de Genève et
qui est, depuis quelque deux ans, respon-
sable, sur le plan musical, des progrès de
la société; nous n'aurons garde d'oublier
l'efficace sous-directeur Claude-Alain
Fahmy, la percussion et la génération
montante.

Les productions de la deuxième partie
de la soirée étaient assurées par «Ceux
d'ia Tchaux». Tout ce qui touche à la
danse folklorique, aux multiples facettes
de l'art populaire, a été fouillé par la cu-
riosité intelligente des membres du
groupe et de leur animatrice, Mme Lou-
radour. Cet ensemble porte la marque de
cet intérêt. «Ceux d'ia Tchaux» défen-
dent aussi la chanson populaire neuchâ-
teloise, le folklore romand et moderne
avec des chants de Georges-Louis Pantil-
lon. Pierre-A. Lienhard apporte à ses so-
los le même soin qu'il met à la direction
de l'ensemble qu 'il conduit depuis peu.
Gageons qu'il saura dans un proche ave-
nir améliorer la pose de voix, la diction
du registre des ténors plus exactement.

D. de C.

Soirée de la Croix-Bleue
avec «Ceux d'Ia Tchaux»

M. Armand Studer, président de la
Croix-Bleue, procéda ensuite à la remise
des chevrons de fidélité: à Liliane Ma-
tile, Michel Berset et Jean-Claude Gaiffe
pour 5 ans d'activité; à Michel Iseli pour
10 ans; à Daniel Perret-Gentil pour 15
ans; à Jean Surdez pour 30 ans (vétéran
cantonal M. Surdez occupa de hautes
fonctions au sein de la société pendant
14 ans); à Roger Fahrny pour 40 ans (vé-
téran fédéral M. Fahrny fut sous-direc-
teur de la musique de la Croix-Bleue
pendant 31 ans et responsable du cours
d'élèves pendant toutes ces années); à
Pierre Baillod pour 40 ans (vétéran fédé-
ral M. Baillod est depuis 12 ans secré-
taire de la société).

Fidélité

ÉLECTIONS
GRAND
CONSEIL
1981

Les candidats du district de La Chaux-de-
Fonds remercient bien sincèrement toutes
les électrices et tous les électeurs qui leur
ont fait confiance.

PARTI RADICAL
AU THÉÂTRE
Ce soir à 20 h. 30

Récital flûte et harpe
avec la participation exceptionnelle de

LILY LASKINE
et le flûtiste

Bernard WYSTRAETE

Unique récital en Suisse
Location: Tabatière du Théâtre

et à l'entrée 60391
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\ /  Place du Marché - Le Locle
X  ̂ 91-166

VENDREDI 10 AVRIL

OUVERTURE
DU MAGASIN

BRUSA SPORTS
Place du Marché - Le Locle

Mode Tarditi
EN CHAPEAUX: feutre, d'été, tissu et pluie

Marché 4 - 1er étage
LA CHAUX-DE-FONDS

Tél. (039) 22 39 62

Nouveautés
, Choix incomparable
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la CONFISERIE-PÂTISSERIE MASONI
TEMPLE 1 - MAÎTRISE FÉDÉRALE - TÉL 039/31 12 00

vous offre un grand choix d'articles de toute première qualité:
100% fabrication maison

ŒUFS EN NOUGAT - ŒUFS ROCHER
ŒUFS EN BISCUIT - TOURTES MOCCA

GRANDE SPÉCIALITÉ: 25 SORTES DE TRUFFES
Truffes au Grand Marnier - Truffes au cognac 3 étoiles
. Truffes au whisky - Truffes à la framboise d'Alsace

Truffes au Cointreau

A louer au Locle

APPARTEMENT
3 pièces, à la rue
du Foyer.

Téléphone (039)
3180 36

91-60145

 ̂ £ ntghfe - elub|& 
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E N F I N I I I
Une discothèque à Morteau

3, rue des Moulinets (route de Pontarlier)

OUVERT dès 21 heures
TOUS LES JOURS, SAUF LUNDI

Entrée gratuite pour lès dames
- , ',,,.!:r 7 --mardi, mercredi etjievtdi-,-, g> $*! ¦*-¦
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LE RESTAURANT FRASCATI - LE LOCLE
Envers 38 - TéL (039) 313141
cherche 'A

APPRENTI(E) SOMMELIER(ÈRE)
GARÇON OU FILLE DE COMPTOIR
Se présenter. 91-278

A vendre au Locle magnifique

VILLA NEUVE
8 grandes pièces, tout confort , grandes s
dépendances.. Très belle situation. Prix
de vèntelFr. 360000.-"

Ecrire sous chiffre 91-354 aux :
Annonces Suisses SA cASSA»
2300 La Chaux-de-Fonds

HÔTEL DES TROIS ROIS
24W.LeLoçle,_cherche, .,.„.,,-, r,., f,fr,, m

sommelier
connaissant les 2 services.
Se présenter ou téléphoner au
(039) 3165 55. 91 277

A vendre

PEUGEOT BREAK 304
62 000 km., expertisé le 9 octobre 1980, bas
prix, état impeccable.
Tél. (039) 3121 27 si-eoua

PÂQUES !!
CADEAUX NOUVEAUX

À TOUS LES PRIX

Ib outique
D.-JeanRichard 14
2400 Le Locle

Cherchons pour début août

apprentie employée
de commerce
Ecrire à l'Etude Alain Matthey, avocat et notaire, rue
de France 11, Le Locle, tél. 039/31 10 92

W» g^"
Cl El IDC TéI- <039> 31 37 3e
rLEUIfd Le Locle, Côte 10

A vendre à La Bré-
vine, plein centre

ANCIENNE
MAISON
spacieuse, 7 apparte-
ments, sans confort,
environ 2 500 m2 de
dégagement.
Ecrire sous chiffre
P 36-23315 à Publici-
tas, 1951 Sion.

r~ ,̂i 
—\

A VENDRE
au bord du lac de Neuchâtel

CHALET
meublé, comprenant 2 chambres,
cuisine, terrasse, hangar à bateau

Habitable toute l'année

Nécessaire pour traiter: Fr. 50 000.-

S'adresser à:

CHARLES BERSET
gérant d'immeubles
La Chaux-de-Fonds

Jardinière 87 • Tél. (039) 2378 33

I «ir,™ BULLETIN DE CHANGEMENT D'ADRESSE ¦
fl (à expédier sous enveloppe «imprimé» à 20 cts) l'Administration de L'Impartial, Neuve 14, m
*" 2300 La Chàux-de-Fonds

|j | Nom Prénom ¦

I 
(prière d'écrire en lettres majuscules) . ¦
Ancienne adresse: Rue «*¦.•&'. •:,-.i.VK*JJp

H No postal I I Localité jg

H Nouvelle adresse: Hôtel/chez B

m No postal I I Rue I

p Localité H

S Pays Province I

P du au inclus (

| T*^ AVIS IMPORTANT |
1 1 .  Pour faciliter notre tâche, les demandes de changement d'adresse doivent nous parvenir par ¦

écrit, 4 jours à l'avance, s.v.p. m

1

2. Aucun changement d'adresse n'est pris par téléphone. ¦
3. Aucune mutation n'est faite pour une durée inférieure à 6 jours ouvrables. $

1

4. Emoluments: Pour la Suisse Fr. 2.- par changement m
Pour l'étranger, première semaine Fr. 5.50 H
Par semaine supplémentaire ou fraction de semaine Fr. 2.50 ™

y 5. AVION: Prix suivant le pays. a
6. Pour l'étranger, nous ne pouvons pas garantir un acheminement régulier.

§ 7. PAIEMENTS: à nos bureaux, à notre CCP 23-325 ou en timbres-poste. 1

¦

L'annonce
reflet vivant du marché

C'EST TOUT À CÔTÉ,
J'Y VAIS À PIED

Les magasins spécialisés du «CID» !
Toujours et partout à votre service

La Chaux-de-Fonds - Le Locle - Saint-Imier
24402

HIIIHflESBSSËflHHii Feuille riAv!fî dpsMQntaflnes MBBBBW^J^ '̂'WM^̂



Sauver des vies, aider, en tous lieux et en tout temps
La Garde aérienne suisse de sauvetage

Chaque année, les agents de la police locale participent à un cours de
répétition, en quelque sorte, de perfectionnement plus précisémment axé sur
le côté sanitaire et de secours de leur fonction. Ce cours suivi par tous les
agents, en congé ou non, travaillant de jour, comme de nuit, a eu lieu tous
les matins de la semaine dernière. Comme d'habitude, il était organisé par
l'adjudant Brossard, de la police locale.

«Dans le cadre de ce cours de formation continue, nous a expliqué le
capitaine Brasey, commandant, nous avons voulu innover et prendre contact
avec ce qui se fait maintenant, de plus avant-gardiste dans le domaine du
secourisme, en invitant un responsable de la Garde aérienne suisse de
sauvetage (GASS) à venir nous présenter cette organisation. Une
organisation avec laquelle nous pouvons être appelé à travailler» .

C'est donc ce partenaire potentiel, qui
peut les aider à remplir encore plus effi-
cacement leur mission, que les agents de
police ont appris à mieux connaître,
grâce à un exnosé hautement instructif
et intéressant, présenté par M. Refon-
dini , chef de base de la GASS de Lau-
sanne.

Le conférencier s'est d'abord attaché à
démontrer de quelle manière fonctionne
l'alarme à la GASS; alarme déclenchée à
la suite d'un appel de secours qui doit
parvenir à un unique numéro, valable
pour toute la Suisse, le 01/47.47.47.

«Car, précise M. Refondini à ce sujet ,
on ne peut pas parler d'intervention aé-
rienne en tenant compte des frontières
cantonales».

De Zurich, l'appel de secours est dirigé
par les soins de la GASS sur l'une des
quinze bases dont elle disposent en
Suisse. A tous points de vue, et ici déjà,
M. Refondini l'a relevé à plusieurs repri-
ses, les liaisons radio à la GASS jouent
une importance primordiale.

UNE AIDE À CHAQUE INSTANT
Volontairement, pour affecter essen-

tiellement au secourisme les moyens fi-
nanciers dont elle dispose, la GASS se re-
fuse à s'entourer d'une administration
trop lourde sur chacune de ses bases.

A Lausanne par exemple, le personnel
professionnel ne se compose que deux pi-
lotes, un mécanicien de métier et un mé-
decin. Pour compléter cet équipage pro-
fessionnel, et permettre à celui-ci de
prendre des loisirs ou des vacances -
puisque la GASS assure des sauvetages
24 heures sur 24 et 365 jours par an -,
cette organisation a recours à des assis-
tants de vol bénévoles, entraînés et for-
més par les soins de la GASS.

Ces auxiliaires sont engagés dans di-
verses tâches en fonction de leurs qualifi-
cations professionnelles ou de leur
«hobby». Ce faible'poids administratif et
l'organisation de manière générale de là
GASS lui permet d'avoir beaucoup de
souplesse et d'élasticité. Ainsi, même en
cours de vol, en raison, par exemple, de
l'éventuelle dégradation rapide de l'état
du patient, le pilote de l'hëMcoptère peut
mettre le cap sur un autre hôpital. Au
sol, on se charge d'avertir immédiate-
ment l'établissement concerné. «Tout
ceci grâce à un seul numéro d'appel, in-
site M. Refondini».

L'orateur expliqua ensuite les princi-

Chef de base de la GASS, pilote, M.
Refondini démontre une partie du maté-
riel de secourisme et de soins médicaux
placé à bord de tous les hélicoptères de

cette organisation. (Impar-Perrin)

pales phases suivant l'alarme. Le prin-
cipe des appels radio à l'une ou l'autre
des quinze bases.

L'hélicoptère prend l'air, avec à son
bord un pilote, un médecin et un assis-
tant de vol, aussi appelé «treuilliste».
Puisque tous les hélicoptères volant pour
la GASS ou de la GASS sont équipés
d'un tel outillage. Par ailleurs fréquem-
ment mis à contribution, lors de diffé-
rentes interventions.

Le blessé une fois à bord fait l'objet
des soins du médecin. Celui-ci est aidé
dans sa tâche par l'assistant de vol. M.
Refondini explique que la force de la
GASS, lors d'intervention réside essen-
tiellement dans le fait qu'elle arrive sur
les lieux d'un accident avec du «médi-
cal».

Chaque hélicoptère peut en fait être
considéré comme une petite station de
réanimation et de soins intensifs. Parfai-
tement à même de fonctionner durant le
transport aérien d'un blessé sur un hôpi-
tal.

L'IMPORTANCE DU CANAL «K»
Avant d'aborder un autre aspect, le

conférencier a insisté sur l'importance de
la coordination des actions sur les lieux
d'un accident. «La GASS est rarement la
première sur place, a-t-il relevé. Nous
comptons donc sur ceux arrivés avant
nous».

A ce propos, il a souligné l'intérêt du
canal radio «K» (de coordination) dont
disposent tous les hélicoptères de cette
organisation et tous les mêmes engins du
service de sauvetage d'hélicoptères mili-
taires.

Un canal sur lequel, grâce aux double
récepteurs dont sont équipés les hélicop-
tères de la GASS, les équipages en vol
sont sur écoute permanente.

MATÉRIEL PERFECTIONNÉ
ET ADAPTÉ», iflCK &oi «ssasiq î»IMîJ8ï§

Le chef de base dé^la . GASIS j t éigu-y
sanne a ensuite procédé à une démons-
tration du matériel standard, rigoureuse-
ment identique pour chaque engin, ins-
tallé à bord des hélicoptères de la GASS.
Brancards, matelas, appareillage médi-
cal ainsi que le sac de secours développé
par un médecin de l'organisation furent
présentés aux agents de police.

Ce matériel est très perfectionné et, en
raison de la faible place à disposition à
bord de l'hélicoptère présente certaines
spécificités.

Les brancards, par exemple sont plus
étroits et peuvent aussi être utilisés lors
de transport par rail ou dans des avions
de ligne.

Par ailleurs, afin de faciliter la pose
d'un premier diagnostic par le médecin
d'un hôpital qui accueille par voie aé-
rienne un blessé, est installé à bord de
l'engin volant, un appareil équipé d'un
écran et d'un dispositif d'enregistrement
des réactions électriques du muscle car-
diaque. Le document ainsi enregistré est
remis au médecin, au sol, qui peut ainsi
mieux se rendre compte de l'état du pa-
tient.

COMMENT FONCTIONNE
LA GASS ?

Le système de la GASS fonctionne
avec des donateurs. Il ne s'agit pas. d'une
assurance. Mais en contrepartie d'un
don - quelques dizaines de francs seule-
ment par année - les membres cotisants
peuvent bénéficier d'une aide de la
GASS. Aide accordée en fonction de la
masse financière dont dispose l'organisa-
tion. Actuellement, cette masse finan-
cière est suffisamment importante pour
que la GASS puisse intervenir, lors de
rapatriements, dans presque tous les
coins du monde.

Actuellement, les 60% de ses moyens
financiers lui sont fournis par quelque
560.000 donateurs.

Pour rester dans le domaine des chif-
fres, il est intéressant de constater que

prix de revient exact, pour une minute '
d'hélicoptère revient à la GASS, compté
tenu également de l'ensemble de son in- '
frastructure, à 47 francs 20.

Gratuite pour les donateurs, cette mi-
nute de vol sera facturée à 20 francs à
des non cotisants et à 40 francs aux assu-
rances, lorsqu'elle acceptent le cas. ¦

Enfin, la GASS assure qu'en été, du-
rant les 12 heures où il fait jour, un héli-
coptère décollera d'une base - générale-
ment la plus proche des lieux du sinistre
- dans les cinq minutes suivant l'alarme.
Un délai passant à maximum trente mi-
nutes durant les heures de nuit.

Un dernier point sur lequel M. Refon-
dini insista est à relever: «Jamais dit-il,
la personne qui alarme la GASS n'est
poursuivie, en cas de non règlement ulté-
rieur de la facture par exemple, ou même
si entre le moment de l'alatme et celui de
notre intervenu, le blessé n'est plus là,
parfois déjà emmené par route à un hô-
pital régional... Et cela arrive, croyez-
moi ajoute-t-il avec le sourire, (jcp)

La Brévine: humour et détente
avec L'Echo des Sapins

Samedi dernier, L'Echo des Sapins
avait organisé sa traditionnelle soirée
musicale et théâtrale. Sous la direction
de M. Paul-André Matthey-Doret, le
club d'accordéonistes a exécuté six mor-
ceaux, dont un était joué par de nouvel-
les recrues âgées à peine d'une dizaine
d'années, laissant augurer d'un bel ave-
nir pour cette société fondée il y a bien-
tôt quarante ans.

Un membre a été fêté pour vingt-cinq
années d'activité, s'agissant de M. James
Dubois, qui consacre beaucoup de temps
pour L'Echo des Sapins et qui participe
depuis de nombreuses années à la pièce
théâtrale.

«La Dame blanche», tel était cette
fois-ci le titre de la pièce. Elle était inter-
prétée par Mmes Irène Bourquin, Li-
sette Robert, Josiane Aellen, Rose-An-

drée Bourquin et MM. Jean-Pierre Bo-
rel, Charles-Albert Orsat et James Du-
bois, tous de la vallée.

Il s'agit d'une comédie-bouffe en deux
actes de G. Freuler et H. Jenny, adaptée
par P. Pasquier et la mise en scène était
assurée par M. Edouard Gretillat.

Ce fut l'occasion d'un grand moment
de détente, tant par l'humour que par la
gaîté qui s'en dégagent et tous les ac-
teurs ont été vivement applaudis. On ne
ressent à aucun moment une quelconque
monotonie et ce fut rapidement vingt-
deux heures, lorsqu'à son tour l'orchestre
Duo-70 a occupé la scène pour faire tour-
ner les couples jusqu'au petit matin !

(mj)

• La même soirée sera redonnée sa-
medi prochain, dans la grande salle de
l'Hôtel de Ville.

' ' ' "
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Le Locle
Bibliothèque des jeunes: 13 h. 30 -18 h.
Biblioth. de la Ville: 14 h. 30 -18 h. 30.
Pharmacie d'office: Philippin jusqu'à

21 h. Ensuite le No 117 renseignera.
Permanence médicale: en l'absence du

médecin traitant, tél. No 117 ou ser-
vice d'urgence de l'hôpital, tél.
(039) 3152 52.

Permanence dentaire: No 117 rensei-
gnera.

Planning familial: tél. 23 56 56.
Consult. conjugale: (038) 24 76 80.
Off. social, Marais 36: tél. 31 62 22.
Service aide-familiale: tél. 31 41 44 (heures

repas) ou 31 49 70.
Soins à domicile: 16 h. 30-18 h. 30, lundi ,

mercredi, vendredi , tél. 3120 19.
Mardi, jeudi, tél. 31 1149.

La Main-Tendue : tél. No 143.
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Il y a quelque temps, une impor-
tante entreprise du Locle prenait la

. décision de mettre dès cette année
l'ensemble de son personnel en va-
cances durant quatre semaines. La
direction de cette maison avait dé-
cidé alors d'octroyer cette quatrième
semaine avant la période officielle
des vacances horlogères (du 13 juillet
au 1er août), soit le 6 juillet.

Or, les élèves débutent également
leurs vacances d'été à cette date.

Cette décision fit donc craindre à
la Commision scolaire tout comme
au comité de la Fête des promotions
une certaine désaffection vis-à-vis de
cette manifestation, prévue les 3 et 4
juillet; suite par exemple à d'immé-
diats départs en vacances.

La Commission scolaire intervint
auprès de l'Association patronale,
demandant qu'à l'avenir, l'éventuelle
quatrième semaine de vacances ac-
cordée par les entreprises de la ville
soit placée après la période normale
des vacances horlogères.

Une recommandation que l'Asso-
ciation patronale envoya à ses mem-
bres.

Sensible à ces arguments, la direc-
tion de l'entreprise qui avait déjà
pris la décision vient de la modifier,
en accordant toujours une quatrième
semaine, mais en la plaçant, déjà
cette année après les vacances horlo-
gères. Le personnel a été informé.

Le président de la Commission
scolaire, M. Rémy Cosandey, a relevé
qu'il enregistrait avec beaucoup de
satisfaction cette nouvelle décision.
Même son de cloche au sein du
comité de la Fête des promotions qui
voit maintenant d'un oeil heureux

. cette dernière s'en aller vers le suc-
cès habituel.

Manifestement, en revoyant sa po-
sition, la direction de cette- entre-
prise à fait preuve de bonne volonté,
se souciant de ne pas compromettre
cette importante manifestation que
constitue au Locle la Fête des promo-
tions, (jcp)

La 4e semaine de vacances dans certaines entreprises
sera fixée après les vacances horlogères

Musique et théâtre aux Ponts-de-Martel

Samedi dernier, à la salle de paroisse, la fanfare de la Croix-Bleue des
Ponts-de-Martel organisait sa traditionnelle soirée annuelle. Composée
comme de coutume d'une première partie musicale et d'une seconde qui
permit-aux 9peulatemTrde é̂t»ovrir timnîh êB̂ r̂tëâTrë: **

Première satisfaction pour les organisateurs, la salle était quasiment
bondée.

Et ce fut devant ce large public qu'en
lever de rideau, la fanfare, composée de
23 musiciens, placés spps la direction de
M. André Schoerer, interpréta un canti-
que suivi d'une marche ronflante.

On put d'emblée relever la bonne te-
nue de cette formation légèrement faible
dans certains registres, par manque de
musiciens. Un léger handicap d'ailleurs
fort bien surmonté paroles musiciens qui
font preuve de beaucoup d'enthou-
siasme.

Le président, M. Pierre Favre salua le
public et le remercia de sa présence. Il ne
manqua pas au passage de faire appel à
de nouveaux membres actifs ou passifs.

La fanfare exécuta avec le même bon-
heur une ouverture dramatique de Joh.
C. de Wit. Ce morceau, parsemé d'embû-
ches fut bien enlevé, même si quelques
imprécisions se dévoilèrent ci et là.

En règle générale, et la suite du pro-

gramme le démontra, le directeur a eu la
sagesse de choisir des partitions dont les
difficultés techniques ne posaient pas
trop de problèmes pour les musiciens.

Lors des thèmes variés, ardus, les mu-
siciens se donnèrent beaucoup de peine
pour venir à bout des nombreuses diffi-
cultés qui jalonnaient ceux-ci.

C'est également l'équilibre de l'ensem-
ble du programme qu'il faut mettre en
valeur.

La fanfare donna ensuite un large
aperçu de ses possibilités, lors de l'inter-
prétation de partitions de styles divers.
Toujours bien soutenue par une partie
rythmique discrète et efficace, elle a
laissé une très bonne impression géné-
rale. C'est par une marche très militaire
«Elitekorps», avec tambour que se ter-
mina cette partie musicale.

Auparavant, le public avait rede-
mandé l'exécution du très entraînant
«Marching on the rocks» de Michiel Van
Delft.

PLACE AU THÉÂTRE
Pour une bonne part, c'est notamment

grâce à la timide mais sûre renaissance
du Chœur mixte paroissial que la pièce
présentée samedi soir a pu être montée.

Il s'agissait d'un drame gruyérien, en
trois actes, de M. Albert Schmidt, qui
avait pour titre «Les Braconniers». Tous
les acteurs, une petite dizaine étaient des
habitants du village des Ponts-de-Mar-
tel.

- Â plusieurs reprises, dans la pièce, le
Chœur mixte intervint pour souligner
par des chants certains passages mar-
quants de la pièce.

Cette collaboration, d'ailleurs prévue
par l'auteur lui-même, entre acteurs et
chanteurs, très originale, fut du plus bel
effet.

Les acteurs dirigés par Mme Yvette
Warisse ont fort bien enlevé cette pièce
dont les décors typiquement gruyériéns
étaient riches et nombreux.

Forts satisfaits, les spectateurs se ren-
dirent à l'issue de la représentation au
sous-sol de la Maison de paroisse où fut
servi une collation, (jcp)

Soirée de la fanfare de la Croix-Bleue

Après le passage
d'une chanteuse locloise sur «A2»

- Bon nombre de Loclois ont apprécié à
sa juste valeur la pres tation d'une des
leurs, Mme Madeleine Magalhaes, lors
de la dernière émission «C'est du specta-
cle» présentée sur «Antenne 2» et réali-
sée au Grand Casino de Genève.

Cette chanteuse locloise qui passa en
seconde position parmi les trois candi-
dats qui se sont amicalement afffrontés
ce soir-là interpréta une chanson du Ju-
rassien P.-A. Marchand, «Chez la Ma-
rie».

Mais beaucoup n'ont pas eu le temps
de prendre note de l'adresse à laquelle il
faut adresser ses suffrages, pour l'une
des trois candidates passées à l'écran
mercredi dernier.

Voici, il faut adresser son vote, sur
carte postale uniquement à «C'est du
spectacle», Cedex 704, 75310 Paris-
Brune. En indiquant le numéro et le titre
de la chanson préférée.

D'autre part, Madeleine Magalhaes
tient à remercier toutes les personnes
qui l'ont encouragée et soutenue, par des
messages, des envois de f leurs ou des
coups de téléphone lors de sa participa-
tion à ce concours.

Elle précise par ailleurs qu'elle parti-
cipe à ce genre de compétition, non point
pour tenter de faire du vedétariat mais
avec l'espoir qu'un jour de bons auteurs-
compositeurs s'intéresseront à elle pour
lui proposer des musiques entrant tout à
fait dans son registre vocal et des textes
lui convenant parfaitement , (jcp)

Quelques précisions...

Tarif des annonces
La Chaux-de-Fonds, canton de
Neuchâtel et Jura -.62 le mm.
Mortuaires -.87 le mm.
Régie extra-régionale
Annonces Suisses S.A. - ASSA
Suisse -.74 le mm.
Réclames 2.56 le mm.

(Minimum de 25 milimètres)
Compte de chèques postaux 23-325

La Chaux-de-Fonds

L IMPARTIAL
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Attention au

10 avril 1981
100 cadeaux

de jubilé
vous attendent

\ 10 avril 1981 ̂ jf_A nous fêtons 
^^

 ̂
lelOO ème 

^\ jour du jubilé ^^
 ̂

c'est pourquoi 
^Nv dans toutes 
^/ les 53 filiales 
^̂/ ^g 100 cadeaux %

 ̂
vous attendent. %

La Chaux-de-Fonds

OOUETS WEBER
f»Of!4f SÊËCBg*
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êToutes 
les

marques
Exposi-
tion
perma-

plus de
n—r.H 109— »
* modèles
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Nous engageons

, "". : , -t -nsa #& so&nJ &&?.<> yy » - .- -y - - - -
UN AIDE-MECANICIEN
connaissant le tournage et fraisage pour divers travaux
d'outillage et posages. Travail d'équipe indépendant.

UN RÉGLEUR-CHARGEUR
sur machine à diamanter et copier.

Faire offres écrites ou se présenter sur rendez-vous, ssas

Pour compléter notre équipe,
\i

cherchons

COIFFEUR (SE)
expérimenté(e)
Intercoiffure 8523

Av. L.-Robert 40, tél. (039) 22 2160

WÊM ¦¦ HBj Fabrique d'Appareils
BBB # m BHK Electriques SA
IH« IU 2608 COURTELARY

Nous fabriquons des transformateurs de haute qualité
jusqu'à 500 kVA, ainsi que des transformateurs régla-
bles de la marque VARIAC et nous cherchons

BOBINEUR
de transformateurs

CONDUCTEUR
i de machines semi-automatiques

MONTEUR
de transformateurs
Nous offrons un travail varié ainsi qu'une formation
complète si nécessaire.
Horaire libre, prestations sociales d'avant-garde.
Date d'entrée: tout de suite ou à convenir.
Des personnes habiles et consciencieuses, disposées à
collaborer au sein d'une petite équipe, sont priées de
prendre contact téléphoniquement au 039/44 12 55,
interne 28. 93-203

P—i——^^

Le ravage des phosphates, malgré BM WM
les nombreuses stations d'épuration BJ ĤI M̂JB
des eaux, ne fait plus aucun doute. I

Déjà des mesures importantes sont I U9
prises par la Confédération. HMkJHHl

Le BIO CENTRE reste à votre disposition pour toutes
informations et vous propose une gamme de produits
de nettoyage répondant aux exigences écologiques.
De notre assortiment:

POUDRE À LESSIVE ECO (3 kg.)
Fr. 13.80

LESSIVE ST MARC 0.250 kg)
Fr. 3.10

LIQUIDE POUR LAINE <ik g)

Fr. 4.95
PRODUITS DE VAISSELLE où

Fr. 3.95
BALANCE 16 • TéL 039/22 50 76

SIMHIHHMHHH /

Nous cherchons pour notre service IBS
rapide fiS
mécanicien m
polyvalent M
titulaire du CFC, pour la confection ^Bde prototypes. ^H
Place stable, horaire variable, près» I
tarions sociales modernes. S|
Veuillez faire vos offres ou vous pré- I
senter aux Ets. SIM SA, fabrique In
de machines-outils, 1110 Morges, BU
téL 021/710661 (demander M. gËS
Rossier, chef d'exploitation). HB

22-3908 H

Nous cherchons

un ouvrier
] pour différents travaux et distribu-

tion d'outillages.

Se présenter à FABRIQUE DE
MACHINES STETTLER SA,
Doubs 124-126,
2300 La Chaux-de-Fonds. eero

TENTURES MURALES
Tissus grande largeur

Votre opticien conseil:

J.-L. GONZALES SUCC.
15, avenue Léopold-Robert

A vendre pour cause de décès

OPEL ASCONA
voiture automatique, 50000 km., très
bon état, expertisée.
Téléphone (039) 512190 MSS

ACHÈTE
MONTRES-BRACELETS
phase-de-lune et chrono.
Même en mauvais état.
Paiement comptant.

Tél. 032/23 27 84. 06-35093

linos • plastique - tapis • parquets
A.GrilU
cherche

poseur
Paix 84- TéL (039) 23 92 20

and

BÉBÉS-AMPHIBIES
Les cours ont repris

selon l'horaire suivant :
jeudi 12 h. à 13 h.

samedi 11 h. à 12 h. ........

JMM Kîsiine Mirna-Dro* !
F. Vautravers, téL (038) 53 4513

8610

A vendre

OPEL REKORD S 1900
1973, 2 portes, expertisée, jamais roulé
l'hiver. Prix Fr. 3 200.-
Tél. (039) 26 07 53 heures repas. eew



Felber - Cavadini: Art. 9 «l'âge décide»...
Qui restera au Conseil national ?

L'élection tacite de quatre mem-
bres du Conseil d'Etat crée une si-
tuation de f ait nouvelle s'agissent de
savoir qui de MM. Cavadini ou Fel-
ber, conservera son siège au Conseil
national en même temps que sa f onc-
tion gouvernementale.

Rappelons l'article B de la «Loi sur
l'organisation du Conseil d'Etat» qui
précise qu'«D ne peut y  avoir dans la
députation du canton à chacune des
Chambres f édérales plus d'un mem-
bre du Conseil d'Etat».

Y a-t-il une lacune dans cette loi
attendu qu'elle ne prévoit  pas de dis-
positions au cas où un second tour de
scrutin est nécessaire, pas plus
qu'elle n'arrête une procédure en caa
d'élection tacite au premier tour.

Au caa où deux députés au Natio-
nal sont élus au Conseil d'Etat, celui
qui a obtenu le plus grand nombre de
suff rages a le droit de décider s'il en-
tend ou non conserver son siège à
Berne.

La loi prévoit  également une élimi-
nation par tirage au sort, mais rien,
une f oia encore, s'agissent du «cas»
Felber - Cavadini. Et pour autant, il
n'y  a pas lacune !

En eff et , on peut se reporter à l'ar-
ticle 9 de ladite loi: «Les membres du
Conseil d'Etat prennent rang d'après
la date de leur élection. En cas d'éga-
lité, l'âge décide».

Du f a i t  de leur élection tacite, MM.
Cavadini et Felber entrent au
Conseil d'Etat exactement en même
temps, par la même voie. lia sont
donc à égalité et «l'âge décide».

M. Felber est né en 1933 et M. Ca-
vadini en 1936.

Le gouvernement neuchâtelois
s'est penché hier sur cet épineux pro-
blème et il a retenu pour examen
l'usage de cet article 9 qui permet-

trait de trancher p a r  l'âge. Gageons
toutef ois que le Conseil d'Etat y  re-
gardera à trois f oia avant d'adopter
cette interprétation de la loi qui se-
rait f avorable à M. Felber.

Si M. Cavadini doit aé retirer, la
porte du National s'ouvre devant M.
J.-Cl. Jaggi, conseiller communal à
La Chaux-de-Fonds. Il lui appartien-
dra alors de se déterminer et aa déci-
sion n'est paa évidente !

G.Bd

¦ 
Voir autres informations
neuchâteloises en page 9

Une majorité plus serrée

L'écart qui séparait la droite de
la gauche a été réduit de 17 à 12
sièges par le gain de cinq sièges
socialistes.

Les socialistes ont facilement
comblé seuls la perte de deux siè-
ges du pop et le psn, avec 46 siè-
ges obtient le meilleur résultat ja-
mais réalisé dans le canton. Le re-
cord précédent date de 1957 où le
psn totalisait 44 sièges. Mais la
gauche reste en deçà de deux voix
des 52 sièges enlevés en 1965 (psn
42 + pop 10).

Nous avons relevé précédem-
ment (samedi dernier) que 1969
avait été une des élections char-
nières dans l'histoire politique de
la République et 1981 confirme
cette tendance qui voit la droite
subir une lente érosion, depuis 12
ans, alors que la gauche progresse
avec application, une élection
consolidant les résultats de la
précédente.

1981 marque pour la première
fois la prééminence de la droite
(lib + ppn) sur le centre droit.

En effet, la soudure entre libé-
raux et progressistes nationaux,
qui va conduire à une prochaine
fusion' de ces deux partis en un,
permet à la droite de totaliser 33

sièges alors que les radicaux n'en
obtiennent que 29. Il faut remon-
ter à 1945 pour observer un score
inférieur, 28 sièges. Cette année-
là le total de la majorité descen-
dait pour la première fois au-des-
sous de 60 sièges, se tassant à 56...
pour remonter à 69 quatre années
plus tard. Les 62 sièges de la ma-
jorité actuelle rappellent la situa-
tion de 1953.

Les libéraux seuls ne sont donc
pas parvenus à ébranler la posi-
tion radicale, il leur a fallu l'ap-
port déterminant du ppn et ce, au
moment où ce parti arrive à bout
de course, menacé qu'il était de ne
plus obtenir le quorum à La
Chaux-de-Fonds.

Avec 50 sièges, la gauche appro-
che la majorité absolue (58 siè-
ges). La nouvelle législature est
amorcée dans une perspective un
peu plus tendue que la précédente
par le fait que la majorité libé-
rale-radicale ne peut pas tolérer
plus de neuf absents aux séances.
En effet, si l'adi apporte ses trois
voix à la gauche, la majorité est
menacée si elle doit déplorer cinq
malades et quatre attardés à la
buvette au moment d'un vote !

G.Bd

Conseil d'Etat: tout est joué
Alain Bringolf (POP) retire sa candidature

Il n'y aura donc pas de deuxième tour pour l'élection
du Conseil d'Etat. Comme prévu, le candidat du pop, M.
Alain Bringolf , se retire de la compétition. Ainsi en a
décidé le comité du parti réuni hier en fin d'après-midi.
Le pop respecte ainsi sa logique. Il a présenté un
candidat en sachant pertinemment qu'il n'avait aucune
chance dans la course pour un siège gouvernemental,
mais seulement dans l'objectif d'éviter une élection
tacite. M. Bringolf, conseiller communal de La Chaux-de-
Fonds, s'en est tiré honorablement puisqu'il a recueilli
11,42 pour cent des suffrages, soit presque la même
proportion que M. Frédéric Blaser (11,49 pour cent) il y
a huit ans. Seul le Dr Dubois avait fait mieux, en 1977,
avec 17,94 pour cent des voix.

Toujours est-il que le recensement des électeurs
étant fait, le pop n'a plus aucune raison de provoquer
une nouvelle consultation électorale dont le résultat
serait d'ores et déjà connu.

Dans sa séance de demain mercredi, le Conseil
d'Etat pourra donc rapporter son arrêté de convocation
des électeurs et proclamer élus tacitement les quatre
candidats venant en tête du ballottage, MM. Jacques
Béguin (lib-ppn), Jean Cavadini (lib-ppn), René Felber
(soc) et Pierre Dubois .(soc), M. André Brandt (rad) ayant
obtenu la majorité absolue dès le premier tour.

Quant à l'élection des 115 membres du Grand
Conseil, qui a vu les socialistes gagner cinq sièges au
détriment des radicaux (moins un), des libéraux (moins
un), du pop (moins deux) et des indépendants (moins
un), elle n'a pas réservé de grandes surprises. Certes,

quelques ténors qui se sont en leur temps distingués au
Grand Conseil, ont été invités à rester chez eux. C'est le
cas notamment de MM. J.-F. de Chambrier (lib-ppn),
Jean-Pierre Boillod, André Schor (soc), ou Freddy Rumo
(ind). Mais surtout celui du libéral Francis Chiffelle qui,
au nom du tournus et en tant que vice-président du
Grand Conseil, devait, dès le mois prochain, succéder au
radical Pierre Brossin à la présidence du législatif
cantonal. Beau cas d'espèce puisque par le jeu des
désistements, Francis Chiffelle, non élu, pourrait quand
même se retrouver pour un an premier magistrat du
canton.

L'exercice serait quand même périlleux. Il est
beaucoup plus probable que la classe politique
neuchâteloise choisisse une solution plus conforme au
vœu des électeurs. Le tournus de la présidence du Grand
Conseil est une règle non écrite. C'est, comme tant
d'autres choses, l'émanation d'un consensus que
personne n'a l'intention de violer, du moins d'une façon
avouée. La rotation voudrait donc que le législatif qui
sera mis en place début mai soit présidé par un libéral. A
défaut du «promis» Francis Chiffelle, les lib-ppn
voudraient bien désigner le «suivant» siégeant déjà au
bureau du Grand Conseil, à savoir le président du pin,
Pierre Hirschy, qui n'a pas encore donné sa réponse. Le
secrétaire cantonal du pin, M. Gilles Attinger, reste, à ce
propos, sur la réserve; comme les responsables des
autres partis représentés au Grand Conseil, il nous livre
ses impressions.

(JAL)

Lib-PPN: une fusion
à consommer

«Nous ressentons une certaine décep-
tion, dit Gilles Attinger. Le verdict des
urnes n'a pas été tout à fait ce que l'on
pouvait en attendre. Mais cette décep-
tion est nuancée dans la mesure ou les
gains socialistes sont obtenus, pour une
bonne part, au détriment de l'extrême
gauche. Là, nous devons nous féliciter du
succès de la droite au Locle. Notre repré-
sentation au Grand Conseil s'est donc lé-
gèrement effritée. Ce que nous devons
avoir à l'esprit dorénavant, c'est que la
présence et l'activité de nos députes se-
ront essentielles. Les décisions de la ma-
jorité seront en effet plus difficiles à rele-
ver. Il faudra que nos élus soient particu-
lièrement mobilisés.

«La non-réélection de Francis Chif-
felle nous pose effectivement un pro-
blème qui n'est pas encore réglé dans la
mesure où Pierre Hirschy, pressenti pour
prendre notre tour à la présidence du
Grand Conseil, exerce une profession,
agriculteur, qui ne lui permet peut-être
pas d'avoir la disponibilité nécessaire.
Nous sommes toujours en discussion. .

«Dans certains districts, tout le monde
n'a peut être pas compris la portée de
l'alliance libéraux-ppn-radicaux pour
l'élection au Conseil d'Etat. Mais en rè-
gle générale, nos troupes nous ont suivis.
Nous n'avons aucun regret à avoir et
tout à mettre en œuvre pour un succès
de la droite en 1985. Dans les mois pro-
chains, la fusion du ppn avec le parti li-
béral sera consommée. Les détails tech-
niques, pratiques, restent à définir.» (L)

Indépendants:
dépendants mais autonomes

Indépendants: à 23 h. dimanche soir,
les comptes provisoires les donnaient
perdants. Ils «tournaient» alors autour
des 9,8 % de voix. Finalement, ils pas-
saient in-extremis le cap du quorum des
10% à La Chaux-de-Fonds, ne conser-
vant plus que trois des quatre sièges
qu'ils occupaient au Grand Conseil. En
tête l'ex- transfuge du parti socialiste et
ancien conseiller communal de La
Chaux-de- Fonds Claude Robert, suivi
de René Wildi, tous deux réélus, tandis
que deux sortants, Freddy Rumo et
Françoise Vuilleumier restaient sur le
carreau.

«Nous avons effectivement été sur la
corde raide, commente le président can-
tonal de l'Alliance des indépendants, M.
Jean-Paul von Allmen, puisqu'il a fallu
attendre tard dans la soirée pour savoir
si nous allions conserver des sièges au lé-
gislatif cantonal. Cela ne fait que souli-
gner l'ineptie du quorum fixé à 10 %,
barrière trop haute et antidémocratique.
Pensez que les indépendants, le pso et le
pop peuvent représenter 20 à 22 % des
voix et que selon la répartition, ils pour-
raient les uns et les autres n'avoir aucun
élu. La démocratie, c'est aussi donner la
parole aux minorités. En l'état actuel des
choses, elles sont presque condamnées au
silence.

Sur la personnalité de nos élus, je ne
fais que constater que c'est le peuple qui
choisit. Il est probable que notre nou-
velle représentation au Grand Conseil -
deux anciens et un nouveau - sera encore
plus «indépendante» qu'avant. C'est-
à-dire plus conforme à l'esprit de notre
parti. C'est vrai que politiquement, nous
sommes notamment contre la N5 qui
viendra doubler sous forme d'une auto-
route ravageuse une semi-autoroute déjà
existante sur le Littoral alors qu'on né-
glige l'axe Col-des-Roches - La Chaux-
de-Fonds - Neuchâtel - Berne. Nous
continuerons également à réclamer plus
de rigueur dans la gestion de l'Etat, car
il y a encore des économies à réaliser.

«Quant à notre parti, il faut bien re-
connaitre qu'il est en perte de vitesse un
peu partout dans le pays. S'il bénéficie

largement des subsides de Migros, il a
tort de se confondre avec les consomma-
teurs comme c'est surtout le cas à Zu-
rich. Dans l'esprit des gens, nous sommes
trop assimilés à Migros et nous avons du
même coup souffert de la polémique ou-
verte autour de M-Renouveau. Notre dé-
pendance financière ne doit pourtant pas
faire oublier notre indépendance réelle
sur le plan doctrinal». (L)

PS: de quoi être satisfait !
Côté socialiste, la satisfaction est de

mise. Avec un gain de cinq sièges
comment pouvait-U d'ailleurs en être au-
trement! «Pour ces élections, nous
étions très confiant nous a affirmés le
président cantonal Jean-Martin Mônsch.
Nous pensions glaner trois ou quatre siè-
ges sur l'ensemble du canton. Nos prévi-
sions ont donc largement été dépassées.
Si les indépendants avaient échoué, no-
tre avance aurait été encore plus sensi-
ble. Au niveau global de la gauche, on est
un peu moins satisfait en raison de la ré-
gression du pop. Ce parti a incontesta-
blement perdu de sa crédibilité. Peut-
être que s'Q s'était démarqué plus claire-
ment des événements internationaux que
nous vivons actuellement, il n'aurait pas
connu pareille déception. Nous regret-
tons aussi que les indépendants aient ob-
tenu le quorum. Quant aux libéraux-ppn,
nous constatons que sur les six élus, cinq
sont de souche ppn, ce qui va certaine-
ment conduire à quelques frottements au
sein des membres de ces deux partis réu-
nis aujourd'hui sous le même toit.

Au sujet du Conseil d'Etat, sans trop
y croire, nous envisagions un ballottage
général. Nos vœux ont été presque réali-
sés. Nous avons en tout cas été surpris
par l'élection au premier tour de M. An-
dré Brandt qui dans certaines commu-
nes, à tendance agricole ou écologique,
est loin de faire l'unanimité. Nous pen-
sions sincèrement que M. Jacques Bé-
guin arriverait en tête. Nous avons aussi
été surpris par le nombre de voix obte-
nues par MM. René Felber et Pierre Du-
bois. C'est la première fois d'ailleurs que
deux candidats socialistes à l'exécutif
réalisent un pareil score !

Ce renforcement de la gauche va cer-
tainement avoir des conséquences relati-
vement importantes. Il va sans aucun
doute obliger à une plus grande disci-
pline tous les députés en ce qui concerne
leur présence aux débats. Notons enfin
que la participation plus élevée que pré-
vue ainsi que notre programme politique
relativement clair par rapport à d'autres
ont certainement joué un rôle dans
l'avance socialiste», (md)

POP: préparer l'avenir
Le pop a donc été l'un des grands bat-

tus de ces élections. Avec deux sièges en
moins (un à La Chaux-de-Fonds et un au
Locle), il n'aura plus que quatre repré-
sentants au législatif cantonal. «Nous

«A défaut d'entente...»
Porte-parole du pop, M. Frédéric Bla-

ser a annoncé hier soir le retrait de la
candidature d'Alain Bringolf en rappe-
lant que celle-ci ne visait qu'à empêcher
une élection tacite du Conseil d'Etat:
«Les résultats, a-t-il ajouté, ont montré
d'une part que deux des candidats de la
droite n'ont pas obtenu la majorité abso-
lue; d'autre part que les socialistes n'au-
raient pas pu atteindre la majorité abso-
lue sans l'apport d'une entente avec le
pop. Toutefois , durant la campagne élec-
torale, le parti socialiste n'a pas mani-
fes té  la volonté de modifier ta majorité
dans notre canton. Compte tenu du rap-
port des forces entre la droite et la gau-
che au Grand ConseU, le pop a pris la
décision de ne pas maintenir la candida-
ture de M. Alain Bringolf au Conseil
d'Etat».

sommes bien évidemment déçus» devait
nous déclarer Alain Bringolf. Et de pour-
suivre: «L'on savait que ces élections
cantonales seraient difficiles d'autant
plus que la situation politique interna-
tionale ne nous était guère favorable.
Mais comme disait André Corswant, les
résultats du pop ne se mesurent pas en
sièges perdus ou gagnés mais en fonction
des buts, des objectifs à atteindre. Et sur
ce point, pour notre parti, les slogans
sont inutiles. Pour le public, il nous faut
présenter des faits concrets. A l'issue de
ce scrutin, nous restons toutefois
confiants pour l'avenir. Depuis deux ou
trois ans, notre formation traverse une
période de transition. Beaucoup de ca-
dres nous ont quitté. Il s'agit de les rem-
placer. Cela demande un travail en pro-
fondeur qui ne peut se faire du jour au
lendemain. Nous avons cette fois-ci at-
teint, je crois, le creux de la vague. Mais
avec les nouveaux éléments dont nous
disposons, je suis persuadé que nous pou-
vons surmonter les difficultés actuelles.

En ce qui concerne l'élection au
Conseil d'Etat, nous estimons que les ré-
sultats sont positifs. Grâce à notre can-
didature de combat, hb,us £yons réussi à
mettre en "'ballottage deux dés trois can-
didats bourgeois. Cela - prouve que mal-
gré notre recul au Grand Conseil, un ren-
versement de majorité est possible dans
ce canton. Vu les résultats, nous avons
décidé de retirer ma candidature. Toute-
fois, si les indépendants avaient «mordu
la poussière», ce qui aurait valu à la gau-
che de gagner deux sièges supplémentai-
res, il est possible que notre décision au-
rait été tout à fait différente ! » (md)

Radicaux:
«La fin d'un cycle»

Pour Claude Frey, président cantonal
du parti radical: «Ces élections mar-
quent la fin d'un cycle. Les fédérales en
79, les communales en 80, maintenant les
cantonales. Pour les deux précédentes,
nous avions pris la vague de travers et
nous avons été fortement secoués puis-
que nous sommes passés de 3 à 1 parle-
mentaires fédéraux. Aux communales,
nous avions également perdu des sièges.
Il fallait redresser la barre. C'est une ma-
nœuvre très difficile à effectuer précisé-
ment au milieu d'un tel cycle qui est tou-
jours assorti d'un effet dynamique. Mais
nous y sommes parvenus.

«Avant même de connaître les résul-
tats, nous avions déjà remporté deux vic-
toires. La première, c'est d'avoir vaincu
la morosité, une victoire sur nous-mê-
mes. La seconde, c'est d'avoir retrouvé
l'amitié et la motivation. Nous nous
sommes engagés totalement dans la cam-
pagne et nos candidats se sont battus à
fond pour gagner.

»Le résultat est là. C'est une démons-
tration. Une victoire nette pour l'élec-
tion au Conseil d'Etat avec le succès
d'André Brandt, qu'il faut néanmoins
immédiatement tempérer car il aurait
fallut que les trois candidats de la majo-
rité passent ensemble au premier tour.

«Pour le Grand Conseil, on constate
un renversement de tendance. Les gains
de la gauche tiennent en grande partie à
l'effritement du pop..Les radicaux ont
enregistré un sensible gain de suffrage,
qui ne s'est malheureusement pas tou-
jours traduit par des gains de sièges.
Néanmoins, nous avons quand même
pris un siège aux popistes au Locle, ce
qui est symptomatique.

«Les conditions étaient remplies pour
atteindre notre objectif. Par la qualité de
nos candidats, l'éventail des âges et des
professions, nous avons véritablement
mobilisé l'électorat. Quant au slogan de
notre campagne, il a atteint sa cible
puisque toute la propagande de la gau-
che a été basée sur sa contestation. Nous
devons évidemment déplorer avoir perdu
un siège à Neuchâtel, mais sur l'ensem-
ble, notre but a été atteint». (L)
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AVIS
M. et Mme Willy JEANRENAUD

avisent leur fidèle clientèle qu'ils ont remis leur commerce

HÔTEL DU MOULIN
Serre 130 - La Chaux-de-Fonds

à

M. Nicola PROIETTO
A cette occasion, ils profitent de remercier leurs amis et fidèles clients,
les priant de bien vouloir reporter la confiance témoignée à leur suc-

cesseur

Se référant à l'avis ci-dessus

M. Nicola PROIETTO

se recommande auprès de la clientèle et du public en général. Par un
service soigné, ii espère mériter la confiance sollicitée

CE SOIR, de 17 à 19 heures, un apéritif sera offert à chaque client

QUEL MÉCANICIEN
DE PRÉCISION DIPLÔMÉ

qui,
désirant travailler de façon indépendante reprendrait

i la responsabilité d'un atelier de mécanique ?
Ce poste conviendrait à un mécanicien ingénieux dési-
rant améliorer sa situation.
Faire offre avec curriculum vitœ sous chiffre JK 8789
au bureau de L'Impartial.

A louer aux Brenets

appartement
de 3 pièces
avec confort.

Prendre contact avec notre monteur de
place chef, M. Michel Thourot, tél.
(039) 32 10 48 ou à la Société des Forces
Electriques de la Goule à St-Imier, tél.
(039) 4145 55. 93-UJ
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I AIMERAIS-TU AUSSI LE LIRE
ET SAVOIR. COMMENT ON

I L'IM PRIME AUJOURD'HUI ?
La profession moderne d'imprimeur typo-offset n'est pas seulement

fascinante, elle permet encore de réaliser un travail intéressant En qualité
d'imprimeur typo-offset, il est possible de déployer ses qualités profession-
nelles et de développer ses talents, ce qui est essentiel pour réussir une vie
professionnelle pleine de satisfactions. Le développement technique de cette
profession ouvre toujours de nouvelles perspectives.

Si tu as le sens technique et de l'observation, un bon coup d'ceil et des
réactions rapides, ce méfier t'offre un avenir prometteur.

Commande donc notre coffret d'information, contenant un roman policier
hors du commun, ainsi qu'une documentation qui fapportera d'utiles
suggestions pour ton avenir professionnel.

'Vpilillp7 m'envoyer le coffret d'information contenant
| - la documentation sur le métier d'imprimeur typo-offset,
I - la documentation sur tous les métiers de la branche graphique, 

^. - les adresses de ma région pour faire un stage dans une imprimerie, \\
J - et le roman policier. J/

| Nom . vyi

iRue \ I

j  NPA/localité > f
• Découper et envoyer à Monsieur Arnold Perrinjaquet, f ,
î Secrétariat de la Région 8 de l'Association suisse des arts graphiques ASAG, f
j Grand-Rue 33, Case postale 33, 2072 Saint-Biaise ï 1

A louer tout de suite au centre de
la ville, à proximité de la gare

appartements
de 7 pièces tout confort, convien-
draient aussi pour bureaux d'af-
faires ou cabinets médicaux.

Ecrire sous chiffre QP 8700 au
bureau de L'Impartial. syoo

AMC (Suisse)
cherche

collaborateurs
(trices)
à plein temps ou
accessoire.
Suisse ou permis
C, pas de porte à
porte, voiture in-
dispensable.
Se présenter le
mercredi 8 avril
au Buffet de la
Gare, La Chaux-
de-Fonds à 19 h.
30 précises. 22-7003

Brot-Dessous
«Beaulieu»
Home pour personnes âgées

Jardin et terrasse à disposition.
Situation agréable.
Soins assurés.
Renseignements: Mademoiselle Matthey,
directrice, tél. (038) 63 32 22. 8730324

Thermostats de
radiateur Danfoss
Plus de confort et
économies appréciables

. MAURICE VOINNET
Chauffage-brûleurs

Général-Dufour 15 - Tél. (039) 22 45 55

2300 La Chaux-de-Fonds i~~
38

| <5RDINATEUR |

Maître opticien
Diplômé fédéral

BOÎTIER-MÉCANICIEN
cherche poste à responsabilités à inclure
dans les domaines suivants:
- Etude et mise au point du produit
- Analyse des postes de travail
- Innovations à adapter au parc des

machines
- Contrôle qualité et application
- Procédés de terminaison et assem-

blage

Esprit d'équipe désiré laissant la place à
une indépendance dynamique.

Faire offres sous chiffre AK 8706 au
bureau de L'Impartial.

A louer
pour vacances
(toutes saisons) département du Gard
(France), maisons anciennes et confor-
tables, près d'Uzès et de Montpellier,
Fr.s. 70.- par jour et par maison.
Pour tous renseignements, s'adresser à
M. P. Huber, 30260 Corconne (France),
tél. 0033 (66) 77 3514. 8347

URGENT

AIDE-INFIRMIÈRE
cherche emploi auprès de médecin ou clini-
que. Excellents certificats.
Ecrire sous chiffre JK 8677 au bureau de
L'Impartial.

A LOUER pour le 31 août 1981
Avenue Léopold-Robert 78

SPACIEUX
APPARTEMENT
4 PIÈCES
de 112 m2, cuisine,-WC, salle de bain,
confort moderne.

Loyer Fr. 623.-, toutes charges compri-
ses.

S'adresser à Société de Banque Suisse
Avenue Léopold-Robert 16-18
TéL 039/21 1175 (int. 231)

8784

Pour notre succursale de Renan, nous
engageons tout de suite

dames
ou demoiselles

habiles, pour travaux d'assemblage.

Se présenter ou téléphoner.

PIGNONS VORPES SA
2605 Sonceboz, tél. (032) 97 18 23.
Succursale de Renan, téL (039) 6313 63.

06-12095

A LOUER pour début mai ou date à
convenir, Croix-Fédérale 48

APPARTEMENT 3Vz PIÈCES
tout confort, cuisine agencée, grand bal-
con, ascenseur, situation tranquille et
ensoleillée. Tél. (039) 22 41 54 seeg

Location
VENTE

Machines à laver

dès

23.50
par mois

Serre 90
La Chx-de-Fonds
<p 039/23 00 55

Votre
journal: L'IMPARTIAL

À LOUER
rue du Doubs 5, pour
le 1er mai 1981

beau
rez-de-chaussée
plein sud, 2 cham-
bres, cuisine avec eau
chaude, dépendances,
chauffage à mazout à
compteur individuel.
A personne tran-
quille.
Loyer modéré.
Pour visiter, tél. (039)
23 98 86 8760070

Jean-Charles Aubert
¦yt Fiduciaire et régie
Yr~\ immobilière

JC J\ Av. Charles-Naine 1
* Tél. (039) 26 75 65

La Chaux-de-Fonds

A LOUER
pour le 30 juin 1981
QUARTIER SUD

BEL APPARTEMENT
DE 3 CHAMBRES

Tout confort, salle de bain, balcon, Codi-
tel, ascenseur. Loyer Fr. 316.70 + charges.

8365

On offre à vendre pour cause double
emploi: fin avril 1981

voiture
OPEL-STAR 2000
modèle 1977, 80000 km, non acciden-
tée/expertisée mars 81 avec plusieurs
accessoires.
Tél. 032/97 52 61 dès 18 h. ou fin de se-
maine. 93^2074

Le vrai
spécialiste

en
électro-
ménager

Serre 90
La Chx-de-Fonds
£039/23 0055

Saint-Imier, Temple 6, 2e étage, libre tout de
suite ou date à convenir

APPARTEMENT 2 PIÈCES
Douche, WC, cuisine avec fourneau à gaz et
frigo, chauffage général, tapis tendus.
Loyer Fr. 230.- + charges.
SERFICO, Midi 13,2610 Saint-Imier
TéL (039) 4115 05 9*73

A REMETTRE à La Chaux-de-Fonds,
pour le 1er mai 1981

CAFÉ -
RESTAURANT
entièrement rénové.

Ecrire sous chiffre JK 8671 au bureau de
L'Impartial.

A vendre aux Brenets

PETITE MAISON '
ancienne, complètement transformée, 5
pièces, avec env. 700 m2 terrain. Proximité
Doubs.
Ecrire sous chiffre DS 8731 au bureau de
| L'Impartial.

CORTAILLOD
A vendre, pour l'été 1981

villas jumelées
de 5 ou 6 pièces, avec ga-

I
rage, dès Fr. 310 000.-clés
en main.
Ecrire sous chiffre 28-

I 
900066 à Publicitas, Treille
9. 2000 Neuchâtel.

AUJOURD'HUI
RÉOUVERTURE DU

BAR
LE RANCH

Rue Fritz-Courvoisier 4
8666

(

ISRAËL 1
Invitation à participer au voyage de S

l'Eglise évangélique de ¦
Clarens/Montreux du 27.10 au 7.11.81 S

Prix de circonstance intéressant I
Renseignements 021/62 03 40 ¦

ILE D'ISCHIA
La seule agence spécialisée en Suisse.
ISCHIA TOURS 1225 Genève - Chêne-
Bourg, tél. (022) 49 82 23 (auparavant
Montreux). 22-1747

A vendre

2CV 6
beige, 7 000 km.,
état neuf, experti-
sée.

Tél. (039) 5119 77.
8769

A louer à La
Chaux-de-Fonds,
rue du Locle 22

appartement
3V4 pièces. Loyer
mensuel Fr. 325.-
+ charges, libre
tout de suite.

tél. 038/55 16 49.
8613

\ ^mj * Ŷ Bi-M

Pièces
détachées

pour
appareils
ménagers

Serre90
La Chx-de-Fonds
£7 039/23 0055

ACCORDÉON électronique Crucia-
nelli.Tél. (039) 22 43 07 BJ TB

CHAMBRE À COUCHER, moderne,
état neuf. Tél. (039) 5116 89 878i

JEUNES CHATS, contre bons soins.
SPA, tél. (039) 23 50 52 9734

Fanfare cherche

directeur
pour petite société,
répétitions le
mercredi
URGENT.

Tél. 038/53 1134.
8359



District de Neuchâtel: résultats définitifs
Après les élections cantonales

Voici les résultats définitifs des élections au Grand Conseil dans le district de
Neuchâtel que nous avons publiés hier avec les réserves d'usage. Les
résultats provisoires de la ville de Neuchâtel ne nous ont en effet été
communiqués que vers 3 h. 15 du matin, avec le retard traditionnel sur le

dépouillement des autres villes.

DÉPUTÉS RADICAUX
Sont élus: 1. Willy Schaer, 3266; 2.

May Droz-Bille, 3260; 3. André Porchet,
3257; 4. Jacqueline Bauermeister, 3217;
5. Anne-Marie Mouthon, 3216; 6. Jean-
Jacques Engel, 3188; 7. Bruno Vuilleu-
mier, 3157; 8. Arnold Granicher, 3148; 9.
François Reber, 3132; 10. Jean-Paul Re-
naud, 3120.

Suppléants: Jean-Pierre Tschâppât,
3110; 2. Sébastien Jacobi, 3098; 3. Fran-
cis Schleppi, 3095; 4. John Vallélian,
3050; 5. Jean-Michel Hammerli, 3029; 6.
André Calame, 3018; 7. Claude Jeanre-
naud, 3012; 8. Walter Huber, 3011; 9.
Jean-François Droz, 3001; 10. Philippe
Haeberli, 3001; 11. Philippe Leu, 3001;
12. Robert Schaer, 2961; 13. Laurent
Etienne, 2955; 14. Jean-Pierre Mury,
2922.

DÉPUTÉS LIBÉRAUX-PPN
Sont élus: 1. Claude Bugnon, 3799; 2.

Rémy Scheurer, 3751; 3. Jean-Paul Rue-
din, 3750; 4. Amiod de Dardel, 3676; 5.
Marianne Gueissaz, 3645; 6. Jean-Domi-
nique Rôthlisberger, 3642; 7. Jean Brun-
ner, 3639; 8. Maurice Girard, 3632; 9.
Claude Bernouilli, 3623; 10. Gilles Attin-
ger, 3588; 11. Heidi-Jacqueline Hausse-
ner, 3585; 12. Jacques de Montmollin,
3540.

Suppléants: 1. Dominique de Mont-
mollin, 3514; 2. Matthieu North, 3461; 3.
Esther Hùfschmied, 3458; 4. Jean- Louis
Dreyer, 3442; 5. Eric Bubloz, 3418; 6.
José Schmoll, 3417; 7. Claude Joly, 3412;
8. Elisabeth Hoeter, 3385; 9. Pierre Pa-
roz, 3383; 10. Jeannette Junier, 3356.

DÉPUTÉS SOCIALISTES
Sont élus: 1. Archibald Quartier,

5056; 2. André Buhler, 4975; 3. Rémy Al-
lemann, 4907; 4. André Oppel, 4790; 5.
Cyrille Persoz, 4781; 6. Jean-Pierre
Ghelfi , 4781; 7. Claude Borel, 4767; 8.
Fred-Eric Moulin, 4705; 9. Françoise
Bauer, 4679; 10. Bernard Schneider,
4677; 11. André Blank, 4659; 12. Fran-
çois-Michel Simond, 4650; 13. Marie-
Thérèse Wehren, 4650; 14. Clovis Leuba,
4647; 15. Jean-François Gruner, 4646.

Suppléants: 1. Jean-Pierre Buri,
4631; 2. André Moreillon, 4628; 3. Fran-
çois Masmejan, 4623; 4. Anne-Marie Ar-
quint, 4615; 5. Gill Relier, 4599; 6. Alfred
Strohmeier, 4598; 7. Pierre Horisberger;
4593; 8. Janine Fagotto-Guinand, 4593;
9. Adrien Crameri, 4569; 10. Jean-Marie
Mangilli, 4554; 11. Francis Houriet,
4547; 12. Jean-Pierre Cellerini, 4524; 13.
Francis Nicolher, 4512; 14. Edouard
Kustermann, 4477.

Candidats du Parti ouvrier et po-
pulaire non élus: 1. Lily L'Eplattenier,
662; 2. Joël Kuhn, 660; 3. Jacques Dind,
647; 4. Marie-Claire Gerussi, 646; 5.
Wilma Hirschi-Langer, 624; 6. Gérald
Werner, 607; 7. André Werner, 605; 8.
Gérald Hirschi, 597.

Candidats de l'Alliance des indé-
pendants non élus: 1. Walther Zahnd,
826; 2. Georges Montandon, 820; 3.
Rémy Boillat, 736; 4. Monique Addor,
718; 5. Peter Kartaschoff, 692; 6. Marie-
Louise Borel, 690; 7. Maurice Bettex,
669; 8. Reto Fischer, 665; 9. Jean Bikel,
647; 10. Jean-Pierre Greuter, 636.

Candidats du Parti socialiste ou-
vrier non élus: 1. Isabelle Descombes,
274; 2. Henri Vuilliomenet, 240; 3.
Pierre-Yves Oppikofer, 232; 4. Hans-Pe-
ter Renk, 219.

• Votations pour le parking des Jeunes Rives en juin
• Feu vert pour un scanographe

Séance du Conseil général de Neuchâtel

Avant d'entamer l'ordre du jour de
la séance du Conseil général, le pré-
sident, M Roger Prebandier, a rendu
un hommage à M. Jean Fellrath dé-
cédé subitement la semaine dernière.
Président du groupe MPE, M. Fell-
rath a été un membre empressé dans
plusieurs commissions. Son siège
sera occupé dès maintenant par M.
Jean-Luc Duport alors que Mme
Nora Portenier assumera la prési-
dence du groupe.

Le parti popiste ayant retiré la
candidature de M. Alain Bringolf ,
pour le Conseil d'Etat, M. Jean Cava-
dini, conseiller communal est élu ta-
citement conseiller d'Etat, C'est bien
sincèrement que les félicitations et
des vœux pour sa carrière lui sont
adressés avec toutefois un brin
d'amertume puisqu'il quittera l'exé-
cutif de Neuchâtel où U a fait preuve
de dynamisme et de grandes compé-
tences. Des félicitations sont égale-
ment adressées aux dix membres du
législatif et aux trois membres de
l'exécutif élus ou réélus au Grand
Conseil.

A la suite de l'arrêté pris par le Tribu-
nal fédéral qui déclare recevable l'initia-
tive «pour une véritable zone verte sur
les Jeunes Rives» les habitants de Neu-
châtel se rendront aux urnes les 13 et 14
juin. Ils devront choisir entre le maintien
d'un parking ouvert construit au bord du
lac ou sa disparition et l'implantation à
sa place d'un lieu de promenade.

Le rapport concernant la suite des tra-
vaux d'emménagement des Jeunes Rives
porté à l'ordre du jour est retiré. Il sera
repris après les votations pour autant
que l'initiative soit repoussée.

L'UNITÉ HOSPITALIÈRE
DE LA VILLE

Un rapport d'informations détaillées
est consacré à l'organisation de l'unité
hospitalière pour que la coordination des
différents services des Cadolles et de
Pourtalès soit utilisée de la manière la
plus rationnelle et la plus judicieuse. Si
certains départements, comme la mater-
nité, peuvent être centralisés dans un
des deux établissements, d'autres au con-
traire, doivent poursuivre leur activité
sur deux plans, d'où des complications
inévitables qui ne pourraient être annû-

i ¦ ,,,¦< Ml ¦ ¦ •?¦ >' s

lées qu'avec la construction d'un seul hô-
pital. Hélas, un tel projet est impensable
aujourd'hui vu la somme de plus de 100
millions de francs qu 'il nécessiterait.

Des nouvelles dispositions ont pour
but de tirer le meilleur des deux hôpi-
taux existants et d'assurer les meilleures
prestations aux malades.

Par 29 voix contre 2, le législatif a pris
acte du rapport d'information concer-
nant l'organisation de l'unité hospita-
lière.

UN SCANOGRAPHE
POUR LES CADOLLES

Les radicaux, les libéraux et les socia-
listes comprennent la nécessité pour
Neuchâtel de disposer d'un scanographe
en admettant l'important investissement
qu'il exige, 1.190.000 francs après déduc-
tion des subventions.

Le mpe en revanche, déclare «qu'il est
urgent d'attendre les expériences que fe-
ront les Chaux-de-Fonniers qui dispo-
sent eux-aussi d'un scanner, avant de se
lancer dans une telle dépense».

Le scanographe, souligne M. Jean Ca-
vadini, directeur des hôpitaux est un ap-
pareil révolutionnaire comme le fut l'in-
vention du rayon X. Le sacrifice finan-
cier est important mais en contre-ba-
lance, il faut placer les avantages énor-
mes qu'il apportera dans le diagnostique
des malades qui n'auront plus à se dépla-
cer pour bénéficier des contrôles effec-
tués par ces appareils de haute technolo-
gie.

En ce qui concerne La Chaux-de-
Fonds, les contacts sont excellents entre
les autorités et les responsables de son
hôpital d'une part ceux de Neuchâtel
d'autre part. Une convention permettra
aux médecins du Haut d'utiliser le sca-
nographe des Cadolles.

Le conseiller communal termine: il ne
nous appartient pas de porter un juge-
ment sur l'appareil acheté par une clini-
que privée de La Chaux-de-Fonds. Notre
but est de poursuivre notre politique
hospitalière bien définie et selon elle, la
présence d'un scanographe à Neuchâtel,
se justifie pleinement.

Par 31 voix contre 4 (mpe) le crédit de
1.190.000 francs est accordé à l'exécutif
pour l'acquisition et l'établissement d'un

-scanogrâ :̂- -'̂ '̂ $'i «rasfo S -H? ï¦A fif& * * KjeâS >! !•** '*»'** 8B«»iiK»

TROIS FOIS OUI
Les premiers points ont amené de

nombreuses et longues interventions ; les
suivants sont plus rapidement expédiés.

Le législatif approuve une donation
d'oeuvres picturales, un crédit de 700.000
francs pour la transformation de
Champ-Bougin et un crédit de 970.000
francs pour la construction d'un entre-
pôt du service de l'électricité, à Pleines
Roches. Objet que nous avons déjà eu
l'occasion de présenter.

UNE MEILLEURE INFORMATION
Une motion socialiste fait exploser le

mécontentement de certains conseillers
au sujet des compte-rendus dans le jour-
nal local, des séances du législatif , jugés
sévèrement puisque «ne faisant pas allu-
sion aux arguments développés par les
intervenants de manière à donner à la
population une image fidèle de la vie po-
litique».

Demande est faite que le «Bulletin of-
ficiel» édité par la ville devienne à l'ave-
nir le véritable informateur en dévelop-
pant les reflets des séances du Conseil
général.

La description complète des séances
est publiée dans les procès-verbaux éta-
blis par la ville; on y trouve donc les te-
nants et aboutissants désirés par les mo-
tionnaires.

L'exécutif souhaite que le «Bulletin of-
ficiel» conserve sa ligne de conduite: re-
later les faits d'une manière objective,
son rôle n'étant pas d'être un véhicule
politique.

La motion est toutefois acceptée par
17 voix contre 15.

Après le vote, le président donne le
mot de la fin:

«Si nous voulons qu'un compte-rendu
des débats paraisse demain dans les jour-
naux, laissons le temps aux journalistes
de préparer leur article. Il est déjà 22 h.
50, je lève donc la séance...».
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Liberté provisoire pour André Perret
qui dépose un pourvoi en cassation...

Il a quitté le pénitencier de Bellechasse hier soir

t Suite de la première page
-y tj k président 1% r̂donnééi; ce qui
n'est pas sans causer une certaine
surprise, bien que cette décision n'ait
rien d'exceptionnel : le condamné
Perret est au bénéfice des mêmes
droits que n'importe quel autre
condamné.

Il faut citer la. phrase clé du
communiqué du juge s'agissant de
cette mise en liberté provisoire:
«Cette décision ne préjuge en rien de l'is-
sue de la procédure de cassation».

Cela posé, on peut faire quelques
remarques en ne mêlant pas ce qui
est d'ordre subjectif à ce qui est froi-
dement objectif , à savoir les disposi-
tions légales.

Subjectivement:
• La décision d'octroyer l'élargis-

sement du condamné a été prise ven-
dredi. Elle devait être prioritaire-
ment communiquée à l'intéressé
avant d'être rendue publique. On re-
grettera simplement que le commu-
niqué tombe au lendemain des élec-
tions cantonales plutôt que la veille
du scrutin.
• Cette décision, importante, est

prise par un seul homme qui se pro-
nonce après un tribunal populaire de
neuf membres, dont trois juges de
carrière. C'est un pouvoir pour le
moins exorbitant que la loi met entre
les mains du président de la Cour de
cassation et la question est posée de
savoir si une telle décision ne devrait
pas relever de la Cour de cassation,
composée de trois membres.

Le juge-président est membre du
Tribunal cantonal qui compte huit
juges. Or, trois juges cantonaux ont
formé la Chambre de mise en accusa-
tion, le président du Tribunal canto-
nal a présidé la Cour d'assises, un
juge cantonal a fonctionné en qualité
de procureur extraordinaire (nommé
alors qu'il était encore juge de dis-
trict).

Et ce sont des membres du Tribu-
nal cantonal qui forment la Cour de
cassation pénale appelée à se pro-
noncer, qui devront trancher. Cette
organisation date du mois de juillet
1980, elle montre ici ses limites !

Un des membres de la Cour de cas-
sation devra se récuser ayant été le
premier défenseur de Perret Sur les
huit juges du Tribunal cantonal il en
restera deux au mieux pour dire aux
cinq autres, dont le président, qu'ils
se sont trompés, le cas échéant et que
le jugement a été mal rédigé.

En effet, la Cour de cassation ne se
prononce pas sur les faits. Le pour-
voi en cassation est recevable, au
terme de l'art. 242 du CPPN:
• En cas de fausse application de la

loi.

• En cas de violation des règles essen-
tielles de la procédure'de jugement, no-
tamment de celles qui ont pour objet -la
composition et la compétence des tribu-
naux et les garanties accordées aux par-
ties. rToutef ois, le pourvoi n'est recevable
pour l'un de ces motifs que si, au cours
des débats, le recourant a présenté des
conclusions ou signalé l'irrégularité pré-
tendue, si faire se pouvait.

Rien de tel n'a été dit ou entrepris
par la défense de Perret durant le
procès. Le jugement du président de
Rougemont a été tenu pour exem-
plaire, reposant sur des faits qui, po-
sés, dictent le droit. Jugement telle-
ment précis que le droit ne peut pas
être interprété.

On voit mal en quoi ce jugement
peut être attaqué et annulé pour ren-
voi en Cour d'assises.

Mais... le jugement écrit compte 39
pages, le recours 78 pages, et la déci-
sion de libération provisoire a néces-
sité 8 pages de motivations: voilà qui
dit amplement la complexité de l'af-
faire et combien la décision d'élar-
gissement du condamné n'a pas été
facile à prendre.

La seule jurisprudence publiée en
la matière remonte à 1953. On
connaît peu de recours de prévenus
condamnés à des peines fermes
après avoir été mis en liberté provi-
soire.

Il est rare aussi qu'un prévenu nie
tout, en bloc, aux Assises, or c'est ce
qui s'est produit avec Perret qui
conteste les motifs de sa condamna-
tion.

Le pourvoi sera-t-il recevable eu
égard à cette règle absolue en cassa-
tion qui ne permet pas de produire
de nouveaux moyens de preuve.

Reste donc à invoquer la «fausse
application de la loi» qui inclut l'ar-
bitraire.

PAR ANALOGIE
Dans son communiqué, le prési-

dent de la Cour de cassation motive
brièvement sa décision: «André Per-
ret a été libéré provisoirement du-
rant l'instruction», et sur cette base
il construit, par analogie, les raisons
qui lui permettent de conclure à la
mise en liberté provisoire.

Toutefois, durant l'instruction, M.
Perret était seulement prévenu. Au-
jourd'hui c'est un condamné qui a été
provisoirement relaxé.

Par analogie, le juge peut invoquer
l'art 120, CPPN: «Le prévenu mis en
détention préventive est relâché, si
les motifs qui avaient nécessité son
arrestation ont cessé d'exister et si
sa libération est justifiée par les cir-
constances.»

Ici, les «circonstances» peuvent te-

nir dans l'énorme résonnance que
cette affaire a connu dans le public.
De plus, le caractère des infractioiis
reconnues n'est pas dangereux, il
reste dans le domaine de l'atteinte au
patrimoine. Et Perret a été libéré
sous «caution de 100.000 francs ou de
sûretés équivalentes». On voit mal
quelles «sûretés» il a pu produire ci-
fait que son avocat aura rapidement
trouvé le montant de la caution puis-
que Perret était déjà libéré provisoi-
rement hier soir.

En conclusion, si cette décision
peut sembler stupéfiante à première
lecture, il faut se convaincre à la lu-
mière d'un droit fondamental: celui
qui permet à tout condamné de faire
recours.

Perret a été rapidement relâché.
On demandera à la Cour de cassation
pénale de mettre le même empresse-
ment que son président au nom des
mêmes «impérieux motifs d'intérêt
public» de ne point trop lambiner
dans l'examen de ce pourvoi en cas-
sation.

Si l'on s'en tient aux pratiques de
la Cour le jugement n'interviendra
guère avant sa session du mois de
mai. Et si la Cour de cassation rejette
le pourvoi, André Perret réintégrera
aussitôt le pénitencier.

Si le jugement est cassé tout le pro-
cès est à recommencer.

G. Bd.
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Les raisons d'un grand retard à Neuchâtel:
un ordinateur trop lent et... des scrutateurs absents

Elections ou pas, les trains et les véhicules des services de distribution
s'en tiennent à l'horaire. C'est pourquoi la rotative de notre journal a dû se
mettre à rouler sans connaître lés élus de Neuchâtel. La liste a été publiée
par la suite et ainsi les derniers servis ont été les mieux servis.

Ce n'est hélas pas la première fois que le chef-lieu brouille les cartes en
ne donnant les résultats que tard après les autres communes. Pourquoi cette
lenteur ?

A Neuchâtel, votations et élections
sont séparées. Le chancelier communal,
M. Valentin Borghini s'occupe du bureau
de dépouillement pour les votations, en
tant que président permanent depuis
trois ans. Il est entouré d'un état-major
composé de représentants des partis ainsi
que de scrutateurs spécialement convo-
qués, tous travaillant bénévolement. Le
dépouillement pour l'initiative «Etre soli-
daire» s'est effectué normalement. Les ré-
sultats n'ont toutefois pas été transmis
immédiatement au Château, le chancelier
ayant tenu à attendre que toutes les enve-
loppes destinées aux élections cantonales
soient ouvertes: 480 bulletins ont été ainsi
«récupérés», glissés dans une fausse urne
ou dans une fausse enveloppe. Lui-même
a trouvé quelque 80 listes électorales qu 'il
a remises à qui de droit.

DES SCRUTATEURS
PEU CONSCIENCIEUX

Chacun préfère certes une invitation à
un repas plutôt qu'à une participation au
dépouillement d'une élection, surtout
quand il s'agit de la «cantonale», qui est
le plus gros des morceaux.

M. Lorenzo Mollia est président du bu-
reau de dépouillement, il a à sa disposi-
tion une quarantaine de fonctionnaires et
il avait convoqué 83 scrutateurs. Lors de
l'appel à 13 heures, il fallut bien admettre
que seuls 63 s'étaient déplacés. Les vingt
absents n'avaient pas eu la politesse de
s'excuser et de motiver leur absence, au-
quel cas des suppléants auraient été
convoqués.

Le dépouillement, avec cet effectif ré-
duit , se prolongea de deux heures environ,
d'autant plus que l'organisation avait été
faite en se basant sur une participation de
35 à 40%. Le corps électoral du chef-lieu
se déplaça en nombre beaucoup plus
grand que prévu: 46%.

Moins de scrutateurs, plus de bulletins.
Deux raisons qui s'accompagnent d'une
troisième: l'ordinateur.

Celui à disposition est à bout de souffle.
En cas de panne, il aurait fallu transpor-
ter les listes à Beme, ce qui n'aurait pas
arrangé les choses. Du reste, le Conseil gé-
néral a récemment approuvé l'implanta-
tion d'un nouveau Centre électronique.
Le dépouillement se fera électronique-

ment avec prise de données directe,
comme cela se fait à La Chaux-de-Fonds.
Le Centre sera probablement à disposi-
tion pour les élections communales de
1984 et le travail sera nettement plus ra-
pide. L'ordinateur actuel lit un millier de
documents par heure «seulement», il a dû
en avaler 3000 et pendant ce temps les ai-
guilles des pendules avançaient. Ajoutons
quelques rectifications à effectuer, les
contrôles, les transmissions au Château et
on arrive rapidement à 4 heures du ma-
tin...

UN BON DÉPART
Les journalistes installés dans une salle

du Château avaient un large sourire en
début de soirée. A 19 heures, les résultats
déjà obtenus étaient nombreux, tant pour
le Conseil d'Etat que pour le Grand
Conseil. Pour le premier il ne manquait
que... Neuchâtel, pour le second les deux
tiers des communes avaient terminé les
opérations. Les résultats du district du
Val-de-Travers étaient transmis à 19 h. 30
environ, une heure plus tard venait ceux
du Val-de-Ruz, Boudry et Le Locle sui-
vaient entre 22 et 23 heures. Peu après 1
heure La Chaux-de- Fonds appelait le
Château et trois heures plus tard les ré-
sultats du district de Neuchâtel étaient
enfin annoncés.
DU BEAU TRAVAIL

Il convient de souligner le beau travail
entrepris par la Chancellerie cantonale.
Une équipe conduite par M. Jean-Pierre
Porchat, ancien chancelier qui initiait le
chancelier récemment nommé M. Reber,
fit tout ce qui était en son pouvoir pour
renseigner rapidement la presse, harce-
lant sans cesse le bureau de dépouille-
ment de Neuchâtel. Mais à l'impossible
nul n 'est tenu et il fallut bien s'armer de
patience de part et d'autre.

Est-ce une tradition que de «traîner»
dans le chef-lieu ? Lorsque sera installé le
nouveau Centre électronique, les choses
changeront, nous certifie-t-on. L'espoir
renaît...

Quant aux scrutateurs absents, ils rece-
vront une nouvelle convocation. Signée
du procureur général qui les invitera à se
rendre dans une poste pour y payer une
amende !
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L'IMPARTIAL

Prix d'abonnement
Franco ÉTRANGER
pour la SUISSE Selon les pays.
1 an Fr. 126.-
6 mois » 66.50 Se renseigner à
3 mois » 35.— notre adminis-
1 mois » 12.50 tration.

Tarif des annonces
La Chaux-de- Fonds, canton de
Neuchâtel et Jura' -.62 le mm.
Mortuaires -.87 le mm.
Régie extra-régionale
Annonces Suisses S.A. - ASSA
Suisse -.74 le mm.
Réclames 2.56 le mm.

(Minimum de 25 milimètres)
Compte de chèques postaux 23- 325

La Chaux-de- Fonds
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L'Hôpital Monney de district, 1618 Châtel-St-Denis,
à proximité d'une station de ski, désire engager

INFIRMIER(E)S
DIPLÔMÉ(E)S

INFIRMIER(E)S -
ASSISTANTES
INFIRMIER(E)S

RESPONSABLES
S&SHE («VISION &«S!
avec entrée en fonction tout de suite ou à convenir.

Faire offres avec documents usuels à la direction de
l'hôpital , tél. (021) 66 79 41 17.2357a

$4
cherche pour entrée immédiate un ou une

AIDE-TRAITEUR
travail agréable, semaine de 44 heures, 3Vi semai-
nes de vacances par an.

mmrÈNnôWÀmÊ
à temps partiel, pour son département de fabrica-
tion.

Avantages sociaux d'une grande entreprise.

Faire offres à :
*.

BELL S.A. - Charrière 80 a
2300 La Chaux-de-Fonds
Téléphone (039) 22 49 45

28-12001

Parents
nous ouvrons nos portes dès août
1981, à |

apprenti
tourneur
apprenti
acheveur
formation assurée par personnes
compétentes dans locaux spacieux.

Prenez contact avec

Loge 5a, La Chaux-de-Fonds,
tél. 039/22 26 00 6509

Nous proposons un
choix d'appartements

à louer de:
2 pièces, rue de l'Arc-en-Ciel, HLM, confort.
Libre: tout de suite ou date à convenir.
Loyer: Fr. 276.- charges comprises.

3 pièces, rue de l'Arc-en-Ciel, HLM, confort.
Libre: tout de suite ou date à convenir.
Loyer: Fr. 335.- charges comprises.

3 pièces, rue Numa-Droz, confort.
Libre: dès le 1 er mars 1981 ou date à

convenir.
Loyer: Fr. 439.- charges comprises.

3 pièces, av. Léopold-Robert, confort.
Libre: dès le 1er juillet 1981 ou date à

convenir.
\ Loyer: Fr. 469.- charges comprises.

\ 3V2 pièces, rue Jardinière, mi-confort.
Libre: tout de suite ou date à convenir.
Loyer: Fr. 425.- charges comprises.

! Pour traiter: Gérance G ECO,
Jaquet-Droz 58,

I 2300 La Chaux-de-Fonds,
i tél. 039/22 11 14-1 5 23-12214

BERGEON
engagerait, dans l'immédiat ou date à convenir,

SECRÉTAIRE
habile sténodactylographie pour correspondance
espagnole et française. Sténographie indispensable,
la prise du courrier étant sous-dictée française.

Horaire : complet ou partiel selon entente.

MAGASINIER
pour remplacer le titulaire actuel qui doit cesser son
activité pour raison de santé.

Désirons personne de bonne constitution, aimant le
travail varié et précis, pour s'occuper du stockage et
contrôle de marchandise, conditionnement et tra-
vaux de montage divers.

Horaire complet. j

Faire offres ou se présenter avenue du Technicum
11, 2400 Le Locle, tél. (039) 31 48 32.

Prendre préalablement rendez-vous.
28-12130

W 

Département
des Travaux Publics

Par suite du prochain départ à la retraite du
titulaire, un poste de

CONCIERGE
(non résident)

pour le bâtiment du Service cantonal des
automobiles, est mis au concours.
Exigences :
- habileté manuelle
- sens de l'ordre et de l'organisation
- esprit d'initiative.
Traitement et obligations :
légaux.
Entrée en fonctions :
à convenir.
Les offres de services manuscrites, accompa-
gnées d'un curriculum vitœ et des copies de
diplômes et de certificats, doivent être adres-
sées à l'Office du personnel de l'Etat, rue du
Château 23, 2001 Neuchâtel, jusqu'au 15
avril 1981. 23-119

Nous cherchons pour tout de suite

COMMISSIONNAIRE
avec vélomoteur.
S'adresser :
MAGASIN STEHLÉ FLEURS
Marché 2 8762
Tél. (039) 22 41 50 ou 23 97 13

On cherche

mécanicien-autos
manœuvre
de garage
S'adresser Garage de la Béroche, ave-
nue de Neuchâtel 38, 2024 St-Aubin,
tél. (038) 55 13 52. 23.20462

Nous cherchons

jeune fille
Possibilité d'apprendre l'allemand.

Congé le dimanche soir et le lundi.

Hôtel-Restaurant Rôssli
4253 Liesberg-Dorf
tél. (061) 89 01 82. ses?

Cherchons

aide-
décolleteur
Faire offres sous chiffre JP 8428 au bureau de
L'Impartial. 342a

H. BITZ S.A.
Entreprise de construction
Rue du Midi 55
2610 Saint-Imier

Nous engageons

CHAUFFEUR
avec permis B
Entrée tout de suite ou à convenir.
Téléphone (039) 41 47 16 06.120466

La Communauté d'Accueil
pour Toxicomanes

cherche une

collaboratrice
à plein temps, expérience souhaitée. . ' " j"

Faire offres écritesà' ": ' *" "r '">
Communauté d'Accueil
La Jonchère, 2043 Boudevilliers.

8352
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DISTRICT DE COURTELARY
A la Caisse Raiffeisen de Renan

Les membres de la Caisse Raiffeisen
locale étaient récemment invités à se
trouver à l'Hôtel de la Balance pour l'as-
semblée annuelle statutaire. C'est une
cinquantaine d'ayants droit que le prési-
dent du comité directeur, M. Eric Oppli-
ger, a eu le plaisir de saluer très cordiale-
ment. Après l'ordre du jour et la désigna-
tion des scrutateurs, M. G. Crevoisier,
secrétaire, donna lecture du procès-ver-
bal de l'assemblée de l'an dernier. Celui-
ci ne provoqua aucune discussion.

M. Oppliger présenta alors le rapport
du comité de direction, L'année écoulée
a été favorable,̂ ^.JÇaisse.;̂ ^yohime.
dès affaires est eh constante augmenta-
tion et l'évolution du bilan favorable. An
plan local, la population s'est stabilisée
et a même tendance à augmenter depuis
quelques mois. La reprise d'activité dans
l'ancienne usine Graber ne peut que fa-
voriser cette tendance.

L'année agricole, elle, a mal
commencé, le temps semblant ne jamais
vouloir se ranger. Si l'été fut meilleur, le
rendement des céréales demeura très
bas. Le contingentement laitier n 'a pas
non plus contribué à arranger les choses.

Un rapide survol de la situation inter-
nationale fait toucher du doigt des pers-
pectives assez sombres pour l'emploi à
l'avenir. Il reste à espérer que les graves
problèmes économiques internationaux
ne créeront pas chez nous des situations
catastrophiques.

Enfin , M. Oppliger adressa ses vifs re-
merciements aux gérants, Mme et M.
Kiener, pour tout le travail fourni et
l'amabilité de leur accueil. Mme Kiener
présenta le rapport de gérance. L'année
a été bonne pour l'institution. Si trois
membres ont démissionné (départ de la
localité ou décès), cinq nouveaux sont
venus renforcer les rangs. Le compte du
bilan dénote la marche ascendante de la
Caisse.

Les actifs atteignent la somme de
2.916.553 francs. Le fonds de réserve se
monte à 134.650 francs, les épargnes don-
nant le montant passif de 2.285.000
francs. Un montant de 271.000 francs est
à disposition à la Banque Centrale. Lès"
placements hypothécaires sont de
2.318.000 francs. Les parts sociales des
126 membres représentent un montant
de 25.200 francs.

Enfin un bénéfice net de 10.498 francs
est versé au compte réserve. Le roule-
ment financier total atteint le montant
de 6.666.682,35 francs. Sans que la dis-
cussion soit utilisée, ces comptes ont été
acceptés par l'assemblée.

Le président du comité de surveil-
lance, M. Chs Buhler, se plut à relever
l'excellent travail fourni par les gérants.
Son comité a tenu sept séances et n'a pu
que constater l'ordre qui règne dans l'ad-
ministration de la Caisse. Il releva en-
core la parfaite entente entre les deux
conseils et remercia Mme et M. Kiener
pour le fructueux travail qu'ils fournis-
sent.

M. Oppliger put alors clore l'assemblée
par des souhaits à chacun pour une an-
née favorable. Un magnifique film sur le
Haras fédéral d'Avenches retint les par-
ticipants avant un souper servi selon la
tradition, (ba)

Une marche ascendante

• CANTON DU JURA » CANTON DU JURA •
Pour satisfa ire la législation fédérale

L'expert fédéral, M. Bernard Clerc, est à la tâche depuis plusieurs
semaines. Et son travail ne devrait se terminer que vers la fin'de 1982 ou le
début de 1983. Découlant de la législation fédérale, l'inventaire des sites
construits à protéger en Suisse (ISOS) ne s'effectue pas en un tour de main.
Pour l'heure, seuls les cantons de Zurich, Schwyz, Uri et Obwald sont en
règle. La décision finale dépend des gouvernements respectifs.

En revanche, en Romandie, l'avancement des travaux n'a touché que les
cantons de Genève et Neuchâtel ainsi qu'une partie du Valais. Arrivés en
retard (le mandat date de 1973), les responsables jurassiens ont manifesté
un vif intérêt selon les experts fédéraux pour cet inventaire appelé à fournir
un panorama synoptique exhaustif de toutes les agglomérations habitées de
façon permanente à protéger en Suisse.

La réalisation de l'inventaire découle
de l'application des articles de la loi fé-
dérale sur la protection de la nature et
du paysage de 1966. MEUS cette tâche
réalisée par la Confédération ne recouvre
aucun des inventaires prévus par la légis-
lation cantonale jurassienne. Au cours
d'une conférence de presse donnée, hier
matin à Porrentruy, le chef de l'Office du
patrimoine historique, M. Bernard Pron-
gué, a précisé que les deux objectifs sont
«complémentaires» mais pas «interchan-
geables». L'administration cantonale
traite des questions afférentes à la Cons-
titution:
• d'un inventaire des monuments his-

toriques;
• d'un inventaire de la maison pay-

sanne;
• d'un inventaire architectural du

canton;
• d'un inventaire des sites construits;
• d'un inventaire des monuments

d'art et d'histoire.

MAIN DANS LA MAIN
La Confédération ne se substitue pas

au canton en matière d'inventaires. Tout
au plus la complémentarité évidente
conduit à une collaboration effective.

Les délégués fédéraux, Mme Sybille
Heusser-Keller (Zurich), et M. Peter
Aebi, chef du projet auprès de l'Inspec-
tion fédérale des forêts, ont d'ailleurs sa-
lué les excellents contacts existants.

Au niveau des objectifs , l'inventaire
permettra de fournir - dès 1983 proba-
blement - des relevés des sites construits
comparables, établis selon la même mé-
thode et susceptibles d'être coordonnés
avec les inventaires de détail concernant
les monuments historiques. Autre motif,
ce répertoire servira également comme
outil de travail aux services de la Confé-
dération lors de la recherche des sites
construits d'importance nationale et du
traitement des demandes de subven-
tions.

La délimitation et la description des
agglomérations - considérées comme des
entités - se réalise sur la base de trois
critères:
• recherche historique;
• recherche des caractéristiques mor-

phologiques ou spatiales communes;
- • objectifs de sauvegarde identiques.

ISOLÉS ÉCARTÉS
Dans le canton du Jura, les responsa-

bles fédéraux entendent terminer leur

travail au début ..de, l'année 1983. Sur le
plan helvétique, il faudra attendre la fin
de la présente décennie au moins. Pas
moins de 7000 sites environ seront réper-
toriés dans quelque 3029 communes. Un
nombre relativement bas qui s'explique
par le fait que les zones à habitat dis-
persé et les hameaux de taille réduite ne
seront quasiment pas pris en considéra-
tion par les spécialistes.

Pour figurer au répertoire des sites
construits à protéger en Suisse (ISOS),
les agglomérations utilisées ou habitées
de façon permanente devront compren-
dre au moins dix constructions principa-
les. Les mayens, les groupements en al-
page ou autres formes d'agglomérations
restreintes devront être inventoriés et
évalués par d'autres organismes. La
Confédération ne possède pas des res-
sources financières inépuisables.

Le nouveau canton a d'ailleurs fixé ses
deux principaux objectifs pour l'Office
du patrimoine historique dans deux in-
ventaires nullement concernés par le
projet ISOS, à savoir celui des fermes et
des bâtiments en 1981.

Laurent GUYOT

Réalisation d'un nouvel inventaire des sites

• DELÉMONT • DELÉMONT •
«Sports et loisirs»: journée d'inauguration

La journée d'inauguration de la 5e ex-
position «Sports et loisirs» s'est déroulée
samedi à la halle des expositions à
Delémont, en présence de représentants
de la ville de Laufon, hôte d'honneur de
la manifestation. Pendant une dizaine de
jours, la soixantaine d'exposants
présents attendent quelque 30.000 visi-
teurs. Dans son exposé, M. Gaston
Renggli, président de la société organisa-
trice, a relevé que Delémont était, avec
Genève et Lausanne, la seule ville
romande à s'offrir le luxe d'une exposi-
tion de printemps consacrée aux loisirs.
Si, l'entreprise est difficile, elle a fort
bien démarré et, contrairement aux
autres années, de ombreux visiteurs se
sont déjà pressés dans la halle d'exposi-
tion vendredi soir. Quant au président

du Parlement jurassien, M. Auguste
Hoffmeyerj il a rappelé que selon
d'aucuns la création du canton du Jura
était chose impossible alors que selon
d'autres l'organisation d'une manifesta-
tion consacrée aux loisirs était vouée à
l'échec. Un cinglant démenti est apporté
à ces oracles puisque c'est le président du
Parlement du canton du Jura qui
inaugure «Sports et loisirs». S'adressant
aux hôtes de la ville de Laufon, il a
relevé qu'aucun contentieux n'existait
entre le Laufonnais et le Jura, tous deux
victimes de l'additif constitutionnel
bernois, qui a obligé les Laufonnais à
voter contre la création du canton du
Jura pour conserver leur chance d'un
choix ultérieur qui est en train de
s'opérer, (ats)

• LA NEUVEVILLE •

Le Conseil de Ville de La Neuveville,
qui devait se prononcer jeudi soir sur un
crédit d'étude de 220.000 francs pour une
salle polyvalente dont la construction
est devisée à plus de 6 millions de francs,
a accepté une motion radicale deman-
dant la nomination d'une commission ad
hoc.

La commission, qui devra compter
sept membres, devra établir un nouveau

projet dans un délai d'un an. Cette mo-
tion a pour but de réduire l'importance
du projet et de la réaliser sur un autre
site.

Le Conseil de ville a d'autre part ac-
cepté un postulat qui rendra possible
une élection tacite du maire lorsqu'il n'y
a qu'un seul candidat. Auparavant, les
citoyens devaient dans ce cas de toute
façon se prononcer, (ats).

Salle polyvalente: projet renvoyé

SAINT-IMIER • SAINT-IMIER
Clôture de l'Ecole suisse de ski

La neige figure déjà au stade des sou-
venirs. Après une saison assez exception-
nelle sur le plan de l'enneigement et de la
participation, l'Ecole suisse de ski de
Saint-Imier a terminé la saison 1980-81
par un concours réservé aux «poussins»
ne fréquentant pas encore l'école obliga-
toire.

Sur les pentes du Plan-Marmet, les

tous petits se sont faufilés avec une maî-
trise étonnante entre les portes de slalom
disposés par le directeur, M. Claude
Meyer.

Voici les résultats:
1. Mathieu 23"3; 2. Valérie 24"3; 3.

Caroline 25"3; 4. Julien et Stephan 27"3;
5. Claudia 31"5; 6. Valérie 37"3; 7. Isa-
belle 46"2 (lg)

Mathieu, entouré de Valérie et Caroline (3e), a remporté le concours de l'ES Saint-
Imier réservé aux «poussins».

Les «poussins» en vedette

• TRAMELAN • TRAMELAN •

Samedi soir, la Fanfare municipale que dirige M. Dino Tonizzo a donné une
preuve que l'on pouvait passer chez soi de très belles soirées. L'excellent
programme présenté aurait bien sûr mérité une assistance encore plus
grande, mais au vu de ce que l'on doit constater depuis un certain temps en
ce qui concerne la participation du public, la Fanfare municipale peut être

très satisfaite de l'assistance enregistrée à cette occasion.

La Fanfare municipale dirigée par M. Dino Tonizzo.

Belle démonstration du Dynamic's Jazz Bond.

Occupant la scène en première partie,
la Fanfare municipale a donné un
concert apprécié par chacun. Le choix
des morceaux était varié et plaisant.
Avec une musique que l'on aime, la
«Stadt» a fait une belle démonstration
de ses talents. Les rappels ont aussi été
la preuve d'une satisfaction générale du
public, de même que l'ambiance qui a ré-
gné durant la soirée.

Le programme, bien préparé, compre-
nait un choral, des marches, en passant
par la valse et la polka et se terminer par
un «paso doble». Ce genre de musique in-
terprété par la Fanfare municipale a re-
cueilli la satisfaction générale.

Nous relèverons la participation à
quelques morceaux du groupe tambour,
notamment dans la célèbre marche «Pa-
ris-Belfort» ou dans le festival Sud amé-
ricain qui tous deux ont été bissés.

La Fanfare municipale, pour cette oc-
casion, avait eu l'excellente initiative
d'associer ses jeunes musiciens à ce
concert. Le président M. Rodolphe
Frankhauser s'est plu à remercier tous
ceux qui d'une manière ou d'une autre
manifestent leur soutien à la Fanfare
municipale et a remis une attention à M.
Dino Tonizzo dévoué directeur ainsi qu'à
M. Jean Schwab, nommé membre d'hon-
neur.

En seconde partie on a pu apprécier le
Dynamic's Jazz Band de Saint-Imier
dont la réputation n'est plus à faire. L'on
peut dire que c'est une chance pour la ré-
gion de pouvoir compter sur la participa-
tion de cet ensemble, bien rôdé, qui sait
faire revivre les grands moments du jazz
dans des morceaux exécutés à la perfec-
tion. Le Dynamic's Jazz Band a su une
nouvelle fois donner une belle démons-
tration de ses grandes qualités.

La tradition n'a pas failli avec la soi-
rée familière qui permet aux amis de la
fanfare et aux amateurs de danse de fra-
terniser encore quelques instants avec
l'orchestre bien connu «The Hoot» qui
lui aussi se tailla un beau succès.

(Texte et photos vu)

Très belle soirée musicale avec la Fanfare municipale

MOUTIER. - On apprend avec peine, le
décès subit de M. Alfred Hausammann,
maître menuisier, âgé de 68 ans. Le défunt
était marié et père de deux fils, figure très
connue dans la région, il avait fait de belles
réalisations en menuiserie et ébénisterie.

(kr)
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Après un hold-up à Moutier

Le 1er novembre 1979, un auda-
cieux hold-up portant sur une
somme de plus de 100.000 francs était
commis en plein jour en ville de
Moutier au détriment de l'usine
Henri Girod SA de Court qui trans-
portait, dans une camionnette la paie
des ouvriers.

Quelques jours plus tard, grâce à
une enquête menée de main de maî-
tre par le juge d'instruction Tallat et
par la police de sûreté du canton de
Berne en collaboration avec la police
jurassienne (l'auteur principal étant
un jeune Ajoulot) les prévenus
étaient incarcérés.

Ils devront répondre de leurs actes
lors de l'audience qui commencera
devant la Chambre criminelle, à
Bienne, le 13 avril prochain. (Imp)

Important procès
en vue

SAINT-IMIER
La Main-Tendue: téléphone 143.
Service du feu: tél. 118.
Services techniques: Electricité, tél.

41 43 45; eaux et gaz, tél. 4143 46.
Police cantonale: tél. 41 25 66.
Police municipale: tél. 41 20 46.
Bureau rens. et centre de culture et loisirs:

tél. 41 44 30.
Infirmière visitante: tél. 4149 27 ou

41 40 29.
Hôpital: tél. 42 11 22.

Chambre commune: tous les jours,
13 h. 30 à 15 h., 18 h. 30 à 19 h. 30.
Demi-privé, 13 h. 30 à 16 h., 18 h. 30
à 20 h. Privé, 13 h. 30 à 20 h.

Ambulance: tél. 42 11 22. \
Aide familiale: tél. 4133 95, 9-11 h., et

41 38 35 (urgence).
A.A. (alcool, anon.): tél. 41 12 18.
COURTELARY
Service du feu: No 118.
Police cantonale: tél. 44 14 27.
Préfecture: tél. 41 11 04.
Sœur visitante: tél. 44 11 68.
Médecins: Dr Chopov (039) 44 11 42 - Dr

Salomoni (032) 97 17 66 et Dr Leuen-
berger (032) 97 11 67 à Corgémont

TRAMELAN
L'Impartial: Gde-Rue 147, tél. 97 58 58.
Services techniques et permanences eau-

électricité: tél. 97 41 30.
Feu et police cantonale: tél. 97 40 69; en cas

de non-réponse (039) 44 14 27.
Police municip.: tél. 97 5141; en dehors

heures bureau 97 50 66 et 97 58 29.
Médecins: Dr Haemmig (032) 97 40 16. Dr

Graden (032) 97 51 51. Dr Meyer (032)
97 40 28.

Pharmacies: H. Schneeberger 032/97 42 48;
J. von der Weid , 032/ 97 40 30. -Aide familiale: tél. 97 42 50.

Centre de puériculture : tél. 97 62 45.
Infirmière visitante: tél. 97 68 78.

— 
; 
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mémento

Même des réalistes rêvent de temps à au-
tre: par exemple d'un bel intérieur. La
manière de réaliser ce rêve vous est mon-
trée dans la plus belle exposition
d'ameublements de Bienne, une des tou-
tes grandes en Suisse, chez Meubles-
Lang, City-Center, Bienne. Places de
parc gratuites directement à côté de
l'immeuble. 88- (

P ==========
Rêver le jour d'un
bel agencement

Service social et Centre de puériculture
des Fr.-Montagnes: Le Noirmont,
rue du Pâquier, 14-17 h. 30, tél.
5317 66.

La Main Tendue (pour le Jura): tél. 143.
SAIGNELÉGIER
Police cantonale: tél. 511107.
Préfecture: tél. 5111 81.
Hôpital, maternité et serv. ambulance: tél.

5113 01.
Médecins: Dr Bloudanis, tél. 5112 84; Di

Meyrat, tél. 51 22 33; Dr Baumeler, Le
Noirmont, tél. 53 11 65; Dr Bourquin,
Les Breuleux, tél. 54 17 54.

Pharmacie Fleury, tél. (039) 51 12 03.
Service social tuberculose et asthme: tél.

(039) 5111 50.
Service du feu: No 118.
Aide familiale: tél. 51 U 04.
Syndicat d'initiative et Pro Jura: Rensei-

gnements tél. 51 21 51.
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Usine de mécanique de précision de la vallée de
Tavannes, cherche pour entrée immédiate ou date à
convenir

MÉCANICIEN
DE PRÉCISION
Sa tâche consistera :
— seconder le chef de fabrication ; .
— entretien du parc de machines
— construction de nouvelles machines

Nous demandons :
— âge environ 30 ans
— capacité de travailler de façon indépendante et d'as-

sumer des responsabilités.

Possibilité d'avancement.
Fonds de prévoyance.
Conditions sociales selon convention ASM.

Faire offres avec curriculum vitae, photo et préten-
tions de salaire sous chiffre 980019 à Publicitas, rue
Neuve 48,2500 Bienne.

L'annonce, reflet vivant du marché
N

Echec à la hausse !

GRURDIG 8542 ^̂ ^
Super Color 8642
Téléviseur Pal-Secam avec France 1 noir-blanc et France 1 couleur, utili-
sable aussi bien sur antenne que sur téléréseau. Ecran 67 cm. Télécom-
mande à infrarouges pour la sélection directe de 12 programmes. Tube
image PIL intégral. Réglage automatique du volume sonore, de la lumi-
nosité et du contraste couleur à l'enclenchement. Prise commutable
pour haut-parleur extérieur ou casque.
Dispositif intégré pemertant de raccorder un magnétoscope vidéo sans
aucune modification.
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Membre du plus important groupe européen de spécialistes en Radio,
HiFi, TV et Vidéo - plus de 70 magasins indépendants en Suisse.
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Trois initiatives populaires refusées à Zurich
Votations cantonales en Suisse alémanique

Sept cantons de Suisse alémanique avaient profité du week-end de votation
fédérale pour organiser également des consultations cantonales. Les faits
marquants de ces scrutins ont été: à Zurich, le rejet d'une initiative popu-
laire pour la sauvegarde de la démocratie dans la construction de l'autoroute
de contournement d'Uster; à Uri, le refus du concordat sur la collaboration
des polices en Suisse centrale; et à Soleure, l'approbation du principe de la

révision totale de la constitution cantonale.

Avec une participation de 41,2 pour
cent, le souverain du canton de Zurich a
repoussé dimanche trois initiatives po-
pulaires qui lui étaient soumises. Il a
ainsi dit non, par 145.341 voix contre
125.999, à une initiative pour la sauve-
garde des droits populaires dans la cons-
truction de l'autoroute de contourne-
ment d'Uster. Il a en outre repoussé une
initiative des Jeunes radicaux, en faveur
de la suppression du référendum obliga-
toire, et une initiative du Mouvement ré-
publicain, pour une modification du
Code de procédure pénale (limitation des
droits de la défense).

Le souverain zurichois a en revanche
accepté une nouvelle loi sur le Grand
Conseil, un nouvel aménagement des lois
cantonales et un crédit de 38,6 millions
de francs pour la construction d'un croi-
sement entre la voie ferrée et la route
Wallisellen - Uster.

URI: NON AU CONCORDAT
DES POLICES

Le souverain uranais a accepté, par
5004 oui contre 4426 non, un référendum
contre le concordat sur la collaboration
des polices en Suisse centrale. Le réfé-
rendum avait été déposé par le Parti so-
cialiste uranais et l'Association «Kritis-
ches Uri». Ils estimaient notamment que
ce concordat était une tentative de réin-
troduction par la petite porte d'une
police fédérale, idée qui avait été rejetée
par le peuple suisse en 1977.

Le peuple uranais a en revanche dit
oui, mais de justesse - 4444 oui contre
4344 non - à une révision de la loi canto-
nale sur les constructions. Il s'agissait
d'adapter ce texte à la nouvelle loi sur
l'aménagement du territoire. La partici-
pation au scrutin a été de 45 pour cent.

SOLEURE: OUI AU PRINCIPE
DE LA RÉVISION
DE LA CONSTITUTION

Les citoyennes et citoyens du canton
de Soleure ont de leur côté accepté, par
31.691 oui contre 16.367 non, le principe
d'une révision totale de leur constitution
cantonale. La participation s'est élevée à
37,3 pour cent. ' U 'J 'X

Les Soleurois ont en outre accepté une
modification des dispositions régissant la
révision de la construction, ainsi qu'un
nouvel arrêté du gouvernement et une
modification d'un article de la constitu-
tion cantonale qui doivent permettre au
Conseil d'Etat de déléguer certaines
compétences administratives.

BÂLE: PAS DE SURPRISES
Les électeurs du demi-canton de Bâle-

Ville ont de leur côté accepté, par 41.048
oui contre 5962 non, une modification de
la constitution cantonale au sujet des
compétences en matière d'assistance
publique. La participation à été de 33,9
pour cent.

Avec une participation de 37,6 pour
cent, le souverain du demi-canton de
Bâle-Campagne a suivi ce week-end les
recommandations de son Grand Conseil
sur les quatre objets qui lui étaient
soumis en votation cantonale. Il a dit
non, par 29.479 non contre 21.733 oui, à
une initiative cantonale, présentée par
l'Alliance des indépendants, «pour la
suppression de l'introduction de référen-
dum lors de la fixation de la base fiscale
dans les communes». Le souverain de
Bâle-Campagne a en revanche dit .oui à
l'introduction d'un Parquet et d'un
tribunal distincts pour la jeunesse, oui à
une loi d'assurance des biens, et oui enfin
à une loi sur l'assurance contre
l'incendie.

Aux Grisons, les citoyennes et citoyens
ont accepté une révision partielle de la
loi sur le fonds cantonal contre les épi-
zooties et une révision totale de la loi sur
l'amélioration foncière. La participation
au scrutin s'est élevée à 38,5 pour cent.

Votation communale à Berne
Non à l'aérodrome

Les opposants à l'aérodrome de Berne-
Belpmoos ont enregistré ce week-end
une victoire surprenante. Par 14.220 oui
contre 22.515 non et une participation de
38,2 pour cent, les citoyens de la Ville
fédérale ont en effet nettement rejeté tin
crédit de 310.000 francs qui figurait au

budget communal 1981 comme contribu-
tion de la ville au fonctionnement de
l'aérodrome.

Cette somme de 310.000 francs devait
couvrir une partie du déficit prévu par
l'Alpar SA, qui exploite l'aérodrome. Le
canton subventionne l'aérodrome pour
un même montant, et la Confédération
verse une taxe d'utilisation de 200.000
francs. Après le rejet de la contribution
de la ville, la Confédération et le canton
ne sont plus tenus de verser leurs
propres contributions. Ainsi, «la pour-
suite de l'exploitation de l'aérodrome et
l'existence de l'Alpar SA sont mis en
question», comme le craignaient avant la
votation les partisans de l'aérodrome.

(ats)

Nous ne pouvons pas continuer à faire bande à part
La Suisse et les Nations Unies

Si la Suisse persiste à rester en dehors de l'ONU, elle risque de graves
inconvénients. Même sur le plan de la sécurité, nos intérêts pourront être
touchés vu que l'ONU s'occupera aussi de questions touchant à l'énergie.
C'est en de tels termes que M. Raymond Probst, secrétaire d'Etat, a fustigé
l'isolement que connaîtra la Suisse si elle continue à bouder l'Organisation

des Nations-Unies.

Le secrétaire d'Etat, qui est chef de la
direction politique au Département fé-
déral des affaires étrangères, s'adressait
le week-end dernier aux délégués de
l'Union des entreprises suisses en Alle-
magne fédérale; qui tenait à Zurich son
assemblée générale. M. Probst a rappelé
que le département préparait le message
sur l'adhésion à l'ONU qui sera bientôt
soumis aux Chambres et que le débat na-
tional sur cette question allait commen-
cer.

INCONFORTABLE STATUT
D'OBSERVATEUR

Le statut de simple observateur qui
est celui de la Suisse actuellement de-
vient de plus en plus inconfortable. Tous
ceux qui avaient ce statut — comme l'Al-
lemagne fédérale - ont maintenant re-
joint les rangs des Nations Unies. Les
«nouveaux observateurs» sont des orga-
nisations de libération comme l'OLP.
Que faisons-nous dans une telle galère ?
Avec les deux Corées, Monaco et le
Liechtenstein, la Suisse est Je dernier .,,,
pays à bouder l'ONU;' qui cornpte main-'
tenant 154 membres.

LES RAISONS DE S'ABSTENIR
SONT CADUQUES
Les raisons de s'abstenir ne tiennent

plus. La neutralité ne serait pas violée
par des actions communes décidées par
l'ONU. Et encore la Suisse pourrait-elle,
en tant que neutre, ne pas à avoir à y
participer, notamment s'il s'agit de sanc-
tions militaires. De toute façon, de telles'
sanctions sont pratiquement inconceva-
bles. Quant aux mesures économiques,
elles sont en règle générale tout à fait
compatibles avec notre neutralité.
L'exemple des mesures prises contre la
Rhodésie et l'Afrique du Sud le montre
bien, puisque la Suisse s'y est associée
unilatéralement et à sa façon.

MANGER LE GÂTEAU
QU'ON N'A PAS AIDÉ À CUIRE

La Suisse profite des progrès - plus ou
moins grands, mais de toute façon réels -
que l'ONU fait faire à la communauté
des nations. Mais elle n'a pas accès aux
décisions et sa participation aux actions
ponctuelles des organisations spéciali-
sées ne suffit plus pour faire entendre sa,;.
voix. Pour toutes les grandes options pri-
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ses par l'ONU dans une foule de domai-
nes — développement, économie, désar-
mement, énergie, défense des droits de
l'homme, etc. - la Suisse reste à l'écart et
notre position sur le plan international
va s'affaiblissant.

COTISATIONS: PAS SI CHER
Même le coût de notre adhésion ne se-

rait pas si élevé que le laissent parfois
entendre les adversaires de l'ONU. Alors
que notre contribution aux organisations
spécialisées dépasse 100 millions de
francs par année, les droits que nous
paierions pour faire partie de l'ONU ne
dépasseraient pas 11 millions, (ats)

Consommation d'énergie: progression de 3,5% en 1980
La consommation d'énergie en Suisse a augmenté de 3,5% en moyenne du-
rant l'année 1980, a annoncé l'Office fédéral de l'énergie. L'accroissement a
été plus modeste pour les produits pétroliers (+ 1,2%) que pour l'électricité
( + 4,4%) et surtout que pour le gaz et le charbon qui font un bond en avant

de 19,4% et 44,4% par rapport à 1979.

Du fait du moindre accroissement de
la consommation finale de produits pé-
troliers, la part de ceux-ci dans la de-

mande globale d'énergie a diminué: de
75% qu'elle était en 1978 et de 73% en
1979, elle s'est abaissée à 71,4%. Cette ré-

gression n'est cependant pas tellement
due aux carburants pour véhicules auto-
mobiles. En effet, la demande de carbu-
rants liquides (essence, huile Diesel et
carburant d'aviation) a crû de 6%. En re-
vanche, la consommation de combustible
a été nettement plus modeste. Si le prin-
cipal combustible liquide, l'huile de
chauffage extra-légère, a pratiquement
maintenu ses positions (+ 0,2%), la de-
mande d'huile de chauffage moyenne a
régressé de 19,2% et celle d'huile de
chauffage lourde de 4,5%.

AUTRES AGENTS ÉNERGÉTIQUES
Pour ce qui est de la consommation fi-

nale d'électicité (+ 4,4%), la hausse est
de 4,1% pour la consommation du pays
(consommation finale + pertes de trans-
port), les pertes (1,5%) n'ayant pas aug-
menté en proportion de la demande. La
part de l'électricité à la demande globale
d'énergie est quasi inchangée (18,6%
contre 18,4% en 1979).

Quant à la part du gaz et du charbon à
la consommation finale totale, elle a aug-
menté de 4,3% à 4,9% pour le premier et
de 1,4% à 2% pour le second. La consom-
mation de bois de chauffage a été plus
forte de 7,3% , mais sa contribution à la
couverture de la demande (1,4%) ne s'est
guère modifiée. Enfin, la fourniture de
chaleur à distance s'est accrue de 30,5% ,
l'apport de cet agent énergétique pas-
sant de 0,9% à 1,2%.

CROISSANCE SUPÉRIEURE
À CELLE DU PRODUIT
NATIONAL BRUT

La croissance de 3,5% de la consom-
mation d'énergie est supérieure à celle,
présumée, du produit national brut
(3%). L'accroissement de la demande
dans le secteur du chauffage (huiles de
chauffage extra-légères, gaz, électricité)
résulte avant tout du temps plus froid
( + 2,8% de degrés-jours de chauffage) et
de l'extension du volume chauffé. Quant
à la consommation fortemen t accrue de
carburants liquides, elle peut s'expliquer
par le nombre plus élevé des véhicules à
moteur en circulation, par l'évolution fa-
vorable du tourisme et par le fait qu'ap-
paremment beaucoup d'automobilistes
ne prêtent pas une attention assez mar-
quée aux économies d'énergie. Le rem-
placement du pétrole, surtout au profit
du gaz et de l'électricité dans le secteur
du chauffage des locaux et au profit du
charbon dans l'industrie, paraît résulter
principalement de son renchérissement.

(ats)

BERNE. - Une commission a été
désignée et chargée de revoir le prin-
cipe du compte routier. Ce réexamen
de la méthode de calcul utilisée pour
établir le compte routier de la Confé-
dération a été rendu nécessaire par
les discussions relatives à l'éven-
tuelle introduction d'une taxe sur les
poids lourds.

Un automobiliste d'Yverdon se tue
Un automobiliste d'Yverdon, M. Dominique Perrin, 22 ans, a

trouvé la mort hier peu après minuit dans un accident. Alors qu'il
rentrait chez lui, le conducteur a perdu la maîtrise de son véhicule, au
lieudit Champittet, entre Yvonand et Yverdon.

Heurtant un bosquet, le jeune homme a été éjecté de son siège
mais est resté pris sous son véhicule. Il est décédé' lors de son
transport à l'Hôpital d'Yverdon.

RECHERCHES SUSPENDUES
À ZERMATT

Toutes les recherches ont été sus-
pendues dimanche soir à Zermatt, à
la suite de la disparition de M. Jorg
Zbinden, médecin-chef de l'Hôpital
de Frutigen (BE). M. Zbinden a dis-
paru, il y a une semaine, lors d'une
course à ski dans la région du Breit-
horn (plus de 4000 mètres). C'est en
vain que colonnes de secours et héli-
coptères sillonnèrent la région pour le
retrouver.

CHAM: EXCÈS DE VITESSE
FATAL

Un habitant de Kloten, M. Anto-
nio Zucca, 33 ans, s'est tué dans la
nuit de dimanche à lundi dans un
accident survenu sur l'autoroute
N 4a, près de Chum (ZG). M. Zucca
roulait trop vite et sa voiture a
dérapé dans un virage, effectué
plusieurs tonneaux avant de s'ar-
rêter 100 mètres plus loin, com-
plètement démolie. La passagère
de M. Zucca et un enfant en bas-
âge ont été grièvement blessés.

LAUSANNE: LES
CAMBRIOLEURS SONT ACTIFS

Sept cambriolages avec effraction
commis ce week-end ont été annoncés
à la police lausannoise. Une boulan-
gerie, un établissement public, deux
appartements et trois bureaux en ont

fait les frais. Le butin des cambrio-
leurs: en tout 11.000 francs en bijoux
et en argent.

RIXE MORTELLE
EN PAYS SOLEUROIS

Une violente rixe qui a éclaté
dans un immeuble habité par des
travailleurs étrangers s'est termi-
née par la mort d'un des protago-
nistes, dans la nuit de dimanche à
lundi à Zuchwil (SO).

La querelle a opposé deux frè-
res yougoslaves contre deux au-
tres frères de même nationalité.
Istref Emini, 33 ans, a été griève-
ment blessé dans la bagarre, et
est mort sur place. Tous les prota-
gonistes, qui ont tous été blessés,
ont été arrêtés par la police can-
tonale soleuroise. Concernant les
causes de cette rixe, le ministère
public soleurois s'est borné à dire
que l'enquête se poursuivait.

MORT DANS LES PRISONS
VAUDOISES

Un détenu de 21 ans est mort dans
la nuit de vendredi à samedi dernier,
dans la prison de Bois-Mermet, à
Lausanne. Il s'agit très vraisembla-
blement d'un suicide. Le jeune
homme avait été arrêté le 20 mars.
Une enquête était en cours contre lui
pour trafic et consommation de stu-
péfiants (héroïne), (ats)

Kemedier aux disparités régio-
nales en cherchant de nouvelles
stratégies de développement éco-
nomique: tel est lé principal ob-
jectif que s'est donné la Société
suisse d'études pour l'organisa-
tion de l'espace et la politique ré-
gionale (OEPR) en publiant une
série d'articles intitulés «La
Suisse et le pari régional». Cette
publication a été présentée hier à
Berne au cours d'une conférence
de presse réunissant plusieurs
membres de l'OEPR. ,

Fondée'en 1975, l'OEPR est une
association qui regroupe une cen-
taine de scientifiques, de repré-
sentants de l'administration et de
praticiens travaillant dans les do-
maines de la politique régionale
et de l'aménagement du territoire.
L'OEPR se donne explicitement
pour tâche l'approfondissement
et la diffusion de la problémati-
que du développement régional
ainsi que la discussion de solu-
tions et de possibilités d'interven-
tion dans ce domaine.

«La Suisse et le pari régional»
réunit une trentaine de contribu-
tions de chercheurs alémaniques,
romands et tessinois. Cette publi-
cation entend analyser les problè-
mes des régions, évaluer les me-
sures fédérales mises en œuvre
pour y remédier, dresser un bilan
des expériences acquises en ma-
tière de conceptions directrices et
dégager enfin des axes de réfle-
xion et des propositions pour
mieux orienter la politique régio-
nale de la Suisse, (ats)

Il faut remédier aux
disparités régionales

Séminaire
sur l'Afrique du Sud

Le séminaire international sur les
prêts à l'Afrique du Sud s'est ouvert di-
manche soir à Zurich. Il est organisé par
le comité spécial de l'ONU contre l'apar-
theid. Les autorités suisses ont décliné
l'invitation à prendre part à ce séminaire
de deux jours, le Crédit Suisse et l'Union
de Banques Suisses également. Pourtant,
hier matin, un exposé a été consacré aux
relations des banques suisses avec l'Afri-
que du Sud. Au dire des mouvements qui
participent à ce séminaire (Mouvement
antiapartheid, déclaration de Berne,
Conseil oecuménique des églises, etc.) ces
relations permettent au gouvernement
blanc d'Afri que du Sud de se maintenir
au pouvoir et de poursuivre sa politique
d'apartheid. Les auteurs de l'exposé se
basent sur diverses informations tirées
de différentes publications, dont le rap-
port de la Banque Nationale Suisse et les
statistiques du FMI. (ats)

Relations coupables

Venus à Berne le 6 avril devant les
membres de l'Association suisse des jour-
nalistes agricoles expliquer comment ils
conçoivent une défense efficace des inté-
rêts agricoles sur le plan suisse, les res-
ponsables des organisations officielles,
dissidentes et protestataires ont dit cha-
cune leur credo.

Qu'est-ce qui divise le monde paysan
suisse ? La politique conduite par les
autorités, pour les uns. Pour les autres,
ce sont les technocrates, le commerce et
les services officiels qui décident en fonc-
tion du marché mondial et tirent le meil-
leur profit possible de la conjoncture
économique sans tenir compte de la dé-
gradation des conditions de vie des pay-
sans. Enfin , la méconnaissance des tâ-
ches remplies à longueur d'années, sur
tous les plans et à tous les niveaux, par
l'organisation faîtière de l'agriculture:
l'Union suisse des paysan.

Pour le président de l'Union des pro-
ducteurs suisses, les paysans ne peuvent
pas accepter que la politique agricole
soit menée sans qu'ils soient consultés.
«C'est notre devoir de nous opposer à
une politique qui cherche à nous diviser,
à maintenir des disparités entre les ré-
gions et les catégories d'exploitations
dans le but de nous exploiter», a pour-
suivi Martin Chatagny, selon lequel
l'agriculture ne doit pas accepter d'être
le parent pauvre de l'économie.

Pour le directeur du Groupement
suisse de la polulation de montagne
(SAB), M. J. Wyder, l'unité et la solida-
rité dans l'agriculture sont uniquement
possibles si les petites exploitations et
celles de montagnes peuvent obtenir leur
revenu principal par leur production : si
l'augmentation des prix agricoles conti-
nue à diminuer les disparités et si les ex-
ploitations bien structurées reconnais-
sent l'effort des petites. Si l'on n'arrive
plus àunir les agriculteurs, on court le
risque que les décisions soient prises
dans des sphères non-agricoles et que des
mouvements extrêmes aient le dessus,
a-t-il conclu.

L'unité, la cohésion seront-elles attein-
tes grâces aux femmes. Le seul appel de
serrer les rangs est venu de la présidente
de l'Union des paysannes suisse, Mme
Klara Gerber. (ats)

Conférence de presse à Berne
Qu'est-ce qui divise le monde paysan?

Après Savro 2, Savro 3
Dans le canton du Valais

Durant une dizaine d'années, l'en-
treprise Savro a réussi, grâce à un
sytème de fausse comptabilité, à li-
beller un nombre invraisemblable de
factures fictives, et cela pour des
centaines de milliers de francs. C'est
ce qu'on a appris hier durant la mati-
née lors de la première séance du
procès qui s'est ouvert en la salle du
Grand Conseil à Sion.

Ce procès baptisé par la presse ro-
mande «Savro 2» concerne non seu-
lement la fausse comptabilité établie
par Savro.pour tromper le fisc et les
tiers, mais surtout les malversations
commises par l'entreprise lors de
l'exécution de travaux pour le
compte de la commune de Sion.

Par ailleurs, on devait apprendre à
la lecture de l'acte d'accusation que
le scandale Savro est loin d'être ter-
miné. Plusieurs personnes, même
après «Savro 2» auront à répondre
séparément de leur comportement
devant la justice. A plusieurs reprise
en effet, lorsqu'il a été question de la
fausse comptabilité de Savro, le gref-
fier a annoncé que tel ou tel cas avait
été disjoint.

On a ainsi appris que telle ou telle
personne avait bénéficié sciemment
des faveurs accordées par Filippini
et aurait des comptes à rendre à la
justice.

(ats)



Les Suisses restent dans le groupe A
Championnats du monde de hockey juniors

En battant l'Autriche par 7-2 (0-2, 4-0,
3-0), la formation helvétique s'est assu-
rée son maintien dans le groupe A du
championnat du monde juniors. Les
Suisses ont nettement dominé leur ad-
versaire au cours de leur première ren-
contre du tour de relégation du «mon-
dial» de Minsk.

Après avoir mené à la marque par 2-0
à l'issue du premier tiers-temps, l'équipe
helvétique s'est bien ressaisie dans la
phase intermédiaire en obtenant quatre
buts. L'ultime phase de la partie n'était
plus qu'une formalité pour les joueurs au
maillot à croix blanche.

BUTS: 4e Tammer 0-1; 6e Brands-
taetter 0-2; 25e Bosch 1-2; 27e Waeger
2-2; 34e Burkhard 3-2; 35e Jeandupeux
4-2; 35e Jeandupeux 5-2; 45e Hotz 6-2;
52e Hotz 7-2. - Résultats de la journée:
dernier match de groupe, Suède - Tché-
coslovaquie 3-4. - Tour final: Finlande -
Tchécoslovaquie 3-4; URSS - Suède 10-
1. - Classement: 1. URSS 2 matchs et 4
points; 2. Tchécoslovaquie 2-3; 3. Suède

2-1; 4. Finlande 2-0. - Tour de reléga-
tion : Suisse - Autriche 7-2 (0-2, 4-0, 3-0).
- Classement: 1. Suisse 2-4; 2. RFA 1-2;
3. Pologne 1-0; 4. Autriche 2-0.

Hennie Kuiper n'a désormais plus de défaut !
Dernier regard sur le Tour cycliste des Flandres

Avant son succès dominical dans le Tour des Flandres, Hennie Kuiper n'avait
qu'un défaut: il ne gagnait pas. A la fin de la saison dernière, le Néerlandais
quitte Peugeot. A 32 ans, l'ex-champion du monde à son avenir derrière lui.
Modèle de conscience professionnelle, disponible de mars à octobre. Peter
Post l'avait remercié en 1978 pour ce motif. Raas et Knetemann ne vou-
laient plus travailler pour cet éternel placé. Ce sont les vainqueurs qui font
entrer l'argent... A 34 ans, Roger de Vlaeminck, qui a beaucoup bourlingué,
quitte Guillaume Driessens. L'équipe «Boule d'or» a éclaté. Il s'en va

monnayer chez Daf ce qui lui reste d'avenir à réaliser.

L'UNION FAIT LA FORCE...
Et c'est ainsi que Fred Debruyne,

écœuré par les coureurs chevronnés,
suite au déclassement de Pollentier à
l'Alpe-d'Huez (Tour de France 1978), dé-
couragé ensuite par une peu rentable po-
litique des jeunes, a réuni pour besoin de
résultat, Kuiper et De Vlaeminck.

Le mariage pouvait paraître encore
plus osé que celui imaginé en 1978 par
Batolozzi, qui avait réuni sous le maillot
«Sanson» Moser et de Vlaeminck, car
avec deux hommes en fin de parcours,
Daf pouvait s'engager dans le style mai-
son de retraite.

Les craintes n'étaient cependant pas
fondées, car Kuiper et De Vlaaeminck,
outre qu'ils sont de véritables pros, se ré-
vèlent complémentaires. Voilà bien des
années qu'ils animent les fins de course.
Oser les réunir constituait en fait l'assu-
rance d'avoir deux hommes à l'avant,
avec tous les avantages tactiques qui en
découlent.

A cette époque, où Raas, ne trouve
plus en Lubberding son éclaireur privilé-
gié, ou De Wolf et Willems, outre qu'ils
s'empêtrent dans leur rivalité d'espoir
du cyclisme belge, n'ont pas bénéficié du
précieux concours d'un équipier, Kuiper

et De Vlaeminck occupaient une position
éminemment favorable.

LA «TENAILLE» A FONCTIONNÉ
Une fois Kuiper parti, De Vlaeminck

pouvait se concentrer sur le sprint au cas
ou ceux qu'ils avaient pris au piège au-
raient encore eu quelques forces déjà
bien entamées par toute la litanie des
«Berg» pour conduire la poursuite. La
«tenaille» qui a remarquablement fonc-
tionné dans le Tour des Flandres démon-
tre que, outre sa science cycliste, le fa-
meux tandem de Fred Debruyne dispose
d'une condition athlétique devant lui
permettre de récidiver. Ce qu'on pourra
vérifier demain dans Gand - Wevelgem
et peut-être dimanche dans Paris - Rou-
baix.

A la place d'un Moser, éprouvé certes
mais aussi plus vulnérable que l'an passé,
à la place d'un Bernard Hinault, qui lui
aussi risque d'être isolé dans l'enfer du
Nord, il faut se méfier d'un De Vlae-
minck qui sait désormais pouvoir comp-
ter sur la collaboration de Kuiper.

Sans le concours du «gitan», sans cette
personnalité qui le fait autant qu'il est
redoutable, Henni n'eut été qu'un ex-
champion du monde. Pour avoir échoué

avec Raleigh et Peugeot, il sait que seul
De Vlaeminck pouvait en faire un vain-
queur de classique. Il ne l'oubliera pas.

Tennis

Christiane Jolissaint
battue en finale

L'Allemande de l'Ouest Claudia
Kohde a remporté la finale du simple du
tournoi juniors de Boise (EU), en bat-
tant l'Américaine Ann Kiyomura 7-6 3-6
6-4. Dans la finale du double, la Suis-
sesse Christiane Jolissaint, associée à la
Néerlandaise Celia Mesker, s'est inclinée
face à la paire américaine Sherry Acker-
Paula Smith en deux sets 5-7 3-6.

Simple dames, finales: Claudia
Khode (RFA bat Ann Kiyomura (EU)
7-6 3-6 6-4. Double, finale: Sherry Ac-
ker-Paula Smith (EU) battent Chris-
tiane Jolissaint-Cella Mesker (S-Ho) 7-5
6-3.

Hippisme: Simon en finale de la Coupe du monde
A l'instant décisif, l'Autrichien Hugo

Simon, montant Gladstone, s'est
présenté en grande forme: à Gceteborg,
la même où il avait remporté il y a deux
ans la première Coupe du monde, il a
obtenu dans la llème et dernière
épreuve qualificative le droit de partici-
per à la Sème finale de la Coupe du
monde à Birmingham, du 22 au 26 avril.

Simon accomplit le parcours sans
faute et avec le temps le plus rapide, pré-
cédent le Français Gilles Bertran de
Ballanda avec Galoubet de 1"7. Ce

dernier termine en tête des éliminatoires
européennes, avec 98 pts, devant l'Autri-
chien Thomas Fruehmann (76) et à
égalité le Français Frédéric Cottier et la
Britannique Caroline Bradley (66).
Walter Gabathuler, absent à Gceteborg,
est llème et seul cavalier helvétique
parmi les 16 qualifiés pour la finale.

RÉSULTATS
1. Hugo Simon (Aut), Gladstone,

0/36"6; 2. Gilles Bertran de Ballanda
(Fr), Galoubet, 0/38"3; 3. Frank Sloo-
thaak (RFA), Argonaut, 4/37"3; 4. Rob
Ehrens (Hol); Kohi Noor, 8/39"4; 5.
Paul Darragh (Irl), Carol's Young
Diamond, 12/41"1.

Classement final de la ligue euro-
péenne (les 16 premiers sont quali-
fiés pour la finale de la Coupe du
monde du 22 au 26 avril à Birming-
ham): 1. Gilles Bertran de Ballanda (Fr)
98; 2. Thomas Fruehmann (Aut) 76; 3.
Frédéric Cottier (Fr) et Caroline Bradley
(GB) 66; 5. Frank Sloothaak (RFA) 62;
6. David Broome (GB) 60; 7. John
Whitaker (GB) et Hugo Simon (Aut) 55;
9. Paul Darragh (Irl) 52; 10. Fritz Ligges
(RFA) 51; 11. Walter Gabathuler (Sui)
49; 12. Derek Ricketts (GB) 48; 13. Nick
Skelton (GB) et Johan Heins (Hol) 46;
15. Hervé Godignon (Fr), Gerd Wiltfang
(RFA) et Nelson Pessoa (Bre) 45.

¦ 
Voir autres informations
sportives en page 18

; Divers

Les gains du Sport-Toto
65 gagnants à 12 pts Fr. 689,95

1107 gagçants à.11 pts Fr. 40,50
9315 gagnants à 10 pts Fr. 4,80

Le maximum de 13 points n'a pas été réa-
lisé. Le jackpot totalise Fr. 44.846,-.
TOTO-X

1 gagnant à 6 Nos Fr. 521.570,70
10 gagnants à 5 Nos plus le numéro

complémentaire Fr. 1.282,40
221 gagnants à 5 Nos Fr. 203,10

6.586 gagnants à 4 Nos Fr. 6,80
68.591 gagnants à 3 Nos Fr. 2.10
LOTERIE À NUMÉROS

1 gagnant à 6 Nos Fr. 1.851.968,—
199 gagnants à 5 Nos Fr. 3.598,20

10.182 gagnants à 4 Nos Fr. 50,—
152.173 gagnants à 3 Nos Fr. 5,—

Le maximum de 5 numéros + le numéro
complémentaire n'a pas été réalisé.
PARI-TRIO

Dans l'ordre: Fr. 537,90.
Dans un ordre différent: Fr. 107,60.

Escrime

Sélection suisse pour
des Chaux-de-Fonniers

Pour les championnats du monde
juniors, qui se dérouleront à Lau-
sanne à Pâques, la Fédération suisse
d'escrime, en accord avec le comité
national pour le sport d'élite, a sélec-
tionné les escrimeurs et escrimeuses
suivants:

Epée: André Kuhn (La Chaux-de-
Fonds), Nicolas Dunkel (Berne),
Fredy Schurter (Zurich). - Fleuret:
Thomas Keller (Zurich), Amadeo Ca-
flisch (Lugano), Christian Deprée
(Genève). - Sabre: Zslot Kulcsar (Zu-
rich), Christophe Guhl (Zurich), Ulli
Luescher (Berne). - Fleuret féminin:
Ursula Weder (Zurich), Isabelle
Nussbaum (La Chaux-de-Fonds) et
Diane Wild (Lausanne).

La délégation helvétique sera diri-
gée par Marcus Leyrer.

BULLETIN DE BOURSE
Cours communiqués par: SOCIETE DE BANQUE SUISSE

A = Cours du 3 avril

NEUCHÂTEL A B ZURICH
Cr. Fonc. Neu. 740d 740
La Neuchâtel. 700d 700d B.P.S.
Cortaillod 1600d 1640 Landis B
Dubied 290d 290d Electrowatt

Holderbk port.
LAUSANNE ÎJÏÏfoS X*
Bque Cant. Vd. 1340 1345 Interfood «B»
Cdit Fonc. Vd. 1030 1020 Pirelli
Cossonay 1450d 1450d Motor Colomb.
Chaux & Cim. 695d 680d Oerlikon-Buhr.
Innovation 380d 370da Oerlik.-B. nom.
La Suisse 4600d 4800 Réassurances nom.

Winterth. port.
GENÈVE Winterth. om.
_ , „ Zurich accid. nom.
Grand Passage 392 385a  ̂et Tessin
Financ. Presse 247 245 Brown Bov. «A»
Physique port. 277 272 Saurer
Fin. Parisbas 99.— 100.50 Fischer port.
Montedison -.50 -.48 Fischer nom.
Olivetti priv. 8.— 7.70 Jelmoli
Zyma 1050d 1070d Hero

? Landis & Gyr
ZURICH Globus port.
,. ^ . . Nestlé port.(Actions suisses) Nestlé £om
Swissair port. 720 732 Alusuisse port.
Swissair nom. 670 675 Alusuisse nom.
U.B.S. port. 3305ei 3280 Sulzer nom.
U.B.S. nom. 610a 610 Sulzer b. part.
Crédit S. port. 2350 2350 Schindler port.
Crédit s, nom. 420 419 Schindler nom.

B = Cours du 6 avril

A B ZURICH A B

1660 1655 (étions étrangères)
1420 1420 Akzo 19.25 18.75
2460 2450 Ang.-Am. S.-Af. 29.50 30.50
562 570 Amgold l 181.— 188.—
525d 525 Machine Bull 22.— 21.75

1280 1260d Qa Argent El. Mant 7.—of 6.50
5650 5575 De Beers 16.75 17.—
252 251 Imp. Chemical 11.25 11.25
750 700 Pechiney 39.— 38.75

2540 2525 Philips 17.— 17.—
604 607 Royal Dutch 75.75 74.—

3170 3170 Unilever 115.—112.50
2790 2760 A.E.G. 56.— 56.—
1700 1670 Bad. Anilin 123.— 122.—
9250 9300 Farb. Bayer 110.— 110.—
1520 1510 Farb. Hoechst 109.50 110.—
1425 1430 Mannesmann 119.— 120.—
650 660 Siemens 229.— 230.—
735 720 Thyssen-Hûtte 67.25 66.—
127 128d V.W. 147.— 148.—

1320 1330
3080 3080 - a î j j f
143 143 BAXj k ' . ,
2050 2030d (Actions suisses)
3260 3220 Roche jce 81750 81750
2203 2045 Roche 1/10 8175 8150
1130 1120 S.B.S. port. 369 366
430 425 S.B.S. nom. 245 244

2700 2680 S.B.S.b. p. 288 286
390 385d Ciba-Geigy p. 1175 1160

1530d 1530d Ciba-Geigy n. 580 578
260 260d Ciba-Geigy b. p. 865 860

Convention or: 7.4.81. Plage: 33900 Achat: 33540 Base argent: 820. - Invest Diamant: avril 81: 670 - 560.

BÂLE A B
Girard-Perreg. 250d 275d
Portland 3130 3135d
Sandoz port. 4350 4425d
Sandoz nom. 1765 1770
Sandoz b. p. 517 518d
Bque C. Coop. 860 860

ZURICH
(Actions étrangères)
Alcan 72.25 72.50
AT.T. 99.25 102.—
Burroughs 101.50 102.50
Canad. Pac. 79.75 81.25
Chrysler 13.25 13.25
Colgate Palm. 31.75 31.—
Contr. Data 136.—135.50
Dow Chemical 72.75 69.75
Du Pont 96.— 98.—
Eastman Kodak 158.50 161.—
Exon 132.50 131.50
Ford 43.50 43.—
Gen. Electric 131.50 130.50
Gen. Motors 103.—103.—
Goodyear 38.50of 38.50
I.B.M. 119.50 118.50
Inco B 45.— 45.—
Intern. aaper 96.50 94.50
Int. Tel. & Tel. 65.75 65.50
Kennecott 108.50 109.—
Litton 142.— 143.50
Halliburton 144.—143.—
Mobil Corp. 128.50 130.—
Nat. Cash Reg. 128.50 130.—
Nat. Distillera 54.50 54.75
Union Carbide 117.50 116.—
U.S. Steel 64.25 63.75

NEW YORK
Ind. Dw Jones
Industries 1014,14 994,24
Transports 439,02 432,10
Services public 109,79 108,95
Vol. (milliers) 55.150 43.600

Cours indicatifs
Billets de banque étrangers
Dollars USA 1.89 2.01
Livres sterling 4.15 4.50
Marks allem. 90.— 93.—
Francs français 37.50 40.—
Francs belges 5.10 5.50
Lires italiennes -.17 —.19V4
Florins holland. 80.75 83.75
Schilling autr. 12.70 13.10
Pesetas 2.05 2.35
Ces cours s'entendent pour de
petits montants fixés par la
convention locale.

Prix de l'or
Lingot (kg. fin) 33380.- 33730.-
Vreneli 210.— 224.—
Napoléon 283.-299.—
Souverain 290.— 306.—
Double Eagle 1185.—1285.—

V/y V ' Communiqués
y /  y par laBCN

Dem. Offre
VALCA 69.— 70.—
IFCA 1420.— 1450.—
IFCA 73 81.— 84.—

/S\ FONDS DE PLACEMENT COMMUNIQUÉS
(lIBSl PAR L>UNI0N DE BANQUES SUISSES
l n y Fonds cotés en bourse Prix payé
^£S A B

AMCA 30.25 30.75
BOND-INVEST 54.50 54.75
CONVERT-INVEST 76.75 78.—e
EURIT 136.50r 144.50e
FONSA 97.50 98.—
GLOBINVEST 63.50r 67.50e
HELVETINVEST 95.10r 96.60e
PACIFIC-INVEST 135.50 138.—
SAFIT 437.— 462.—e
SIMA 191.— 193.—t
Fonds cotés hors-bourse Offre Dem.
CANAC 105.75 103.75
ESPAC 81.75 78.75
FRANCIT 90.25 89.25
GERMAC 84.25 82.75
ITAC 182.— 180.—
ROMETAC 488.50 481.50
YEN-INVEST 676.50 666.50

, . Dem. Offre
—I— I— CS FDS BONDS 57,0 58,0
! i [ CS FDS INT. 73,50 74,50
| | il _ i| ACT. SUISSES 285,0 286,0

CANASEC 652,0 662,0
USSEC 638,0 648,0

Crédit Suisse ENERGIE-VALOR 140,0 142,0

FONDS SBS Dem. Offre Dem. Offre
UNIV. BOND SEL 65.25 61.25 SWISSIM 1961 1151.— 1165.—
UNIV. FUND 87.33 84.25 FONCIPARS I 2440.— 2460.—
SWISSVALOR 231.— 221.— FONCIPARS II 1250.— 1265.—
JAPAN PORTOFOLIO 525.75 506.— ANFOS II 108.50 109.50

E 
Fonds de la Banque Populaire Suisse INDICE BOURSIER SBS

Dem. Offre Dem. Offre 3 avril 6 avril
Automation 77,0 78,0 Pharma 152,5 153,5 Industrie 304,2 303,4
Eurac 282,5 284,5 Siat 1500,0 — Finance et ass. 379,0 377,2
Intermobil 77,5 78,5 Siat 63 1135,0 1140,0 Indice général 333,0 331,8

Poly-Bond 62,5 63,0 
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Natation

Meilleures performances
mondiales pour les Suédois

Les nageurs suédois ont établi
deux meilleures performances mon-
diales en petit bassin au cours des
championnats nationaux de Link-
kœping: Bengt Baron, premier re-
layeur, a été crédité de 54"55 sur 100
mètres dos, et Paer Arvidsson a nagé
le 200 mètres papillon en l'56"93. Les
meilleures performances mondiales
étaient détenues par les Américains
Rick Carey (55"29 au 100 mètres dos)
et Craig Ley (l'57"19 sur 200 mètres
papillon).

Demi-finales des Coupes européennes de football

Six «ténors» seront en lice demain soir
Real Madrid, Inter Milan, Liverpool, Bayern Munich, en Coupe des
champions, Benfica et Feyenoord, en Coupe des Coupes. A eux six, ces clubs
ne comptent pas moins de seize victoires en Coupe d'Europe des clubs
champions en vingt éditions. De prestigieux «anciens» qui, demain soir,
pour les matchs aller des demi-finales, se retrouveront en haut de l'affiche.

COUPE DES CLUBS CHAMPIONS
Le hasard a bien fait les choses en

mettant aux prises les «Latins» d'un
côté, avec Real Madrid - Inter, et les
«Anglo-Saxons» de l'autre, avec Liver-
pool r Bayern. Deux matchs, deux foot-
ball.

Le premier calculateurs, avec des Ita-
liens qui, à Madrid, auront à cœur de
fermer le jeu, d'espérer en un contre. Un
match au cours duquel le Real Madrid
ne pourra probablement pas «faire le
trou», et devra attendre le retour à Mi-
lan pour, à son tour, calculer. La qualifi-

cation ira au plus «malin», ou se jouera
sur un coup de dé.

Le deuxième, brillant, qui ne compta-
bilise pas ses efforts. Un «choc» de foot-
ball moderne avec ses Anglais et Alle-
mands qui, depuis des années, se dispu-
tent la suprématie en Coupes d'Europe.
Liverpool est souvent irrésistible à domi-
cile. Son Kop le pousse toujours vers
l'exploit, comme au tour précédent où les
«Reds» n'avaient fait qu'une bouchée de
CSKA Sofia (5-1). au Bayern de se mé-
fier.

COUPE DES COUPES
Le sort aussi a bien fait les choses en

donnant aux demi-finales une double
confrontation est-ouest de Dynamo Tbi-
lissi - Feyenoord à Cari Zeiss Iena - Ben-
fica, c'est tout le désir du football occi-
dental de garder la main mise sur l'Eu-
rope. Mais lès Néerlandais, comme les
Portugais, savent que les voyages à l'Est
ne sont pas de tout repos.

COUPE DE L'UEFA
Les demi-finales ont marqué l'arrivée

de clubs à la recherche de gloire euro-
péenne. Avec Sochaux - AZ 67 Alkmaar
notamment, ce sont deux nouveaux am-
bitieux. AZ 67 Alkmaar, tout puissant
dans le championnat néerlandais (in-
vaincu), rêve des exploits de Feyenoord
et surtout d'Ajax, club auquel certains
l'ont déjà comparé. Toutefois, cette
équipe forte de onze internationaux,
marque des signes d'essoufflement. Aux
surprenants Sochaliens, les «tombeurs
de Grasshoppers en quart de finale»,
d'en profiter dès demain soir à domicile.

Comme AZ, Ipswich, après avoir tout
balayé sur son passage, commence à pei-
ner. Le moment est mal venu face à un

FC Cologne qui espère succéder à Moen-
chengladbach et à Eintracht Francfort.
Des Allemands avides de confirmer la
supériorité dans cette compétition.

Les matchs retour se joueront le 22
avril. En Coupe de l'UEFA, le vainqueur
de Ipswich - Cologne jouera le match al-
ler de la finale sur son terrain.

au? championnat d Europe
des drivers

Le Finlandais Pekka Korpi a défendu
victorieusement son titre de champion
d'Europe des drivers professionnels. Le
Suisse Jean-Jacques Chablaix, qui était
en tête du classement provisoire avant
les deux dernières réunions, à Munich et
à Vienne, a connu deux médiocres
journées et il a finalement dû se conten-
ter de la quatrième place, manquant
ainsi la qualification pour le champion-
nat du monde (seuls les trois premiers du
championnat d'Europe sont qualifiés).
Classement final de la compétition euro-
péenne, disputée en 34 courses sur huit
hippodromes:

1. Pekka Korpi (Fin) 308,5 p.; 2.
Gunnar Eggen (No) 291; 3. Rolf Daut-
zenberg (RFA) 283; 4. Jean-Jacques
Chablaix (S) 280.

Recul suisse

Le club de ligue nationale B de Kriens
a rompu le contrat de son entraîneur
Helmuth Huttary, avec effet immédiat.
Il sera remplacé jusqu'à la fin de la sai-
son par René Tschui, lequel évolua au
sein du FC Wettingen de 1965 à 1971.
Tschui a entraîné le FC Aarau de 1976 à
1977.

Kriens se sépare
de l'entraîneur Huttary



AFFAIRES EXCEPTIONNELLES
Arrivage de magnifiques salons à des prix sans
concurrence.
Salons-lits selon modèle

dès Fr. 890.-àFr . 1890.-
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| BANQUE LEU SA
L EHINGER & CIE SA

Fabrique de boîtes de montres
cherche

TOURNEURS QUALIFIÉS
sur machines Gùdel.
Eventuellement formation par nos soins pour per-
sonne capable.
Nous offrons: - bonne rémunération

— 4 semaines de vacances payées I
- caisse de retraite.
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S'adresser à: Duplain Maurice
Rue du Nord 5, La Chaux-de-Fonds, tél. 039/23 19 88
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YVO-MODE
CONFECTION-DAMES I

CLASSIQUE I
Serre 11 - Chs-Guillaume 16 |
2e rue derrière L'Impartial |

TAILLES 38 à 52 |
Fermé le lundi oei* I

RESTAURANT-TEA-ROOM B

VILLA LES PERVENCHES I
sur route du Valanvron E

Toujours ses délicieux gâteaux \

LITERIE
MATELAS
DE SANTÉ
(recommandés par le
corps médical), soit
ROBUSTA ou
RESSORTA
Reprise de vos an- t
tiennes literies. I
H. HOURIET j
Hôtel-de-Ville 37 I
La Chaux-de-Fonds j
Tél. (039) 22 30 89 f7340 I

A vendre I
LAMES À CHANFREIN
(pin, sapin, etc.) g
dès Fr. 7.90 le m2 I
PLATEAUX DE I
COPEAUX PRESSÉS, 1
PLINTHES, DALLES ï
A prix rabaissé: |
ISOLATIONS I
Service de coupe. 8
Le tout peut être livré I
sur place. I,
Pratiquons continuel- I
lement des offres spé- I
ciales, demandez I
notre prix courant t

â'RER I
ZHAIMDEl H

4242 LAUFON, |
tél. 061/89 22 89 |

03-6586 I



Mais où sont donc
passés les F-22

de l'U.S. Air Force?

Grand feuilleton de «L'Impartial» 20

John Crosby

Roman
Copyright: Editions de Trévise - Opéra Mundi, Paris

Le lieutenant-colonel prit la mallette conte-
nant les six millions de dollars et l'attacha à son
poignet conformément aux instructions du ma-
nuel. Il mit son autre mallette - celle qui conte-
nait le stylo renfermant le poison gazeux, le 22
spécial et le LT 10 - sous son bras, gardant ainsi
sa main droite libre, comme le recommandait le
manuel. Puis il quitta son bureau, certain qu'il
commettait la pire folie et courait à sa perte.

Il arriva avec une demi-heure d'avance à l'en-
droit du rendez-vous, dans Chastity Street, et
cela lui donna le temps de réfléchir à nouveau.
Soudain, la situation lui apparut sous un jour to-
talement différent. Il se voyait en train de sau-
ver seul les F-22 des mains de l'ennemi, chaude-
ment félicité par le comité mixte du Sénat et de
la Chambre pour avoir soustrait les secrets vi-
taux de l'avion de guerre à la convoitise des So-
viets, des Chinois, sauvant in extremis le monde
occidental du Communisme...

— Vous dormez, mon ami ?
Le visage épanoui de Jasper Wild, penché par

la portière de sa propre voiture, ramena Spaul-
ding sur terre.

— Vous avez finalement décidé de m'accompa-
gner ? dit le lieutenant-colonel en s'installant sur
le siège avant.

— Je suis seulement autorisé à vous conduire à
un endroit que vous ne pourriez pas trouver seul.
Après ça, j'ai reçu ordre de m'éclipser.

Jasper Wild jeta un coup d'oeil furtif à la mal-
lette attachée au poignet de l'officier. Six mil-
lions de dollars, là, à portée de main ! «Il suffi-
rait que je lui enfonce un revolver dans les côtes.
Qui saurait ce qui s'est passé ? C'est une opéra-
tion top-secret. Alors, qu'est-ce qui m'empêche
de le faire ?»

Il savait cependant qu'il ne le ferait pas. Parce
qu'il n'en avait pas le courage. Il en était malade,
mais c'était ainsi. Il n'avait pas un instinct de
tueur. Au contraire, il était de ceux qui passent
leur vie à tendre la gorge pour qu'on la leur
coupe.

Comme le lieutenant-colonel Spaulding, Jas-
per Wild avait peur. Il se demandait ce qu'il al-
lait advenir de lui une fois qu'il aurait livré l'offi-
cier. Mais il avait reçu des ordres et il s'y confor-
mait comme un mouton.

CHAPITRE 40

Oscar Gorman suivait la voiture de Jasper
Wild à trois kilomètres de distance pour ne pas
se faire remarquer. A ses côtés, Henderson gar-
dait les yeux rivés sur l'écran du récepteur.
- H tourne dans Plantation Street, annonça-

t-il. C'est formidable, la précision de ce matériel.
Le nôtre est beaucoup moins perfectionné, non ?
- L'Armée de l'Air a autrement plus d'argent

que le Bureau. Et beaucoup de temps libre entre
deux guerres. C'est ce temps qui nous manque.
- Il s'est arrêté, dit Henderson en regardant à

quoi correspondaient les coordonnées 223 et
9876. C'est l'angle de Delacroix et de Quincy. Y
a-t-il un feu rouge à ce croisement ? Oui, je crois.

Gorman se rapprochait lentement de son ob-
jectif. Le signal lumineux sur l'écran restait fixe.
Au bout de cinq minutes, Henderson remarqua:
- Aucun feu rouge ne dure aussi longtemps.
Gorman continuait de rouler, plein d'appré-

hension. Après cinq autres minutes, comme le
«bip-bip» s'amplifiait, Henderson émit l'hypo-
thèse que c'était peut-être le lieu de rendez-vous.
- A un feu rouge ? répliqua Gorman.
Ils arrivèrent bientôt à l'endroit où s'était ar-

rêtée la voiture. Le moteur tournait encore. Jas-
per Wild était appuyé contre la vitre, les yeux
ouverts, la bouche béante comme s'il s'apprêtait
à parler. Pas de sang. Il avait été abattu d'une
balle dans l'oreille, sans doute avec un 22, pensa
Gorman qui était loin de voir la chose pour la
première fois. Le lieutenant-colonel Spaulding
avait le front appuyé contre le tableau de bord
comme s'il priait. Abattu, lui aussi, d'une balle
dans l'oreille. La chaîne pendait encore à son poi-
gnet.
- Il devait avoir une mallette à la main. Que

pensez-vous qu'elle contenait ? demanda Hen-
derson.

— De l'argent, répondit Oscar Gorman.
Sur la banquette arrière était posée l'autre

mallette de l'officier.
- Remettez le LT 10 sur la fréquence 146, or-

donna Gorman à son adjoint. Nous laisserons à
l'Armée de l'Air le soin de découvrir Spaulding.

— Je ne comprends pas, dit Henderson. Be-
lardi aurait touché l'argent de toute façon. Alors
pourquoi les avoir tués ?

Les deux hommes étaient dans la cuisine de
Gorman et parlaient à voix basse pour ne pas ré-
veiller les enfants.

Gorman hocha simplement la tête et but une
gorgée de café. La brutalité de cet acte le dérou-
tait. La Mafia soignait en principe ses relations
publiques. Que ses membres s'entretuent, soit,
c'était chose admise mais abattre ainsi un offi-
cier des services de renseignements de l'Armée de
l'Air, cela n'avait pas de sens... Ou plutôt, cela en
avait un qui lui faisait peur. La terreur comme
nouvelle arme. C'était une façon pour Cosimo
Belardi de les narguer en leur disant: «Qu'allez-
vous faire ?»

— Qu'allaient-ils faire, en effet ? L'arrêter ? Il
serait libéré sous caution dans la demi-heure.
Même quand il y avait des preuves, plus per-
sonne n'était inculpé, de nos jours. Ou, quand
cela arrivait, un avocat malin réussissait à ren-
verser la situation. La police avait de plus en
plus les mains liées.

— Il a l'argent et il garde les avions. Que diable
peut-il bien faire avec les F-22 ?
- Il a peut-être un autre acheteur, répondit

Gorman sombrement.

CHAPITRE 41

Une lumière aveuglante emplit brusquement
la cellule.

«L'heure de ma rossée quotidienne», pensa
David, qui en était à son dixième jour d'incarcé-
ration.

Cette fois-ci, il y avait quatre hommes au lieu
de trois. Ils lui attachèrent les bras. Cela aussi
était inhabituel. D'ordinaire, ce n'étaient que les
poignets. Ils le hissèrent ensuite sur un chariot
comme on en utilise dans les hôpitaux, et une
peur incontrôlable l'étreignit. La peur de l'in-
connu.

«Je préfère la rossée que je connais, à quelque
nouveau... raffinement.»

Lorsque ses yeux se furent habitués à la lu-
mière, David reconnut le visage grimaçant de
Cosimo.
- Laissez-moi vous raconter une petite his-

toire...
«Oh ! Non ! Encore une de ses leçons de mo-

rale 1»
- ...C'est Carlo Giambino qui me l'a racontée.

C'est une vieille, très vieille histoire...
Un visage s'approcha de celui de David. Le

type portait un masque blanc de chirurgien.
- Cela vous fera à peine mal, lui dit l'homme

d'un ton apaisant, comme le font toujours les
médecins.

David ne ressentit qu'une seule douleur — une
pointe d'aiguille dans son poignet -, suivie ins-
tantanément d'un état de complète euphorie. Il
se sentait plein de bienveillance. Pour le docteur,
si c'en était un. Pour Cosimo lui-même. Pour le
monde entier.

Il se trouvait dans le petit salon avec sa mère.
Cosimo était là aussi. Il brandissait un grand
couteau. Mais ce n'était pas un geste de menace.
Il le montrait, simplement. Toute menace était
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La Municipalité de Saint-Imier met au concours un poste d'

APPAREILLEUR
au service du gaz

Les candidats doivent être en possession du certificat fédéral de capacité
d'appareilleur eau et gaz, avec quelques années de pratique.

La personne qui sera nommée se verra confier progressivement la respon-
sabilité du réseau du gaz.

Nous offrons un travail intéressant et varié. Une place stable et bien rétri-
buée, affiliation à la caisse de retraite du personnel communal.

Salaire selon échelle des traitements.

Les offres manuscrites, avec curriculum vitae et copies de certificats sont à
adresser au Conseil municipal de Saint-Imier, jusqu'au 16 avril 1981.

CONSEIL MUNICIPAL
93-78

?5? VILLE DE LA CHAUX-DE-FONDS

MW Mise au concours
La Ville de La Chaux-de-Fonds met au concours le poste
d'

INSPECTEUR
DES APPRENTISSAGES
Adjoint au préposé à l'Office des apprentissages

Le titulaire sera chargé en particulier d'appliquer la sur-
veillance des apprentissages et de visiter les
apprentis à leur place de travail.
Exigences :
titulaire d'un certificat fédéral de capacité ou titre officiel

A- équivalent, —j ;
Connaissance de la dactylographie;
Entregent et fermeté de caractère.
Traitement:
Classes 9-8-7 de l'échelle des traitements du personnel
communal, selon âge et qualifications.
Entrée en fonction :
tout de suite ou date à convenir.
Des renseignements concernant ce poste peuvent être
obtenus auprès de Monsieur J.-C. Roulet, Préposé à l'Of-
fice des apprentissages et service des bourses, Grenier 22
(Office du travail), tél. (039) 211115.
Les offres de services sont à adresser à l'Office du person-
nel, Serre 23,2300 La Chaux-de-Fonds, jusqu'au 18 avril
1981. 8372

Polissage
Nous cherchons une entreprise à même d'as-
sumer la terminaison de boîtes métal et acier
en qualité soignée.

Travail régulier, mais très bonne qualité exigée.

Ecrire sous chiff re DS 8649 au bureau de
L'Impartial.

I 'i Hl §£¦ J DAVET FRÈRES
¦̂"̂ ^̂ "¦¦̂ ^ ¦̂ ^̂ Rue St-Pierre 30

Sélections d'emplois 1700 Fribourg
cherche Tél. 037/22 48 28
MONTEURS-ÉLECTRICIENS
SERRURIERS-TUYAUTEURS
MONTEURS EN CHAUFFAGE
MONTEURS EN SANITAIRE
Excellentes conditions. 36-6836
Avantages sociaux pour travaux région Neuchâtel.
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absente de la pièce, du monde. Tout se mit bien-
tôt à tourner dans un tourbillon de couleurs ma-
gnifiques. Mon Dieu ! que de couleurs ! Puis,
soudain, Maman se mit à hurler. David était très
gêné. Maman ne hurlait jamais, et encore moins
devant des visiteurs distingués comme Cosimo.
A moins que ce ne fût lui. David, qui hurlait
ainsi ?

David flottait dans un état de demi-cons-
cience. La lumière avait fait place à l'obscurité.
Sa béatitude l'avait quitté.

Il se sentait mal. «Ils m'ont drogué», pensa-
t-il. Trop faible pour lutter contre son engourdis-
sement, il soupira et se rendormit.

Il se réveilla, tenaillé par une terreur immense
qui déferlait sur lui par vagues. «Je suis sur le
point de découvrir une chose affreuse». Cette
pensée le galvanisa et il s'assit sur le Ut étroit.
Dans son crâne, derrière les yeux, il sentait une
douleur sourde qui promettait de devenir lanci-
nante quand l'effet des drogues serait passé. Ses
paupières le démangeaient. II leva une main vers
ses yeux et sentit des bandages. Des bandages
sur ses yeux ? Pourquoi ?

Il entendit alors des pas derrière la porte, puis
celle-ci qui s'ouvrait, et sentit qu'on déposait
doucement le plateau sur ses genoux.

Cette douceur inhabituelle avait quelque
chose d'alarmant. Un souffle d'air frais passa sur
son visage. Mais où était la lumière éblouissante
qui l'aveuglait habituellement ? Ah oui ! les ban-
dages. Sous le tissu, il ouvrit les yeux et sentit
ses paupières se soulever. Aucun changement
dans la qualité de la lumière... ou, plutôt, de
l'obscurité.

Une lueur, si faible fût-elle, aurait dû filtrer à
travers les bandages. Peut-être était-ce la nuit ?
Mais, dans ce cas, l'homme aurait allumé.

David entendit la porte se refermer douce-
ment. Aucune différence dans la qualité de l'obs-
curité, que la porte fût ouverte ou fermée.

Il passe une main devant ses yeux et comprit
soudain l'atroce vérité.

CHAPITRE 42

Ils étaient allongés sur le sol, ligotés dos à dos.
Et bâillonnés. «Pour nous empêcher d'appeler à
l'aide», pensa Antonia avec ironie. Au fin fond
des bayous, dans un endroit désert d'où personne
ne pourrait les entendre ?

Galegos, celui qui avait une sale tête, attisait
le feu pendant que les deux autres le regardaient
faire. AntoniaTécoutait, très calme. Il parlait de
la violer.
- Elle est jolie. On pourrait s'amuser un peu

avec elle. De toute façon, elle doit y passer.
Alors, pourquoi on lui offrirait pas d'abord un
petit divertissement ?

Antonia sourit amèrement. Le viol. Elle
connaissait bien la question. C'était la première
chose que le Bureau l'avait chargée d'étudier
(encore un sujet qui ne le concernait pas, mais il
voulait être au courant de tout et prêt à toutes
les éventualités) et elle avait rédigé un long rap-
port bien documenté, qui avait dû rejoindre les
milliers de dossiers inutiles qui encombraient les
archives. «Si je dois en être victime, pensa-t-elle,
j 'aurai un addenda, peut-être même tout un cha-
pitre, à aj outer à mon rapport.»
- Tu es censé faire la tambouille. Alors, fais-

la.
Antonia, qui, étant de dos, ne pouvait voir les

trois hommes, reconnut la voix du plus gros. Ce-
lui-là était un type correct.
- Tu aimes plus les filles, Fernando ? lui de-

manda Gallegos. Tu te souviens quand on était à
Miami, toi et moi ?
- T'occupe, Fais à manger, J'ai faim.
Et où était Andrew ? Antonia l'avait aussitôt

reconnu malgré son savant grimage. Merveilleux
Andrew à qui elle devait toutes les ficelles du
métier qu'elle connaissait. Si un viol collectif
était décidé, y prendrait-il part aussi - quel gag !
- ou défendrait-il son honneur ? Si cela devait
faire échouer sa mission, il ne fallait pas y compter.
- Un bain d'acide ! (C'était le sale type qui

parlait à nouveau.) Cosimo aime y présider lui-
même. Il les y met vivants! «Jesu», qu'est-ce

qu'ils crient Î.Mais Cosimo aune pas qu ils crient
trop fort, sinon ils peuvent pas entendre sa pe-
tite histoire.

«Mon Dieu, pensa Antonia. Peter...»
Elle remua un peu pour indiquer à son compa-

gnon qu'elle était réveillée et, surtout, lui de-
mander si lui-même l'était. Peter répondit en re-
muant à son tour. Zut ! Il aurait mieux valu qu'il
n'entendent pas les horreurs qui se disaient. La
perspective d'un bain d'acide n'avait rien de ré-
jouissant pour un astronome.

Ils avaient tous deux les mains liées devant
eux et ne pouvaient donc pas communiquer avec
leurs doigts. Antonai essaya de le faire en grat-
tant les talons de Peter avec ses orteils. Connais-
sait-il le «Trop», le code qu'employaient tous les
agents secrets ? Non, sûrement pas.

Elle lui transmit néanmoins ce message en
«Trop»: «je t'aime». S'il ne le comprenait pas,
peut-être cela le réconforterait-il quand même.
Pauvre Peter ! Il ne savait rien à porpos d'An-
drew, rien des F-22, des agents secrets, de toute
l'opération... «Il me considère seulement comme
une femme infidèle, ce que je suis, mais pas
comme il le pense... Enfin, à supposer'tiue je sa-
che ce que cache cette réserve d'astronome. Je lui
ai dit que je l'aimais. Lui ne l'a jamais fait. Pour-
tant, je suis sûre qu'il m'aime aussi. Mais il se
tait à cause de David. Et moi, je ne peux pas lui
parler de David et de moi parce que j 'ai prêté
serment. Et je ne peux pas lui dire non plus que,
si je l'aime, c'est parce qu'il est comme mon ju-
meau et que je peux faire avec lui ce qu'on ne
peut pas faire avec son vrai jumeau. Cher Peter !
Quelles pensées occupent ton esprit à cet instant
précis ?» / . .. . .

«Ils ne peuvent pas nous tuer, pensait Peter.
Cosimo tient à le faire lui-même, alors ils ne nous
tireront pas dessus quoi que nous fassions.
Quand le type viendra nous détacher, ce sera le
moment d'agir.» Celui que les autres appelaient
Firpo les avait dégagés deux fois l'un de l'autre
pour leur permettre de satisfaire leurs besoins
tandis qu'il tenait lui-même la corde passée

autour de leurs poignets. Peter avait remarqué le
couteau qu'il portait dans l'étui passé dans sa
ceinture et il espérait pouvoir le lui prendre.

Quelles étaient ses chances ? Etant donné qu'il
était ligoté et avait comme lui trois hommes ar-
més et libres, eux, de leurs mouvements, elles
étaient plutôt minces. Bien sût) il avait pour lui
l'effet de surprise. Néanmoins, il calcula qu'elles
devaient être d'une sur 522. Ce n'était déjà pas si
mal.

Qu'est-ce qu'Antonia cherchait à lui dire ? Au-
rait-elle par hasard une idée derrière la tête ? Et
ce mouvement de coudes dont elle s'était servie
contre l'homme dans la chambre, où l'avait-elle
appris ? En Amérique ? Peter était certain
qu'elle n'était pas américaine, mais anglaise, et il
aurait donné cher pour réussir à percer son mys-
tère.

«Oh David ! Il a fallu que je tombe amoureux
de ta diablesse de femme ! Il m'est arrivé sou-
vent de m'éprendre d'une de tes petites amies.
Tu me les abandonnais toujours quand tu n'en
voulais plus. Mais, cette fois, il s'agit de ta
«femme». Cherchais-tu à te débarrasser d'elle
aussi ? Est-ce pour cela que tu m'as fait venir sur
ton bateau et t'en es allé en me laissant seul avec
ta délectable Antonia ? Tu voulais nous pousser
dans les bras l'un de l'autre ? Mais pourquoi ?»

Antonia avait recommencé à remuer ses or-
teils. «Qu'essaie-t-elle de me dire ?» «De prêter
attention à Ce qui se passe ?»

Galegos parlait de nouveau de la violer.

CHAPITRE 43

Oscar Gorman faillit s'étrangler en lisant l'ar-
ticle du journal:

«Jasper Wild, le directeur de la société
«Consolidated Engineering», a été trouvé mort,
abattu d'une balle, ce matin à l'aube dans sa voi-
ture, à l'angle de Delacroix et de Quincy. La po-
lice a rejeté l'hypothèse du vol, le portefeuille de
Mr Wild qui contenait une somme considérable
et sa montre en or n'ayant pas été touchés.»

(à suivre)

aujourd'hui et demain
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De retour à La Chaux-de-Fonds

DUO LOISIRS
G. + C.-A. GONSETH
orgue et accordéon musette.
Soirées, bals, mariages, etc.
Croix-Fédérale 38, 2300 La Chaux-de-Fonds,
tél. (039) 22 43 07. 7201

OCCASION

CX P ALLAS
air conditionné, injection moitié prix du
neuf.
Téléphone (039) 22 26 00 esio

%
itffe Toutou-Palace

' "Jaflîa^rB'- "MP 1lflM L6 salon de beauté
^CF  ̂ s****3f --ajeflfii pour chiens de toutes

' Coupes et soins prodigués
par Mme Maiirer-Monti, toiletteuse diplômée

Au magasin: Grand choix de manteaux, shampooings,
jouets, etc.

Tél. 039/23 08 32. Jaquet-Droz 16
(derrière le cinéma Corso)

,: Fermé le lundi 1551

Centre
d'information et

de planning familial
du Locle et de La Chaux-de-Fonds

vie sexuelle et affective, contra-
ception, désir ou crainte de gros-
sesse (tests de grossesse)

CONSULTATIONS GRATUITES
sur rendez-vous ou lors des per-
manences lundi et mercredi de
15 h. à 19 h.,
tél. 039/23 56 56
Rocher 1, La Chaux-de-Fonds
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Livraison
Garantie
Service

Prix
Serre 90

La Chx-de-Fonds
<P 039/23 00 55

A louer pour le 1er octobre, Léopold-Robert 57, 3e étage sans
ascenseur

BEL APPARTEMENT SPACIEUX
DE 5 PIÈCES
tout confort, grande cuisine. I^rix Fr. 678.-, charges
comprises.
S'adresser à Gérancia SA, avenue Léopold-Robert 102,
La Chaux-de-Fonds, tél. 039/23 54 33. 8825

Carmelo Cavaleri '
New Hair Génération

La coiffure
par la coupe.

Paix 72
<p 039/22 38 57

La Chaux-de-Fonds
8S82

DÉBARRAS
en tous genres.
G. Guinand
TéL (039) 23 95 56
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RFA: le SV Hambourg à deux minutes de la fin
Les positions n'ont pas changé en tête

du classement de la Bundesliga alle-
mande: le SV Hambourg et son seul
poursuivant sérieux, Bayern Munich,
restent séparés par deux points. Les Ba-
varois ont obtenu à Bochum leur pre-
mier succès à l'extérieur depuis le 25 oc-
tobre 1980 (3-1), et ce après avoir été me-
nés à la marque de la 4e à la lie minute.
Devant son public (25.000 spectateurs), le
SV Hambourg a battu Fortuna Duessel-
dorf par 2-1. Mais ce ne fut  pas sans
peine. Animés par un Beckenbàuer qui a
sans doute disputé son meilleur match
depuis son retour en RFA, les Hambour-
geois ont toujours eu l 'initiative des opé-

rations mais ils durent attendre la 74e
minute pour ouvrir enfin le score par
l 'intermédiaire de Reimann. Douze mi-
nutes plus tard cependant, leur victoire
f u t  remise en question sur un autogoal
de Jacobs consécutif à un tir de l 'inter-
national Klaus Allojs. Un point semblait
bel et bien p e r d u  lorsque, à la 88e mi-
nute, sur une passe de Beckenbàuer, le
Yousgoslave Buljan tenta sa chance des
25 mètres et réussit à battre le gardien
Daniel,

Contre Bayern, le VFL Bochum, qui
jouait sans Christian Gross, ouvrit le
score dès la 4e minute par Abel Les Ba-
varois égalisèrent à la lie minute p a r
Breitner, sur penalty. Par la suite,
l 'équipe locale eut généralement l'initia-
tive des opérations mais elle ne parvint
pas à concrétiser sa suprématie territo-
riale. Les Bavarois devaient se montrer
beaucoup plus réaliste, marquant deux
fois, d'abord par leur défenseur Hors-
marin, avec la complicité de son vis-à-vis
Mager, puis par Rummenigge. Ce der-
nier a ainsi rejoint Klaus Allofs et Hru-
besch à la deuxième place du classement
des buteurs, avec 17 buts. Mais il reste
loin du leader, BurgsmueUer (Borussia
Dortmund), lequel a réussi contre Mu-
nich 1860 son 26e but de la saison.

La Coupe de RFA a désigné samedi
ses deux finalistes: ce sont, comme
prévu, le FC Kaiserslautern et Eintracht
Francfort qui disputeront la finale, le 2
mai. Les deux représentants de la Bun-
desliga, malgré l'avantage du terrain,
ont eu toutes les peines à se qualifier aux
dépens de deux équipes du groupe nord
de la deuxième division: Eintracht a
battu Hertha Berlin par 1-0 alors que le
FC Kaiserslautern n'a assuré qu'à neuf
minutes de la f i n  son succès (3-2) sur
Eintracht Brunswick.

LE CLASSEMENT
1. SV Hambourg 27-41; 2. Bayern Mu-

nich 27-39; 3. Kaiserslautern 26-33; 4.
VFB Stuttgart 26-33; 5. Eintracht
Francfort 26-32; 6. Borussia Dortmund
27-29; 7. FC Cologne 27-29; 8. Borussia
Moenchengladbach 26-26; 9. VFL Bo-
chum 27-26; 10. SC Karlsruhe 27-26; 11.
Fortuna Dusseldorf 27-23; 12. Bayern
Leverkusen 27-23; 13. MSV Duisbourg
27-23; 14. FC Nuremberg 27-22; 15. Mu-
nich 1860 27-20; 16. Schalke 27-20; 17.
Urdingen 27-19; 18. Arminia Bielefeld
27-18.

Motocyclisme: championnat
du monde des 250 ccm
Le Belge Georges Jobe a remporté à Sabadell (Barcelone) le Grand Prix
d'Espagne de cross de 250 ccm, deuxième épreuve comptant pour le
championnat du monde de la catégorie. Le vainqueur, qui consolide sa
première place au classement du championnat du monde, a enlevé les deux

manches de 45 minutes chacune, disputées sur un circuit de 2 km 041.

CONFIRMATION DES VALEURS
En 125 ccm, l'Italien Michèle Rinaldi

a conservé la première place du classe-
ment général à l'issue de la seconde
épreuve, le Grand Prix des Pays-Bas,
couru à Walkenswaard. Les deux man-
ches ont été enlevées respectivement par
les Belges Eric Geboers et Marc Vafice-
niers. Geboers, blessé, n'a pas pris le dé-
part de la deuxième course.

En 500 ccm, le Belge et champion du
monde en titre, Malherb s'est affirmé
dans le Grand Prix d'Autriche, à Sitten-
clorf. Au guidon d'une Honda, le Belge
s'est imposé dans les deux manches, de-
vant le Français Jean-Jacques Bruno,
sur Suzuki.

RÉSULTATS
250 ccm, Ire manche: 1. George Jobe

(Be) Suzuld; 2. Jean-Claude Leguaye
(Be) SWM; 3. Sorb Nortensen (Dan)
KTM; 4. Fritz Koblele (RFA) Honda; 5.
Raymond Beven (Be) Honda. - 2e man-
che: 1. George Jobe (Be) Suzuki; 2. Neil
Hudson (GB) Yamaha; 3. Kees van den
Ven (Ho) KTM; 4. Rois Dieffenbach

(RFA) Honda; 5. Michèle Margar Otto
(It) Gilera.

125 ccm, Ire manche: 1. Erich Ge-
boers (Be) Suzuki; 2. Harry Evers (Be)
Suzuki; 3. Marc Velkeneers (Be) Ya-
maha; 4. Gaston Rahier (Be) Gilera; 5.
Henk Seppenwolde (Ho) Honda. - 2e
manche: 1. Marc Velkeneers (Be) Ya-
maha; 2. Johan Martens (Be) Honda; 3.
Harry Evers (Be) Suzuki; 4. Michèle Ri-
naldi (It) Gilera; 5. Gaston Rahier (Be)
Gilera. - Classement général: 1. Ri-
naldi (It) 40; 2. Rahier (Be) et Velke-
neers (Be) 27; 4. Evers (Be) et Geboers
(Be) 25.

500 ccm, Ire manche: 1. André Mal-
herbe (Be) Honda; 2. Jean-Jacques
Bruno (Fr) Suzuki; 3. André Vromans
(Be) Yamaha; 4. Herbert Schmitz
(RFA) Maico; 5. Georg Reiter (Aut)
KTM. - 2e manche: 1. Malherbe; 2.
Bruno; 3. Jaak van Velthoven (Be)
KTM; 4. Reiter; 5. Graham Noyce (GB)
Honda. - Classement général: 1. Mal-
herbe 30; 2. Bruno 24; 3. Reiter 14; 4.
Vromans et van Velthoven 10.

Premier succès du Suédois Johansson
Automobilisme: championnat d'Europe de F 2

Le Suédois Stefan Johansson
(Toleman-Hart) a remporté à Hocken-
heim, dans une course âpre et pasion-
nante disputée devant 50.000 specta-
teurs, son premier succès en champion-
nat d'Europe de formule 2. Le Suédois,
champion d'Angleterre de F 3 en 1980, a
passé à deux virages de l'arrivée
l'Allemand Manfred Winkelhock, en tête
jusque-là. Le meilleur Suisse, Frédy
Schnarwiler, a terminé 12e. Marc Surer
a été contraint à l'abandon dès le
premier tour à la suite d'un carambo-
lage, alors que Juerg Lienhard était
victime d'un ennui de moteur au 18e
tour.

Dans l'épreuve des «Super-V» qui s'est
disputée sur le même circuit, la victoire a
couronné le Suédois Nileson. Il s'est

imposé devant son compatriote Luven-
vigt et l'Allemand de l'Ouest Lenz. - Ré-
sultats:

1. Stefan Johansson (Sue), Toleman-
LoL 203,4 (30 tours) en 1 h. 28'05"; 2.
Manfred Winkelhock (RFA), Ralt-
BMW-Heidegger, à 1"14; 3. Mike
Thackwell (NZ), Ralt-Honda, à 14"57; 4.
Eje Elgh (Sue), Maurer- BMW, à 16"82;
5. Goeff Less (GB), Ralt-Honda, à 17"74.
- Puis: 12. Frédy Schnarwiler (Sui),
Toleman- BMW, à l'59"88; Tour le plus
rapide: Riccardo Paletti (Ita), March-
BMW, l'59"26 (204,662 km-h).

Classement du championnat
d'Europe après deux épreuves: 1.
Thackwell 13 points; 2. Johansson 9; 3.
Winkelhock et Paletti 4; 5. Elgh et
Crawford (GB) 3.

Les 200 miles d'Imola
Les 200 miles d'Imola se sont terminés

par la victoire de l'Italien Marco Lucchi-
nelli qui, au guidon de sa Suzuki 500, a
pris le meilleur sur le champion du
monde des 500 cmc, l'Américain Kenny
Roberts (Yamaha). Deux Suisses ont
réussi l'exploit de terminer parmi les dix
premiers: Michel Frutschi, quatrième
sur sa Yamaha, et Philippe Coûlon, hui-
tième sur Suzuki.

L'Australien Gregg Hansford (Kawa-
saki), qui s'était montré le plus rapide
aux essais, a été victime d'une chute
alors qu'il se trouvait en quatrième posi-
tion. Il a été transporté à l'hôpital avec
un traumatisme crânien et une fracture
du genou droit.

Résultats: 1. Marco Lucchinelli (It)
Suzuki, 2 h. 09'33"76 (moyenne
149,376); 2. Kenny Roberts (EU) Ya-
maha, 2 h. 09'56"16; 3. Boet Van Dul-
men (Ho) Yamaha, 2 h. 10'44"02; 4. Mi-
chel Frutschi (S) Yamaha, 2 h.
W2V81; 5. Dale Singleton (EU) Ya-
maha, 2 h. 11'44"18; 6. Willem Zoet
(Ho) Suzuld, 2 h. 12'17"64; 7. Sadao
Asami (Jap) Yamaha, 2 h. 12'56"48; 8.
Philippe Coulon (S) Suzuki, 2 h.
13*27"74; 9. Leandro Becheroni (It) Su-
zuki, 2 h. 14'22"96; 10. Hubert Rigal
(Monaco) Yamaha, à un tour. Tour le
plus rapide: Lucchinelli en l'58"01
(153,749).

Demain sur le terrain fribourgeois

Sandoz (à gauche) et Ripamonti, un rôle important à jouer , (photo AS)

A la suite de leur défaite devant le leader Vevey, il est vrai, les Chaux-de-
Fonniers se doivent de signer une victoire à Bulle demain. En effet, si les Neu-
châtelois entendent encore participer à la lutte pour l'ascension, une défaite
serait significative. Il s'agirait même, dès lors, d'acquérir des points de sécurité
afin d'éviter le pire ! C'est dire l'importance de cette rencontre surtout avec les
matchs de retard des Montagnards. Gageons que dirigeants et joueurs, cons-
cients envers l'avenir, sauront faire le nécessaire, avant la venue de la lanterne
rouge Mendrisiostar, samedi à 17 h. 30 sur le terrain de La Charrière.

Les Chaux-de-Fonniers en haut ou en basL'As Roma, talonnée par la Juven-
tus et Napoli, a conservé la première
place du classement du championnat
d'Italie de première division au
terme d'une 24e journée marquée
avant tout par la défaite de l'Interna-
zionale à Bologna. Battus par 2-1, les
Milanais n'ont plus désormais l'es-
poir de pouvoir conserver leur titre.

Autre fait notable: les trois gran-
des vedettes des formations du trio
de tête ont toutes inscrit un but. Fal-
cao a marqué pour PAS Roma, Brady
pour la Juventus et Rudi Krol pour
Napoli. De son côté, Roberto Pruzzo.
L'avant-centre romain, a augmenté
son avance au classement des bu-
teurs en ouvrant le score pour
l'équipe de la capitale à Udine. Son
coup de tête victorieux de la 17e mi-
nute a permis à Pruzzo de réussir
son 17e but de la saison. Mais, se res-
sentant de douleurs à la cuisse qui
l'avaient déjà contraint à déclarer
forfait à Catanzaro, Pruzzo a rapide-
ment cédé sa place à Birigozzi. Ce
qui n'a pas empêché PAS Roma de
conserver l'initiative des opérations
et d'assurer son succès sur un deu-
xième but, marqué par Falcao à la
65e minute. Les Romains en sont
ainsi arrivés à leur 16e match consé-
cutif sans défaite.

Au Stadio communale, La Juven-
tus n'a pas connu de gros problème
face à Catanzaro. Après 14 minutes

Italie: toujours un point
d'avance pour TAS Roma
de jeu, elle avait déjà obtenu six cor-
ners et c'est le sixième qui permit à
Marocchino d'ouvrir le score, qui fut
complété en deuxième mi-temps par
Brady (82e) et Scirea (peu avant la
fin).

A Brescia, en revanche, Napoli a
été longtemps tenu en échec, ce n'est
qu'à la 49e minute que Musella, de la
tête, trouva enfin l'ouverture. A cinq
minutes de la fin, Krol libéra enfin
ses coéquipiers. Brescia eut cepen-
dant encore le temps de sauver l'hon-
neur par Crialesi.

L'Inter, qui avait fait avancer son
match de Bologna pour préparer la

Coupe d'Europe, a perdu toute
chance de conserver son titre en s'in-
clinant à Bologna, où il se trouva
mené par 2-0 à la 58e minute sur des
buts de Fabri et de Dossena. les Mila-
nais ne purent que réduire l'écart à
la 77e minute sur un penalty trans-
formé par Beccalossi.

Le classement (24 matchs): 1. AS
Roma 34; 2. Napoli 33; 3. Juventus 33;
4. Internazionale 28; 5. Torino 24; 6.
Fiorentina 24; 7. Cagliari 24; 8. Bolo-
gna 23; 9. Catanzaro 22; 10. Avellino
21; 11. Ascoli 20; 12. Udinese 19; 13.
Como 19; 14. Brescia 17; 15. Pistoiese
16; 16. Perugia 12.

France: les huitièmes de finale de la Coupe
Les huitièmes de finale aller de la

Coupe de France n'auront guère été fa-
vorable aux deux leaders du champion-
nat. En effet, si Saint-Etienne a été
battu par un but d'écart face à Nancy
(1-2), il en est aller tout autrement pour
Nantes, qui a véritablement été ridicu-
lisé en s'inclinant par 1-4 sur son terrain
du Stade Marcel-Saupin, face à une for-
mation de Bordeaux efficace en diable.

Pour Monaco, battu 0-2 à Bastia, la si-
tuation est certes moins périlleuse mais
préoccupante cependant, les Corses se-
ront difficiles à manœuvrer au Stade
Louis 2.

Les équipes de division «2», à l'image
de Montpellier à Metz, se sont plutôt
bien comportées: Châteauroux et le Ha-
vre qui accueillaient respectivement
Lille et Lens l'ont emporté sur le même
score de 1-0, un peu juste en apparence
dans la perspective du «retour» dans le
Nord, mais l'oruaurait tort de -yendreu
trop vite la peau des Castelroussins et '
desHavrais.

De même Angoulême, malgré le 2-0
concédé aux Strasbourgeois à La Meinau,
n'a sans doute pas dit son dernier mot.
Enfin, Thinville n'a pu réussir qu'un mo-

deste 2-2 devant Martigues, et les Mar-
tegaux partiront favoris pour la qualifi-
cation, samedi prochain.

Avant le match déjà, on avait deviné
depuis quelques temps que quelque
chose se passait dans l'équipe nantaise,
que l'édifice semblait quelque peu fis-
suré.

Il appartient aux Girondins d'avoir
élargi ces fissures jusqu'à leur donner les
dimensions d'un gouffre: 4-1, telle est la
défaite que les Nantais ont encaissé, eux
qui n'avaient pas perdu un match de
championnat, il est vrai, sur leur terrain
depuis plus de quatre ans.

D est encore trop tôt pour parler de la
fin d'un règne et en corollaire de l'avéne-
ment d'une grande équipe. Mais il n'en
demeure pas moins que les Bordelais ont
accompli hier un exploit qui ne peut être
réalisé que par une très grande forma-
tion.

» Les, résultats des matchs aller des
huitièmes de finale de la Coupe:
Metz-Montpellier 2-1; Nancy-St-
Etiénne 2-1; Bordeaux-Nantes 4-1; Bas-
tia-Monaco 2-0; Strasbourg-Angoulême
2-0; Le Havre-Lens 1-0; Châteauroux-
Lille 1-0; Thionville-Martigues 2-2.

Tour de Romandie cycliste du 5 au 10 mai

Avec les deux équipes dont on trou-
vera ci-dessous les formations, on va pas-
ser à sept formations engagées. Et ce
n'est pas fini, loin de là même, car le
comité d'organisation de l'épreuve orga-
nisée par l'Union cycliste suisse et un
journal genevois doit encore faire un
choix parmi les équipes qui ont fait acte
de candidature.

Après l'équipe Mercier, voici une nou-
velle équipe française, celle de La Re-
doute-Motobécane qui va aligner ceux de
ses coureurs qui sont les plus aptes à par-

ticiper à une course par étapes sur par-
cours partiellement montagneux comme
l'est le Tour de Romandie. Voici les six
coureurs annoncés par l'équipe du Nord
de la France et son directeur sportif Phi-
lippe Crépel: Mariano Martinez, Robert
Alban, Marc Durand, Pascal Guyot, Ch-
ristian Jourdan et Jean-Marie Michel.

On rapppelera à propos de cette
/équipe que Mariano Martinez a toujours
été un des animateurs-du Tour de Ro-
mandie et que Robert Alban s'est classé
onzième du dernier Tour de France.

ENCORE SIX SUISSES
Le Tour de Romandie, épreuve créée

et organisée par la Fédération se doit
d'ouvrir très largement ses portes aux
coureurs suisses. On en a déjà cité cinq,
dans l'équipe Sem-France Loire, en voici
encore six qui seront réunis dans une
équipe suisse mixte. Mais il y en aura
d'autres ces prochains jours de sorte que
l'on peut d'ores et déjà s'attendre à un
record de participation suisse cette an-
née. Les six de l'équipe suisse mixte se-
ront à choisir parmi les sept coureurs
suivants: Gilles Blaser, Roland Vcegeli,
Erwin Lienhard, Hans Ksenel, Urs Freu-
ler, Andréas Burghold et Fridolin Keller.

Martinez et Alban avec «La Redoute»
et une équipe suisse mixte

| | Boxe

Nouvelle victoire
de Michel Giroud

A Porrentruy, en présence de 400 spec-
tateurs, le surléger carougeois, Michel
Giroud, a remporté une nouvelle
victoire. Il a battu le Français Jean-
Michel Iger par arrêt de l'arbitre au troi-
sième round. Le palmarès de Giroud
comprend, après ce succès, quatre victoi-
res en cinq combats professionnels.

Championnat d'Europe de la montagne
Le Français Marc Sourd, sur «Mar-

tini» a remporté à Draguignan, la 17e
course de côte d'Ampus, épreuve comp-
tant pour le championnat d'Europe de la
montagne.

Crédité de 6'08"32 pour les 6,800 km.'
du parcours, il précède de plus de 4 se-
condes le Belge Marc Tarres également
sur «Martini». Deux ascensions étaient
offertes aux 128 engagés de l'épreuve.

Avec sa 7e place derrière les monopla-
ces de formule 2, le Français Jean-Louis
Bos, sur «Lola T 298» prototype, rem-
porte le groupe 6 (6'38"21) devant son
compatriote Pierre Damaz (Lola), et
l'Italien Mario Casciaro sur Lola égale-
ment. Il prend donc la tête du classe-
ment général provisoire, qui exclut les
pilotes de monoplaces.

L'Allemand Rolf Goering (BMW)
remporte quant à lui le groupe 4 avec

7'18 06, et les Français Jacques Aimeras
(Porsche), le groupe 5 avec 7'00"08,
Christian Didy (Ford Escort 1800) le
groupe 2 avec 7'34"38 et Henri Villermoz
(Ford 2000) le groupe 1 avec 7'43"60.

L'Argentin Carlos Reutemann a dé-
menti à son retour de Sao Paolo les ru-
meurs faisant état de contacts qu'il en-
tretiendrait avec Lotus et Renault.

«Mes relations avec Frank Williams
continuent d'être normales» a assuré
Reutemann. Au sujet du Grand Prix
d'Argentine de dimanche prochain, Reu-
temann a déclaré: «D est très importent
pour moi, mais il n'est pas capital, la sai-
son ne fait que commencer».

Reutemann dément
ses contacts avec Lotus

Un nouveau comité
Dans son assemblée tenue à Berne et

présidée par Raymond Gafner, le Conseil
exécutif du Comité olympique suisse,
s'est principalement penché sur la prépa-
ration de l'assemblée générale du 9 mai,
à la Maison des sports à Berne. Les
changements essentiels s'opéreront par
votes.

Selon le statut du COS, les élections
sont prévues au courant de l'année qui
suit les Jeux olympiques. Le secrétaire
général Jean Weymann, devenu le
premier membre d'honneur du COS,
Jean Frauenlob (chef de mission 1980) et
Antoine Hafner ont annoncé leur retrait.
Tous les autres membres, avec à leur tête
le président Gafner, se proposent pour
un nouveau mandat de quatre ans.

Le Comité exécutif propose Pierre
Chabloz comme nouveau secrétaire
général. Pour ce poste, ainsi que les
autres vacants, la décision sera prise à
l'issue des votes. Faisant emploi de son
droit, le Comité exécutif présente Arnold
Kaech et Christine Stuckelberger
comme membres conseillera. La cham-
pionne olympique de dressage (1976)
serait ainsi la première femme à faire
partie du Comité exécutif du COS.

Le nouveau chef de mission pour les
Jeux de 1984 sera proposé à l'issue de la
première assemblée du comité exécutif
nouvellement constitué. La tendance de
ce nouveau comité va vers un net rajeu-
nissement du cadre.

¦ 
Voir autres informations
sportives en page 22

Olympisme



cherche pour son département de production, un

agent
de méthodes
Profil souhaité:
— technicien d'exploitation, maître mécanicien ou

formation équivalente.
Tâche:
— industrialisation de nouveaux produits depuis le

développement jusqu'à la production de série.
Cette tâche comprend:
— l'analyse de la valeur pour la recherche des pro-

cédés optima.
— la conception et la mise au point d'outillages

pour usinage et assemblage.
— l'étude de postes de travail.

Une expérience dans un bureau de méthodes est
souhaitée mais non indispensable.

Nous offrons:
— Formation et possibilités réelles de perfectionne-

ment professionnel.
— Travail passionnant pour candidat de valeur

concernant des produits industriels en expansion.
— Avantages sociaux d'une grande entreprise.
— Horaire variable.

Faire offres manuscrites avec curriculum vitae, co-
! pies de certificat et prétentions de salaire au service

du personnel de PORTESCAP, rue Numa-Droz 165.
2300 La Chaux-de-Fonds. 28-12035

-IERCHE DE I
F.SONNEL V ;

Etes-vous à la recherche d'une situation stable, vous §§
offrant de réelles possibilités d'avancement ? Si vous
êtes disposé à travailler en HORAIRE D'ÉQUIPES, nous j
engageons des

OUVRIERS/OUVRIÈRES
ainsi que des

EMBALLEUSES |
sur machines automatiques.

Nous désirons également engager des

NETTOYEURS(EUSES) I
à 'plein temps pour la conciergerie. U
D'autre part, nous sommes à la recherche de personnel
qualifié pour l'entretien de nos installations de produc- m ;

-,J| tion. Nous offrons quelques postes de jp§

MÉCANICIENS
"A — mécanicien d'entretien t M '
I — "mécanicien sur autos

WÊ — mécanicien sur machines agricoles m [
8 — mécanicien faiseur d'étampes.

M Nous offrons: — une formation par nos soins m
m — des prestations sociales et un

H salaire intéressants w k \
*Û — le 13e salaire »

i i — un fonds de prévoyance avec
ï| assurance-vie B ;

mm — v 7"™,57
^"- — une assurance perte de gain pli

— une excellente ambiance de tra-

WÈ — un restaurant d'entreprise.

;' M Si vous êtes intéressé(e), nous vous prions de
bien vouloir nous contacter téléphoniquement

m 039/25 11 01 et nous vous fixerons volontiers J 1
M un rendez-vous. f .j
|i UNION CARBIDE EUROPE SA l| j
f||| 43, rue L.-J.-Chevrolet

p| 2300 La Chaux-de-Fonds zs-iaoea |1

I

l CONTREMAITRES 1%

Notre entreprise est à la recherche de ff
CONTREMAITRES POUR LES DÉPARTEMENTS

DE PRODUCTION
ainsi que des <m\<$

CONTREMAITRES POUR LE DÉPARTEMENT
MÉCANIQUE ET ENTRETIEN

Les qualifications requises sont: m
— Aptitudes à diriger du personnel et à maintenir une f* f

bonne communication entre les différents départements j :
— Solide expérience dans un poste de production de ||| l§|

masse B;;s
— Esprit d'analyse développé et aptitudes à conduire des wk

groupes de travail
— Bonne formation mécanique de base souhaitée. |,

Les tâches inhérentes à ces deux postes sont les suivantes: H' 1
— Planification et organisation des travaux d'atelier J
— Supervision et réalisation des travaux selon les exigen- ffià

ces du responsable de département
— Contrôle de la bienfacture des travaux exécutés et éta- } \

blissement des rapports de travail.
Ces postes exigent un horaire d'ÉQUIPES, voire même en horaire de
NUIT UNIQUEMENT pour le second poste. M |
Nous prions les personnes intéressées de bien vouloir soumettre leur |§y|
offre écrite, avec prétentions de salaire, certificats et deux photos pas- jf *
seport à:

UNION CARBIDE EUROPE S.A. mm
Chef du personnel mk Û

43, rue L.-J.-Chevrolet - 2300 La Chaux-de-Fonds

cherche pour son département décolletage,

1 aide-décolleteur
ou

1 aide-mécanicien
Travail d'équipe! horaire 13 h. 30 à 22 h.

Le candidat aura pour tâché:
— le ravitaillement, le contrôle et des réglages sim-

ples de décolleteuses.

Nous demandons:
— quelques années de pratique dans une activité

semblable.

Nous offrons:
— indemnité d'équipe
— travail intéressant dans une équipe jeune et dyna-

mique
— avantages sociaux d'une grande entreprise.

Faire offres manuscrites au Service du Personnel ou
prendre rendez-vous auprès de Monsieur R. Nover-
raz à PORTESCAP, rue Jardinière 157, 2300 La
Chaux-de- Fonds, tél. 039/21 11 41, interne 425.

28-12035

HMHw lâ â â^^ âr Bâ» 1̂̂ ^^ jfci^À A . 1 V̂^BEfflïâE

cherche pour son département micromoteurs, un

iiiaciasinier ¦. ̂-«' ¦
qgiaura pour tâcher -• '--y r» t&% 

_ r* -u

- réception, préparation et acheminement de fourni-
tures

- contrôle des stocks.

Le candidat que nous cherchons doit ' pouvoir
s'adapter à des procédures de travail Informatisées.
Nous demandons: ¦¦'-'¦ ¦¦ x
- apprentissage de magasinier ou quelques années

de pratique dans une activité semblable.
Nous offrons:
- travail intéressant
- horaire variable
- avantages sociaux d'une grande entreprise.

Faire offres manuscrites au service du personnel ou
! prendre rendez-vous auprès de M. R. Noverraz à

Portescap, rue Jardinière 153, 2300 La Chaux-de-
Fonds, tél. (039) 21 11 41, interne 425. 28-12035

MONTRES DE QUALITÉ DEPUIS 1791
désire engager pour la réalisation de prototypes de boîtes sur
machine Macodel

un mécanicien ou
un ouvrier qualifié
possédant si possible quelques expériences dans la fa-
brication de la boîte.
Nous souhaitons nous attacher les services d'un colla-
borateur consciencieux sachant faire preuve d'initia-
tive.
Entrée en fonction: le plus rapidement possible.

Les personnes intéressées voudront bien prendre
contact avec le chef du personnel au (039) 22 68 22 ou
adresser leurs offres de services à:
Girard-Perregaux SA, service du personnel, place
Girardet 1,2301 La Chaux-de-Fonds. sess

cherche pour son département micromoteurs, un

mécanicien
de précision
qui aura pour tâche le contrôle de qualité par mé-
thodes statistiques des en-cours de fabrication et
des produits terminés.

La tâche comprend également l'élaboration d'analy-
ses, de diagnostics et de contrôles de performances
de micromoteurs.

Ce poste conviendrait à un mécanicien ayant quel-
ques années de pratique et ayant de bonnes
connaissances en électricité, par exemple: cours On-
ken ou équivalent.

^ Nous offrons: -

- important stage de formation
- avantages sociaux d'une grande entreprise
- horaire variable.

Faire offres manuscrites au service du personnel ou
prendre rendez-vous auprès de M. R. Noverraz à
Portescap, rue Jardinière 157, 2300 La Chaux-de-
Fonds, tél. (039) 21 11 41, interne 425. 28-12035

cherche pour son département de production, un

INGÉNIEUR ETS
en électronique

qui dans le cadre d'un petit groupe du bureau
d'étude, sera chargé de la conception, du conttôle
et de tests d'appareils ainsi que des études, réalisa-
tions et entretien de commandes électroniques
d'automatisation de machines.
Cette fonction conviendrait particulièrement à un

. jeune ingénieur.

Nous offrons:
— travail intéressant et varié au sein d'une équipe

dynamique
— horaire variable.

Faire offres manuscrites ou prendre rendez-vous au-
près de M. R. Noverraz à PORTESCASP, rue Jardi-

j nière 157, 2300 La Chaux-de-Fonds, tél.
039/21 11 41, interne 425. 29-12035

.



Alexandre le Vannier
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Les hommes partaient alors pour une longue
randonnée, qui vers la Bourgogne ou la Bresse,
qui vers les plaines saônoises ou le Haut-Pays ju-
rassien. Ils allaient de village en village, de ferme
en ferme pour proposer leur marchandise jusqu'à
ce qu'ils aient vendu leur dernier panier. Selon le
temps, les vanniers couchaient dans les granges
ou à la belle étoile, cuisinant entre deux pierres,
mangeant chichement pour ne pas écorner les
maigres bénéfices de leur négoce avec lesquels ils
devaient faire vivre leurs familles pendant toute
une année.

Depuis l'accident du père, la subsistance des
Auvernois incombait entièrement à Alexandre.
C'est lui à présent qui s'en allait vendre les ob-
jets fabriqués par les siens. Il ne s'en plaignait
pas, au contraire. Il aimait ce métier vagabond

qui l'entraînait loin de son village et lui permet-
tait de connaître en profondeur la vie des gens de
toute une province. Ses parcours étaient les mê-
mes que ceux qu'il effectuait autrefois en compa-
gnie de Pierre-Emile Auvernois. Ils compre-
naient le plateau dominant Salins, les monts de
La Joux, le Val de Miège, la région de Mouthe, la
chaîne du Haut-Jura jusqu'à Saint-Hippolyte le
Valdahon et la haute vallée de la Loue.

Dès les premiers beaux jours, le jeune homme
chargeait sur ses mules tous les objets confec-
tionnés durant l'hiver. Bien qu'elles fussent soi-
gneusement imbriquées les unes dans les autres,
les vanneries représentaient un volume impres-
sionnant. Parées de. tous ces paniers, les bêtes
ressemblaient de loin à d'énormes bouquets aux
couleurs variées où le noir se mariait au jaune et
le brun à l'orange. Les produits de contrebande
étaient dissimulés dans des caches, sous les bâts.
H s'agissait surtout de tabac et d'allumettes,
parfois de montres ou de poudre de chasse. Le
vannier ne les vendait qu'à des clients dont il
était sûr, pour ne pas risquer d'être dénoncé aux
gendarmes.

Partout, Alexandre était accueilli comme un
ami. On attendait même son passage avec impa-
tience et il n'avait guère de souci à se faire pour
trouver un gîte à l'étape du soir. Outre ses van-
neries et ses marchandises clandestines, il appor-
tait avec lui sa bonne humeur et ses chansons. A
peine était-il arrivé dans une ferme pour y passer

la nuit, qu'une veillée s'organisait spontanément
autour de lui. On lui faisait raconter des histoi-
res, on l'écoutait chanter et jouer de la guitare. Il
emportait toujours en tournée cet instrument de
musique que son père grattait déjà autrefois avec
talent et dont il lui avait enseigné les rudiments
dès son plus jeune âge.

Aux paysans des hameaux perdus dans la
montagne, il apportait des nouvelles des vallées
voisines. On le chargeait de donner le bonjour à
un parent, à un ami. On apprenait par lui les
naissances, les mariages, les décès. Depuis vingt
ans que les Auvernois sillonnaient le Haut-Pays,
tout le monde les connaissait et appréciait leur
compagnie. Alexandre était encore plus aimé que
son père au caractère un peu taciturne. Dès ses
premiers passages, on l'avait adopté dans les fer-
mes. Comme on connaissait ses dispositions mu-
sicales on lui avait demandé de jouer et de chan-
ter. Pour remercier les «montagnons» de leur ac-
cueil, le soir, après le repas pris en commun avec
ses hôtes, autour de la grande table, ou devant
l'âtre, il interprétait non seulement les vieux
chants du terroir comtois, mais aussi des roman-
ces plus modernes comme «Le Temps des Ceri-
ses» ou des airs révolutionnaires appris autrefois
par sa grand-mère lorsqu'elle vivait au fond des
bois avec ses frères «Bons Cousins Charbon-
niers» («Bons Cousins Charbonniers» association
clandestine révolutionnsaire.).

Dans ces sauvages montagnes jurassiennes où

les hommes isolés éprouvent depuis toujours le
besoin d'affirmer leur singularité par des sobri-
quets, on en avait décerné un à Alexandre. On
l'appelait «L'enfant des grands chemins» à cause
d'une très belle chanson qu'il interprétait:

«Je suis le fils du vent qui passe
«L'enfant joyeux des grands chemins...»

Ce surnom lui était resté, mais à présent qu'il
était devenu un homme, on l'appelait plus sim-
plement «Grand Chemin», ce qui s'accordait par-
faitement à son existence ambulatoire.

Une fois traversée la forêt des Cornées, Ale-
xandre avait attaqué les premiers contreforts du
Grand Taureau, l'un des points culminants du
Larmont. La nuit, battue par un vent de tem-
pête, avait totalement occulté le paysage. On ne
distinguait rien au-delà de trois pas et c'est uni-
quement grâce à l'instinct des mules que la pe-
tite caravane parvenait à progresser au flanc de
la montagne par un sentier étroit et sinueux
étage dans les plissements abrupts d'un terrain
dénudé d'arbres.

Il n'y avait pas encore beaucoup de neige. Seu-
lement une mince poudrée épandue par petites
poignées sur les friches rocailleuses parsemées de
genévriers. L'air glacial présageait par contre
pour bientôt des chutes plus abondantes et il
était probable q'il en tombait déjà sur le versant
français du massif.

(à suivre)
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Délais pour la remise des annonces
à PÂOUES

Edition du jeudi 16 avril: mardi 14 avril, à 9 h.
Edition du samedi 18 avril: mardi 14 avril, à 15 h.
Edition du mardi 21 avril: mercredi 15 avril, à 15 h.

î î9 Les ordres qui parviendraient après ces délais seront exécutés sans •
0 autre avis à la prochaine date de parution possible. •

Avis mortuaires
Prière de mentionner clairement et visiblement sur les envois:

AVIS MORTUAIRES URGENT

et les adresser à notre rédaction
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Très printaniers, choisissez. Mesdames, nos
COTONS IMPRIMÉS, 120 cm.., div. coloris à Fr. Oa"1 le m.
et, convenant parfaitement pour la confection de votre deux-pièces pantalon ou jupe:

TISSUS SOUPLE LAINE, mélangé SOIE, 140 cm., à Fr. 1 2.- le m.
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t linos • plastique • tapis -
I tapis de milieu - parquets
S A. Grilli
I Paix 84 - Tél. (039) 23 92 20

I A louer région Bienne-Neuchâtel

restaurant-
I bar-
I dancing
I comprenant terrasse, grand par-
1 king, appartement et garage.
I Etablissement d'excellente renom-
I mée.

Prix de location très avantageux.
Préférence serait donnée à couple
du métier et en possession du certi-
ficat de capacité.

ï Ecrire sous chiffre TZ 8696 au bu-
| reau de L'Impartial. sess



Découverte: Aristide Padygros
A VOIR

TV romande à 17 h. 35
En 1975, le Théâtre populaire ro-

mand créait un spectacle pour les
très jeunes enfants: «Découverte».

Ce spectacle se voulait une ini-
tiation à un moyen d'expression et
de créativité auquel les enfants
sont rapidement sensibles: le théâ-
tre. Ou plutôt il s'agit d'une forme
de théâtre où le langage utilisé est
essentiellement visuel et musical.

La découverte de son propre
corps, de l'espace qui l'entoure, des
objets de son environnement, des
sons qu'il peut produire, entraînent
l'enfant à comprendre comment le
spectacle est une transposition du
monde, et comment la connais-
sance qu'il acquiert de ce monde
naît de l'activité qu'il déploie lui,
l'enfant, le créateur (comme Jean
Piaget l'a génialement montré).

En 1979, au moment où le TPR
abandonnait ce spectacle, la Télé-
vision suisse romande a décidé d'en
conserver des images et de prolon-
ger ainsi son existence. Le réalisa-
teur Christian Liardet a donc réa-
lisé trois films de huit à dix minu-
tes, reconstituant les principaux
passages de cette création.

Ces films s'intègrent particuliè-
rement bien à «La boîte à rêves».
En effet, les émissions de cette sé-
rie ont pour but de sensibiliser les
téléspectateurs aux différentes for-
mes de spectacle, en privilégiant
l'image et en rendant beaucoup
plus secondaire l'aspect verbal.

Lors des trois prochaines émis-
sions, la «Boîte à rêves» deviendra
donc boîte à théâtre, l'espace d'un
instant.

L'autre partie de chaque émis-
sion sera consacrée à un autre
mode d'expression. Aujourd'hui, la
musique avec le groupe Aristide
Padygros, qui, de manière loufoque
et comique, raconte à sa manière
l'histoire de la musique. Le 14
avril, la marionnette a fils avec un
sketch de Mimothéâtre et un spec-
tacle du marionnettiste Nimbus.

Le 21 avril, le mime avec deux
artistes québécois qui jouent avec
l'espace d'une chambre.

L'oreille fine à la Radio suisse
romande 1 à 10 h. 30.

Indice de demain: Le Café de
la Gare.

Antenne 2 à 20 h. 40

Un nouveau «Dossier de
l'écran» sur ce sujet. 400 mil-
lions d'animaux au moins, sont
utilisés chaque année dans les
laboratoires du monde entier.
Ce sont pour la plupart des ani-
maux domestiques. Les chiffres
pour la France: 4.500.000 souris
et rats, 150.000 lapins, 150.000
hamsters et oiseaux, 300.000 co-
bayes, 50.000 chiens, 8000 chats...
par an ! Sans parler des ani-
maux sauvages, singes ou man-
chots, que des équipes spéciali-
sées capturent sur tous les
continents.

Les scientifiques ont obtenu
artificiellement et élèvent des
souches particulières, qui n'ont
d'autre raison d'être que de ser-
vir à leurs expériences. Aujour-
d'hui, on ne parle même plus
dans les laboratoires d'animaux
d'expérience, mais plutôt de
«matériel biologique». Un mar-
ché colossal s'est développé: 1
milliard de francs par an de
chiffre d'affaires pour la seule
France. Derrière ces chiffres,
une énorme souffrance !

L'expérimentation animale a
pris . des dimensions telles,
qu'elle ne peut plus être igno-
rée. Depuis une vingtaine d'an-
nées, un puissant mouvement
de l'opinion s'exprime à travers
l'action d'associations de dé-
fense ou de protection de la vie
animale. Ces associations dé-
montrent que le sacrifice des
animaux n'est pas toujours in-
dispensable...

Animaux sacrifiés

IMPAR-TV
SUISSE ALÉMANIQUEl
9.40 Pour les enfants

14.45 Da capo
16.45 Pour les enfants
17.45 Gschichte-Chischte
17.55 Téléjournal
18.00 Carrousel
18.40 Point de vue
19.00 3,2,1_ Contact
19.30 Téléjournal - Sports
20.00 Der Alte
21.05 CH-Magazine
21.50 Téléjournal
22.00 Cleo Laine

SUIS§E*ITALIfNN^ J 
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9.00 TV scolaire
10.00 TV scolaire
18.00 Pour les tout-petits
18.05 Pour les enfants
18.30 Pour les jeunes
18.40 Téléjournal
18.50 Star Blazers
19.20 Il carrozzone
19.50 Magazine régional
2015 Téléjournal
20.40 Théâtre en dialecte: Ma 'I

Testimoni al Dôrmiva
21.55 Orsa maggiore
22.45 Téléjournal

ALLEMAGNE 1
16.10 Téléjournal
16.15 Gustaf et son ensemble
17.00 Pour les enfants
17.50 Téléjournal
18.00 Programmes régionaux
20.00 Téléjournal
20.15 Que suis-je?
21.00 Report
21.45 Quincy
22.30 Le fait du jour
23.00 Das Frettchen
24.00 Téléjournal

ALLEMAGNE 2
16.30 Mosaïque
17.00 Téléjournal
17J.0 Muggsy
17.40 Plaque tournante
1&20 Tarzan
18.40 Oscar, la Supersouris
19.00 Téléjournal
19.30 Des couples au tribunal
21.00 Téléjournal
21.20 L'enfance perdue d'Alexan-

der H.
22.05 Zandys Braut
23.40 Téléjournal

TV romande à 20 h. 10: Marco Polo
(Ph. Cinémath).

SUISSE Rpr^AftfE 1 (MF)
12.05 Salut les cousins. 12.20 La
pince. 12.30 Le journal de midi.
13.30 La pluie et le beau temps.
16.00 Le violon et le rossignol. 17.00
Les invités de Jacques Bofford.
18.00 Le journal du soir. 18J0
Sports. 18.15 Actualités régionales.
18.30 Sans caféine. 19.00 Titres de
l'actualité. Au jour le jour. Revue
de la presse suisse alémanique.
19.30 Le petit Alcazar. 20.00 La
chanson devant soi. 21.00 Transit.
22.30 Journal de nuit. 22.40 Devine
qui est là.- 22.55 Blues in the night.
24.00 Hymne national.

SUISSE ROMANDE 2 (MF)
12.50 Les concerts du jour. 13.00
Formule 2.13J.5 Vient de paraître.
14.00 Réalités. 15.00 Suisse-musi-
que. 17.00 Journal à une voix. 17.05
Hot line. Rock line. 18.00 Jazz line.
18.50 Per i lavoratori italiani in
Svizzera. 19.20 Novitads. Informa-
tions en romanche. 19.30 Les titres
de l'actualité. 19.35 La librairie des
ondes. 20.00 Le correcteur. Vingt
minutes avec un ange. 22.15 Musi-
que au présent. 23.00 Informations.
23.05 Hymne national.

FRANCE MUSIQUE
12.30 Jazz. 14.00 Musique légère. 14.30
Musiques. 18.02 Le club du jazz. 18.30
Quotidien concert. 20.30 Orchestre de
la Suisse romande. 22.30 Ouvert la
nuit.

FRANCE CULTURE
12.05 Agora. 12.45 Panorama. 13.30-
Libre parcours variétés. 14.00 Sons.
14.05 Un livre, des voix. 14.47 Les
après-midi de France-Culture. 17.32
Musiciens provinciaux au siècle des lu-
mières. 18.30 Feuilleton. 19.25 Jazz.
19.30 Sciences. 20.00 Dialogues. 21.15
Musiques de notre temps. 22.30 Nuits
magnétiques.

MERCREDI

SUISSE ROMANDE 1 (MF)
Informations toutes les heures de
6.00 à 21.00 et à 12.30 et 23.55. - 6.00
Le journal du matin. 6.00, 7.00, 8.00
Editions principales. 6.30 Actuali-
tés régionales. 6.40 Bon langage.
6.50 Sports. 6.58 Minute œcuméni-
que. 7.30 Billet d'actualité. 7.45
Echanges. 8.05 Revue de la presse
romande. 8.10 Bulletin routier. 8.25

Mémento des spectacles et des
concerts. 8.30 Sur demande. 9.30
Saute-mouton. 9.35 Les petits pas.
9.50 Muscade. 10.10 La musardise
10.30 L'oreille fine. 11.30 Faites vos
jeux.

SUISSE ROMANDE 2 (MF)
7.00 Les titres de l'actualité. 7.05
Suisse-musique. 9.00 Le temps
d'apprendre. 9.30 Journal à une
voix. 9.35 Cours d'espagnol. 10.00
Portes ouvertes sur l'Université.
10.58 Minute œcuménique. 11.00
Perspectives musicales. 12.00 Sté-
réo-balade.

FRANCE CULTURE
7.02 Matinales. 8.00 Les chemins de la
connaissance. 8.50 Echec au hasard.
9.07 Les matinées de France-Culture.
10.45 Le livre, ouverture sur la vie.
11.02 Musiciens provinciaux au siècle
des lumières. TV romande à 18 h. 30: Suspens

Tranches
horaires

12-14 h

14-16 h
\

16-19 h

19-24 h

romande

FR3à20h. 30: David et Bethsabée

14.30 TV éducative - Telactualité: «Un tunnel, un
événement: Le Saint-Gothard» (2)

15.15 Point de mire: Programmes radio
15.25 Vision 2: reprises - Les visiteurs du soir:

Etre artiste (3)
15.45 A bon entendeur

16.00 Noir sur blanc
17.00 La vie qui va...
17.30 Téléjournal
17.35 La boite à rêves
18.00 Courrier romand
18.25 Stop

Comment apprendre à se conduire dans la rue
18.30 Pierre Bellemare raconte: Suspens
18.50 Un jour, une heure: l'information

19.15 Actuel: commentaires
19.30 Téléjournal
19.50 Jeu: Faites vos mots
20.10 La Fabuleuse Aventure de Marco Polo,

l'Echiquier de Dieu
Un film de Denys de La Patellière - Avec: Horst
Bucholz - AMm Tamiroff - Omar Sharif - Eisa
Martinelli

22.00 Regards: L'Evangile, porteur d'un projet de
société ?
Présence protestante

22.35 Téléjournal

: @§)
12.05 Réponse à tout: jeu
12.25 Une minute pour les femmes
12.30 Midi première: variétés
13.00 TF1 actualités
13.45 Après-midi de TF1 - Féminin

présent - Elles en question

14.05 Tout feu, tout femmes
14.10 Les Yeux bleus, feuilleton
15.05 Les recettes de mom village
15.25 Mémoire en fête

16.00 Dossier: Laissons-les jouer,
mais avec quoi ?

16.40 A tire d'elles
16.45 Coup de cœur
17.15 Mini-show, avec Rika Zaraï
17.20 Croque-vacances

17.25 Joe chez les Mouches -
17.38 Isidore le Lapin - 17.50
Atomas la Fourmi atomique

18.00 C'est à vous
18.25 L'Ile aux Enfants
18.50 Jeu: Avis de recherche

19.20 Actualités régionales
19.40 Jeu: Les paris de TF1
20.00 TF1 actualités
20.30 Information politique
21.35 Caméra une première: Dans

Quelques Instants
22.30 Questionnaire

Ce soir: Alain Lancelot, profes-
seur à l'Institut d'études politi-
ques, auteur de «Psychanalyse
de l'Electeur français»

23.30 TF1 actualités

12.05 Passez donc me voir: Par
Philippe Bouvard

12.29 La vie des autres: Feuilleton:
Vasco (7)

12.45 Journal
13.35 Magazine régional
13.50 Face à vous: critiques et

réponses

14.00 Aujourd'hui Madame
Jour de gloire

15.00 Les chrétiens
2. L'Empire chrétien - Docu-
mentaire

15.55 Itinéraires
Résonances: Christine, musique
pour une reine de Suède

16.55 Histoires courtes
Détournement mineur

17.52 Récré A2
Les Paladins de France - C'est
chouette - Les films pour les en-
fants

18.30 C'est la vie
18.50 Jeu: Des chiffres et des let-

tres

19.20 Actualités régionales
19.45 Top club: variétés
20.00 Journal
20.28 D'accord, pas d'accord
20.40 Les dossiers de l'écran:

Autopsie d'un Sacrifice
Un reportage d'Allain Bou-
grain-Dubourg, spécialement
conçu pour les «Dossiers de
l'écran»
Débat: La vivisection

23.30 Journal

FR3àl8h.30
Chiens sauveteurs...

«Spécial Sécurité»; en direct
avec les chiens de recherche et de
sauvetage. El Asnam, 10 octobre
1980, la terre tremble: bilan du
séisme: l'ex Orleansville rayée de
la carte, 3000 morts, 9000 blessés et
331216 sinistrés. Naples, 23 no-
vembre 1980, la terre tremble: bi-
lan du séisme: 3144 morts, 1575
disparus, 7677 blessés et 300.000
sans abri.

En Algérie comme en Italie, les
autorités françaises expédient aus-
sitôt des troupes d'élite, avec à leur
tête l'unité d'instruction de la Sé-
curité civile No 7, basée à Brigno-
les, dans le Var, et en particulier
les chiens (bergers allemands) de la
section «sauvetage, déblaiement et
recherche de personnes ensevelies
ou disparues». C'est leur entraîne-
ment et la reconstitution d'un exer-
cice «réel» que l'on découvre ce
soir.

fonFR3
V J

18.00 Ministère des Universités
18.30 FR3 Jeunesse

Les couleurs du temps - Avec le
Magazine, Conseil, Amis/Ani-
maux: Le Dernier Arbre du Sep-
tentrion

18.55 Tribune libre

19.10 Soir 3: informations
19.20 Actualités régionales
19.40 Télévision régionale

Un dénommé Marius Berliet
19.55 Les Misérables: dessin animé
20.00 Jeux de 20 heures
20.30 David et Bethsabée

Un film de Henry King (1951) -
Avec: Gregory Peck - Susan
Hayward - Raymond Massey -
Kieron Moore

22.20 Soir 3: informations

IMPAR-TV « IMPAR-TV « IMPAR-TV <



Groupes de promotions: Grunstern a -
Anet a 1-4; Monsmier - Dotzigen 1-0;
Perles a - Biiren b 2-3; Rûti a - Lyss b
1-2; Aegerten a - Mâche a 1-1; Bûren a -
Douanne a 0-0; Diessbach a - Evilard
0-2; Reconvilier - Superga 4-1; Tavannes
a - USBB 4-3; Villeret a - Courtelary
1-1; Bassecourt - Montsevelier 0-2; Tra-
melan a - USI Moutier 1-2; Les Genevez
- Belprahon 5-0; Courroux a - Montfau-
con a 4-0; Perrefitte - Delémont a 9-3;
Chevenez a - Develier a 2-0; Aile a - Glo-
velier 4-0; Pleigne - Bure a 0-7; Lugnez a
- Boécourt a 2-4; Fontenais - Vendlin-
court a 0-5; Courgenay a - Porrentruy
1-1.

Classe II: Aegerten b - Poste Bienne
3-4; Boujean 34 - Longeau a 2-5; Lyss a -
Safnern 1-0; Orpond - La Heutte 1-3;
Radelfingen - Mâche b 5-2; Azzuri a -
Monsmier b 2-0; Ceneri - Port b 2-1;
Diessbach b - Nidau 2-2; Madretsch -
Wileroltigen b 4-2; Perles b - Longeau c
4-3; Aarberg - Wileroltigen a 1-7; Herm-
rigen - Grunstern b 3-3; Anet b - Taeuf-
felen b 2-1; Port a - Longeau b 4-1; Rûti
b - Etoile 1-4; Douanne b - Jens 2-5; Ta-
vannes b - Corgémont 2-1; Azzuri - Reu-
chenette 1-2; Bévilard - Sonceboz 7-1;
Lamboing - Villeret b 1-2; La Neuveville
- Tramelan b 1-4; Tramelan c - Olympia
0-4; Montfaucon b - Moutier 5-3; Recon-
vilier - Court 1-2; Le Noirmont - Les
Breuleux 0-2; Lajoux - Tavannes c 5-3;
Rebeuvelier - Delémont b 3-6; Soyhières
- Movelier 3-4; Corban - Mervelier 0-3;
Delémont d - Courtételle 3-1; Courfaivre
- Courchapoix 1-1; Grandfontaine -
Cœuve a 1-4; Bure b - Chevenez b 3-0;
Bourrignon b - Aile b 4-2; Bonfol - Bon-
court 2-2.

Juniors A I: Herzogenbuchsee -
Courtemaîche 4-1; Lyss - Saignelégier
3-0; Madretsch - Kirchberg 0-0.

Juniors A II: Aarberg - Radelfingen
1-0; Boncourt - USBB 3-0; Bassecourt -
Grunstern 2-0; Boujean 34 - Etoile 2-0;
Delémont - Mâche 3-0.

Juniors B I: Boujean 34 - Bienne 1-1;
Berthoud a - Zollbruck 9-0; Herzogen-
buchsee - Perles 2-0; Kirchberg - Blau-
Weiss 1-1; Longeau - Nidau 3-1; Merve-
lier - Fontenais 7-1; Tramelan - Aurore
4-1; Moutier - Bassecourt 4-2; Courfai-
vre - Reconvilier 0-2; Les Breuleux -
Chevenez 3-0.

Juniors B II: Corgémont - Bévilard
0-1; Court - Les Genevez 0-3; Le Noir-
mont - Saignelégier 7-0; Courtedoux -
Delémont 4-1; Glovelier - Vicques 3-2.

Juniors C I: Grunstern - Court 2-0;
Azzuri - Courfaivre 4-2; Reconvilier -
Courgenay 4-2; Montsevelier - Tramelan
1-2; Mâche - Chevenez 5-1.

Juniors C II: Biiren - Taeuffelen 1-4;
Diessbach - Orpond 6-1; Radelfingen -
Port 1-13; Montfaucon - Moutier 2-1;
Corgémont - Delémont b 0-5; Courtelary
- Tavannes 1-3; Delémont a - Cornol 1-3;
Damvant - Bure 0-2; Fontenais - Bonfol
1-0; Saint-Uraanne - Boncourt 2-4.

Juniors D I: Porrentruy - Le Noir-
mont 0-0; Courroux - Courrendlin 2-3.

Juniors D II: Tavannes - Reconvilier
1-5; Courtételle - Corgémont 12-1; Glo-
velier - Delémont b 5-2; Courtedoux -
Courgenay 1-2; Comol - Cœuve 2-0;
Bure - Boncourt 2-1.

Juniors E I: Moutier a - Saignelégier
8-1; Porrentruy b - Bassecourt a 6-2;
Porrentruy a - Aile 2-2.

Juniors E II: Tramelan - Reconvilier
4-7; Moutier b - Montfaucon 15-1; Court
- Corgémont 13-1;' Vicques - Develier
4-1; Delémont b - Courtételle 6-1; Cour-
rendlin - Courchapoix b 4-5; Glovelier -
Bure 5-0.

Football.quatrième ligue jurass ienne

Début du championnat suisse de motocross

La première manche du championnat
suisse, à Ederswiler, a été placée, en ca-
tégorie internationale, sous la domina-
tion de Toni Kalberer, le jeune frère du
champion suisse, Walter Kalberer. Ce
dernier, qui vise cette saison sa onzième
couronne nationale, a connu des ennuis
mécaniques dans les deux manches et il
a, chaque fois, été contraint à l'abandon.
Toni Kalberer a parfaitement assuré la
relève, en gagnant deux fois. Il disputait
pourtant ses première épreuves en caté-
gorie internationale. De plus, il ne dispo-
sait que de sa moto d'entraînement (celle
qu'il utilisera cette saison en compéti-
tion n'était pas encore prête). Résultats:

500 inter., première manche: 1.
Toni Kalberer (Eschenbach), KTM; 2.
Fritz Graf (Graenichen), Yamaha; 3. Ch-, . .
nstppbe Ifiisçer î iàikoii), Yaipaha; 4".r ...
Henri Bréchet (Montsevelier), KTM; 5.
Jean Thévenaz (Bullet), Husqvama. —
Deuxième manche: 1. Toni Kalberer;
2. Franz Muff (Kronau), Maïco; 3. André
Thévenaz (Bullet), KTM; 4. Graf; 5.
Hans Planzer (Schattdorf), KTM.

500 nat., première manche: 1. Bruno
Ellmer (Niederumen), Husqvama; 2.
Jean-Claude Kamber (Montsevelier),

Maïco; 3. Gaudenz Gisler (Immensee),
Honda. - Deuxième manche: 1.
Ellmer; 2. Mario Birrer (Fahrweid),
Maïco; 3. André Chételat (Montseve-
lier), Husqvama.

Side-cars, première manche: 1.
Frans-Huber (Neukirch), Yamaha; 2.
Lieberherr-Osterwalder (Eschenbach),
Norton; 3. Spitzli-Amman (Uzwil),
Yamaha. - Deuxième manche: 1.
Spitzli-Amman; 2. Oesch-Baechler
(Wattenwil), Yamaha; 3. Birrer-Muller
(Luterbach), Yamaha.

Kalberer, un frère chasse l'autre !

Bonne reprise de l'Olympic à Belfort
Les conditions n'étaient pas très favo-

rables samedi à Belfort où un vent froid
contrariait les athlètes de ce premier
meeting de la saison. Pour cette reprise,
l'Olympic avait surtout déplacé des
lanceurs et des coureurs de demi-fond.
Au marteau, l'international Hostettler a
fait une rentrée victorieuse avec 53 m.
44, mais il ne s'est jamais montré parfai-
tement maître de son mouvement qui
manque singulièrement d'entraînement.
Pour ce talentueux lanceur un travail
intensif et soutenu reste à faire s'il
entend reprendre place dans l'équipe na-
tionale. Chez les cadets B, Marc-André
Schwab a confirmé de belles qualités en
portant son record à 40 m. 18 avec le
marteau de 5 kg. Ici également plus de
conviction à l'entraînement s'impose en
vue des importantes échéances de la
saison.

Sur 800 m., le junior Bilat effectuait sa
première course sur piste, ignorant tout
de ce genre de compétition. Après un
départ prudent, il afficha une belle
autorité en distançant ses adversaires à
250 m. du but, restant efficace jusqu'à
l'arrivée qu'il franchissait en 2'08"1.
Dans le 3000 m. cadets, les Olympiens
ont eu un comportement intéressant
pour la suite de la saison et confir-
maient, par la façon surtout qu'ils sont
des espoirs nationaux. Renaud Matthey
a remporté sa première victoire en
montrant une parfaite maîtrise de lui
qui lui permettait d'abaisser son record à
9'35"6 devant son camarade Hubert
Brossard, moins à l'aise en cette circons-
tance, crédité de 9'36"5. Quant, à Dormi-

Hostettler, un début prometteur.

nique Fankhauser, encore cadet B, il
abaissait également son record à 9'57"6.

Chez les féminines, la cadette Petra
Stutz reprenait la compétition sur 400
m. haies avec un temps de 1*11**8 à
l'issue d'un effort mené trop rapidement
dans la première moitié. Légère contre-
performance au disque pour Sylvie Stutz
avec 28 m. 78 mais ici la neige avait cont-
rarié la préparation.

Jr.
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E Invitation du mardi 7 avril au samedi 11 avril E
™ Une conseillère en beauté «JEANNE GATINEAU» est à votre disposition, pour ~
"SU CONSEILS ET TRAITEMENTS GRATUITS sans engagement de votre part "I
« PRENEZ RENDEZ-VOUS svpl. ï
aaaal M

1 pharmacie
S? Dr. PA.Nussbaumer Pharm. 57Av.L.Robert. ~

i Trai ¦¦ i ¦ is ¦ ¦ ' ¦ -=• #%rfll""M f fii I ^  ̂ H
~ Secteur cosmétique ™
ZZL Avenue Léopold-Robert 57 - La Chaux-de-Fonds - Tél. 039/22 11 33 - 34 —

3 # POUR TOUT ACHAT de Fr. 30.-UN LAIT POUR LES MAINS Z
ZT d'une valeur de Fr. 15.- VOUS SERA REMIS GRATUITEMENT Z
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quelqu'un bénéficie d'un «Procrédit» I

I

vous aussi
vous pouvez bénéficier d'un «Procrédit» I
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• Veuillez me verser Fr. \| I
I Je rembourserai par mois Fr. I I
I
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2301 
La Chaux-de-Fonds . 81 M4 'W

| Avenue L.-Robert 23, Tél. 039-231612 |

I CHARLES BERSET

1 Pour un appartement, des bureaux,
! des locaux, des garages

I Consultez
I nos vitrines

Rue Jardinière 87
; Léopold-Robert 12
I Léopold-Robert 38

Banque Nationale Suisse

! rTT \̂ Restaurant 1

I MIDI et SOIR
I I steak de cheval à l'ail

J j ou au poivre vert ;
| H pommes frites

I Fr- 850
; I Filets mignons aux morilles

! pommes frites

1 Fr. 8.50
I I Avec chaque menu
" potage offert

j ! Karaté

Défaite suisse
L'équipe de France a pris sa revanche

sur son homologue suisse, victorieuse
l'an dernier à Genève, en s'imposant par
14 victoires à 10 (deux nuls), au stade
Pierre de Coubertin, à Paris.

| Ski

Après le Trophée . >
du Muveran
Succès jurassiens
chez les aînés

En sus des exploits chaux-de-fonniers
cités hier, relevons chez les vétérans I, la
victoire du SC Saint-Imier I qui signe le
sixième meilleur temps absolu du par-
cours «léger». Cette équipe était formée
de Georges Frey, Fritz Friedli et Chs-
René Graber. A noter que la seconde for-
mation du SC Saint-Imier est classée 7e
toujours chez les vétérans I.

La Tchaux, patrouille formée de Paul
Pignet, Lucien Burnier et Gino Filippi,
prend la première place en vétéran II
avec un temps presque identique à celui
obtenu par Saint-Imier I, ce qui est une
performance.



Solidaires, solitaires ?
Suite à l'article «Etre Sohtaires» paru

vendredi 3 avril dans «L'Impartial», est-
il permis de croire également qu'à part
«les milieux économiques» qui selon le
texte de l'article combattent aujourd'hui
l'initiative «Etre solidaires» il puisse
exister néanmoins des citoyens suisses
dont l'opinion n'est pas dictée par lesdits
«milieux économiques»? Ces citoyens
dont l'article ne fait pas mention, ne font
pas de racisme sans fioritures à l'état
pur. Ils possèdent une opinion aussi res-
pectable que celle des partisans de l'ini-
tiative. Opinion qui rejoint celle des
autorités du pays conscientes des incon-
vénients majeurs de celle-ci. Il est bien
trop simple de voir dans les adversaires
d'«ÊTRE SOLIDAIRES», des xénopho-
bes en puissance qui renient les beaux
idéaux du pays. De par sa superficie, la
Suisse est petite et son territoire se rétré-
cit de jour en jour, ainsi que la bien
connue peau de chagrin. Il n'est que de
voir les villes s étendre, les campagnes
diminuer, et le béton envahir toujours
plus d'espace. Malgré l'exiguité de ce
territoire, ce pays  compte en proportion
par rapport à sa population une des p lus
grandes, si ce n'est la plus grande quan-
tité d'étrangers. Faut-il, sous prétexte de
droits que le Suisse n'obtient pas en réci-
procité à l'étranger augmenter celle-ci,
alors que nos autorités s'efforcent de la
stabiliser? en tenant compte des intérêts
de ses nationaux et àe ceux des étran-
gers qui trouvent chez nous une activité
qui leur est refusée dans leur pays. Le ci-
toyen suisse qui n'approuve pas l'initia-
tive, n'est pas celui qui renie l'image
classique de: terre d'asile, berceau de la
Croix-Rouge, etc., et son sentiment n'a
rien de commun avec une quelconque xé-
nophobie, ou dépendant de milieux éco-
nomiques quelconques. Il forme son opi-
nion librement, en accord avec les direc-
tives du nouveau statut des saisonniers.
Il est par ailleurs bien conscient qu'on

ne fait jamais appel en vain dans ce
pays, aux sentiments de solidarité, de
charité et de justice, qui ont toujours on
le sait bonne oreille en Suisse, et s'il peut
y souscrire également c'est avec la me-
sure que lui dicte son propre examen
d'une situation.

Je termine, en souhaitant que quelque
soit le résultat de la votation, nos pay-
sans de montagne, en tant que Suisses,
puissent rester non SOLITAIRES, mais
sur leur SOLIDE TERRE.

Veuillez agréer, Messieurs, l'expres-
sion de ma considération. [

Marcel Tripet
La Chaux-de-Fonds
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Foire de la brocante et des antiquités,
Neuchâtel: Pour la quatrième fois déjà, la
Foire de la brocante et d'antiquités se dé-
roulera à Neuchâtel les 10, 11 et 12 avril.
Dans la grande halle chauffée de Panespo
se rencontreront des marchands, des collec-
tionneurs et des amateurs de toute la
Suisse et même de l'étranger, car la Foire
d'antiquités de Neuchâtel attire beaucoup
de monde et est devenue une véritable tra-
dition printanière. Vendredi, 14 h. - 22 h.,
samedi et dimanche, 9 h. - 22 h.

Notre rubrique TRIBUNE LIBRE est
ouverte (sans frais) à tous les lecteurs
qui désirent exprimer leur opinion ou
faire connaître des faits d'intérêt
public.

Les lettres, brèves et conformes
aux usages seront signées et
mentionneront l'adresse complète de
l'auteur.

LA PERRIÈRE Heureux dès à présent les morts
qui meurent dans le Seigneur,
car ils se reposent de leurs
travaux, et leurs œuvres les
suivent.

Apoc. 14, v. 13

Monsieur Frédy Tissot;
Mademoiselle Pierrette Tissot,
ainsi que les familles parentes et alliées, ont la profonde douleur de
faire part du décès de

Monsieur

Ariste TISSOT
leur cher et regretté papa, parent et ami, que Dieu a repris à Lui
lundi, dans sa 80e année, après une longue et pénible maladie,
supportée avec courage.

2333 LA FERRIËRE, le 6 avril 1981.
L'incinération aura lieu à La Chaux-de-Fonds, jeudi 9 avril
Culte au crématoire, à 10 heures.
Le corps repose au pavillon du cimetière de La Chaux-de-Fonds.
Domicile de la famille: LA BASSE PERRIÈRE.
Au lieu de fleurs, veuillez penser à l'œuvre des Petites Familles,

Tramelan, cep 26-126.
Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part. 60398

La famille de

Madame Mathilde KREBS
profondément touchée et émue par les nombreux témoignages de sympa-
thie et d'affection reçus, vous remercie sincèrement de l'avoir entourée par
vos dons, vos messages, vos envois de fleurs ou votre présence aux obsèques
et vous prie de trouver ici l'expression de sa profonde reconnaissance.

RENAN et LA CHAUX-DE-FONDS, avril 1981.
8881

j CRESSIER

Madame Agita Wampfler-Pozzi, à Cressier;
Monsieur et Madame André Dupouy-Wampfler, leurs enfants et petits-

enfants, en France; U
Monsieur et Madame Claude Wampfler-Ferro et leurs enfants, à Bienne;
Monsieur et Madame Pierre Wampfler-Malinowska, Martine et Lisiane, à

La Chaux-de-Fonds,
ainsi que les familles parentes et alliées, ont la douleur d'annoncer le
décès de

Monsieur

Albert WAMPFLER
leur cher époux, papa, grand-papa, arrière-grand-papa, frère, beau-frère,
oncle, parent et ami, survenu dans sa 82e année.

2088 CRESSIER, le 4 avril 1981.
(Home Saint Joseph).

Le culte sera célébré au temple de Cressier, le mardi 7 avril, à 14 h., et
suivi de l'ensevelissement.

Au lieu de fleurs, veuillez penser au Home Saint Joseph, à Cressier
(cep 20 - 2000).

Cet avis tient lieu de lettre de faire-part.
8882

La famille de

Monsieur François BÉGUIN
a été profondément émue et touchée de toutes les marques d'affection qui
lui ont été témoignées. Elle exprime ses vifs remerciements à tous ceux qui,
par leurs messages amicaux, leurs envois de fleurs, leurs dons et leur
chaleureuse sympathie ont pris part à son chagrin.

2114 FLEURIER, avril 1981.
8911

LA SOCIÉTÉ CYN0L0GIQUE
DE SAINT-IMIER ET ENVIRONS
a le grand regret de faire part
du décès de

Monsieur
Albert WAMPFLER

membre honoraire

Pour les obsèques, se référer à
l'avis de la famille.

55192

LES GENEVEYS-SUR-COFFRANE mlm

Madame Gaston Nappez et ses enfants:
Monsieur François Nappez, à Cernier, et sa fiancée

Madame Jacqueline Bovet,
Monsieur Pierre Nappez et sa fiancée

Mademoiselle Mary-Claude Huguenin;
Monsieur et Madame Joseph Nappez, à Saignelégier, leurs enfants et

petits-enfants;
Madame et Monsieur Jean Vallon, à Corcelles;
Mademoiselle Suzanne Nappez, à Bienne;
Monsieur et Madame Robert Barth, à Courgenay, leurs enfants et petits-

enfants,
ainsi que les familles parentes et alliées, ont le chagrin de faire part du
décès de

Monsieur

Gaston NAPPEZ
| leur très cher et regretté épou» et papa, frère, beau- frère, oncle, cousin,

parent; et ami, que Dieu a rappelé à'Eui, dans sa 65e année, muni des sacre-
ments de l'Eglise.

2206 LES GENEVEYS-SUR-COFFRANE, le 5 avril 1981.
Beausite.

Vous qui l'avez connu et aimé,
priez pour lui.

La messe de requiem sera célébrée mercredi 8 avril en la chapelle du
Bon Pasteur, à 13 h. 30, suivie de l'ensevelissement au cimetière de
Coffrane, dans la plus stricte intimité, selon le désir du défunt.
Domicile mortuaire: Hôpital des Cadolles.

Prière de ne pas faire de visite. Merci.

Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part.
69470

Repose en paix.
Je rejoins ceux que j'aimais.

Les descendants de feu Samuel Gutmann;

Les descendants de feu Arnold Dubach,

Les familles Gutmann, Adam, Dubach, Daucourt, Riesen, Gisiger et
alliées, ont le chagrin de faire part du décès de

Madame

Yvette GUTMANN
enlevée à leur affection dimanche soir, à l'âge de 67 ans, après une
pénible maladie.

LA CHAUX-DE-FONDS, le 5 avril 1981.
Combe-Grieurin 39 a

L'incinération aura lieu mercredi 8 avril.

Culte au crématoire, à 11 heures.

Le corps repose au pavillon du cimetière.

Domicile de la famille: M. et Mme Charles Gisiger
Croix-Fédérale 11

Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part GCMOI

LE COMITÉ DE L'AMICALE
DES CONTEMPORAINS 1907
¦ - i »*| i
a le regret de faire part du
décès de son membre et ami

Monsieur

Ernest LEHMANN
Rendez-vous des membres au
crématoire ce jour à 10 heures.

8958 |

Neuchâtel
Jazzland: 22-2 h., Raphaël Fays.
Pharmacie d'office: jusqu 'à 23 heures, Bor-

nand, rue St-Maurice. Ensuite tél.
25 10 17.

SOS alcoolisme: tél. (038) 33 1890 -
61 31 81.

La Main-Tendue: tél. 143.
CINÉMAS
Apollo: 15 h., 20 h. 30, Tu fais pas le poids

shérif; 17 h. 30, Nous nous sommes
tant aimés.

Arcades: 20 h. 30, Orange mécanique.
Bio: 18 h. 15, 20 h. 45, Le dernier métro.
Palace: 15 h., 18 h. 45, 20 h. 45, Je vous

aime.
Rex: 15 h., 20 h. 45, Le lagon bleu.
Studio: 21 h., Cosa nostra.- 8 &ï 2e-

- - * * - :-
Val-de-Ruz
Pharmacie de service: dès 19 h., sur appel

téléphonique, Marti, Cernier, tél.
53 21 72 et 53 30 30.

Main-Tendue: tél. 143.
Hôpital et maternité, Landeyeux: tél.

53 34 44.
Aide familiale: tél. 53 10 03.
Ambulance: tél. 53 21 33.
Soins à domicile: lundi, mercredi, vendredi,

17 h. 30 -18 h. 30. Tél. 53 15 31.
Protec. suisse des animaux: tél. 53 36 58.

Val-de-Travers
Couvet, cinéma Colisée: 20 h. 30, La Pro-

vinciale.
Centre d'informations touristiques: gare

Fleurier, tél. 61 10 78.
Fleurier, Centre de rencontre: 14-22 h.
La Main-Tendue: tél. 143, 20" d'attente.
Hôpital de Fleurier: tél. 61 10 81.
Ambulance: tél. 6112 00 et 6113 28.
SOS alcoolisme: tél. (038) 3318 90 et

61 31 81.
Hôpital et maternité de Couvet: téL

63 25 25.
Fleurier infirmière visit.: tél. 61 38 48.
Police cantonale: tél. 61 14 23.
Police (cas urgents): tél. 117.
Police du feu: tél. 118.
Centre de secours du Val-de-Travers: tél.

63 19 45; non-réponse: 63 17 17.
Fleurier, service du feu: tél. 61 12 04 ou 118.
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«Le début d'un combat»
tribune libre • tribune libre

On serait tenté, au lendemain du scru-
tin fédéral de ce week-end, de baisser les
bras!

Comment! Les mensonges de ceux qui
prétendaient cyniquement que l'on allait
accorder des PRIVILÈGES aux étran-
gers auront eu finalement raison (et
dans quelles proportions !) d'une initia-
tive qui ne réclamait somme toute que
l'élémentaire de la justice entre les êtres
humains.

Quant aux arguments économiques
diffusés par les milieux patronaux ils
rappellent étrangement ceux qui furent
employés par les planteurs sudistes au
siècle dernier en Amérique: à les en
croire la suppression de l'esclavage al-
lait amener la banqueroute de la nation.
Ce n'est donc pas d'aujourd'hui que les
négriers peignent le diable sur la mu-
raille pour maintenir leur oppression.

Contrairement à ce que certains pour-
raient croire, les étrangers ne font pas

seuls les frais du rejet de ce week-end:
avec eux tous les partis de gauche, une
partie des syndicats et les Eglises ap-
prennent une fois de plus que les préju-
gés sont plus difficiles à ébranler que les
Alpes.

Comme l'a souligné dimanche J.-P.
Thévenaz, vice-président du comité
«Etre solidaires» national, l 'information
n'est pas passée et les efforts sur ce plan
doivent à tout prix continuer. Toutes les
forces doivent maintenant se jeter dans
la bataille qui va s'engager autour de la
nouvelle loi sur les étrangers. Comme le
déclare une affiche célèbre d'Amnesty
International, «L'homme a droit aux
droits d'homme»; et les étrangers, avant
d'être de la «main-d'œuvre», sont des
hommes. Ils vivent ici et il dépend aussi
de chacun de nous qu'ils ne continuent
pas à être solitaires.

Léo Bysaeth
La Chaux-de-Fonds

LA TOURNE
Conducteur blessé

Hier à 4 heures à La Tourne, M.
Charles Wenker, 42 ans, de La
Chaux-du-Milieu circulait en voiture
en direction de Neuchâtel. Dans le
premier virage à gauche, juste en
dessous de l'hôtel, il a perdu la maî-
trise de son véhicule, qui est allé
heurter un rocher. Blessé, M. Wen-
ker a été transporté à l'Hôpital du
Locle par l'ambulance de Neuchâtel.
Il souffre de blessures à la jambe
droite, au poignet droit et à la mâ-
choire.

District de Boudry

Une voiture se renverse
Trois blessés légers

Dimanche, a 18 h. 15, une automo-
biliste de La Chaux-de-Fonds, Mme
Gilberte Perrenoud, circulait rue des
Gouttes d'Or à Neuchâtel. A la hau-
teur du No 96, sa machine a heurté le
trottoir nord pour ensuite zigzaguer
sur la chaussée et revenir à nouveau
heurter le trottoir et le mur de vigne,
puis finalement se retourner sur la
chaussée. La voiture était seule en
cause. Mme Gilberte Perrenoud et
son mari M. Ulysse Perrenoud, ainsi
que la mère de la conductrice, Mme
Elisabeth Gentil, légèrement blessés,
ont été transportés à l'Hôpital Pour-
talès. Après y avoir reçu des soins,
ils ont pu regagner leur domicile.
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Neuchâtel



Roumanie: vers des réformes syndicales
Les deux mille délégués au congrès syndical national roumain ont

commencé à étudier hier des projets de réforme destinées, semble-t-il, à
apaiser une tension sociale qui n'est pas sans ressemblance avec celle qui
s'est développée en Pologne.

Le président Ceaucescu en a appelé lors de son discours d'ouverture à
une réduction de la durée hebdomadaire de travail, et a exhorté les syndicats
à mieux servir les travailleurs.

M. Ceaucescu a déclaré aux dirigeants syndicaux que leurs formations
ne doivent pas être subordonnées au parti communiste, mais «doivent agir
dans les syndicats par l'intermédiaire des membres du parti».

Après ce discours, les délégués ont formé six groupes de travail qui
doivent examiner un projet de plate—forme présenté par le Conseil central de
la Confédération nationale syndicale.

En ce qui concerne la durée hebdomadaire de travail, l'objectif est de
parvenir à une semaine de 44 heures au début de 1982.

Des arrêts de travail provoqués par des pénuries alimentaires ont été
signalés en Roumanie au cours des dernières années. Ces mouvements n'ont
cependant jamais pris la dimension des grèves polonaises, (ap)

Le PC tchécoslovaque intensifie
ses attaques contre la Pologne
| Suite de la première page

Le chef du PC tchécoslovaque, M.
Gustav Husak, dans un discours de plus
de trois heures devant le congrès, a été
particulièrement sévère à l'égard de la si-
tuation en Pologne. Il a déclaré que les
dirigeants polonais avaient reconnu eux-
mêmes en février que la Pologne se trou-
vait devant une anarchie qui «menace les
fondements du socialisme». Or, a-t-il
poursuivi, l'ordre n'est toujours pas réta-
bli. «Le fait que la crise politique se
poursuive encore et s'intensifie nous
remplit d'autant plus d'appréhension».

M. Brejnev, participant inattendu de

ce congrès, était assis l'air grave derrière
M. Husak pendant que ce dernier parlait
à l'ouverture des travaux. Le président
soviétique doit prendre la parole demain
matin devant le congrès.

NOUVELLES PRESSIONS
SUR VARSOVIE

M. Husak a demandé une réunion de
tous les partis communistes comme celle
tenue à Berlin-Est en 1976. «Il s'est assez
accumulé de problèmes à l'heure actuelle
et il serait utile à notre sens de les exami-
ner ensemble», a-t-il dit.

Le Congrès du PC tchécoslovaque
semble annoncer de nouvelles pressions
sur les dirigeants polonais.

L'agence est-allemande ADN a rap-
porté que les manœuvres du Pacte de
Varsovie se poursuivaient en Pologne et
dans les pays voisins. Elle a précisé que
des exercices de tir avec participation de
l'artillerie et des blindés avaient eu lieu.

Selon une enquête publiée hier par la
Commission intergouvemementale de la
migration, à Genève, près de 1400 réfu-
giés polonais sont arrivés en Autriche
durant les trois premiers mois de l'année,
soit près du triple du chiffre du premier
trimestre de 1980. (ap)
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La crise libanaise pourrait mener
à un conflit israélo-syrien

t Suite de la première page
A ce point de la situation, les observa-

teurs et les diplomates au Liban esti-
ment qu'une confrontation directe entre
Israël et la Syrie n'est pas à exclure. «Il y
a deux aspects inquiétants à cette crise:
l'aspect humanitaire, avec les victimes
civiles, et l'aspect politique, avec la me-
nace d'entraînement d'autres pays dans
le conflit, et donc son élargissement», af-
firme un diplomate occidental.

Beaucoup de choses peuvent dépendre
de la capacité du gouvernement libanais,
composé de 21 ministres représentant
une demi-douzaine de tendances chré-
tiennes ou musulmanes, de résoudre l'as-
pect politique.

EFFORTS DÉSESPÉRÉS
Ces derniers jours, le président (chré-

tien) M. Elias Sarkis et le premier minis-
tre (musulman sunnite) M. Shaffik Waz-
zan ont tenté désespérément d'entrer en
contact avec les différents chefs de fac-
tions, pour éviter au gouvernement
d'éclater et de prendre des mesures ex-
trêmes qui plongeraient le pays dans une
nouvelle guerre civile. Les ministres
chrétiens ont déjà annoncé qu'ils démis-
sionneraient si les Syriens prenaient le
contrôle de Zahle.

ÉCLATEMENT
DU GOUVERNEMENT ?

Le danger, selon les observateurs, ré-
side dans la possibilité d'éclatement du
gouvernement libanais qui pourrait
conduire les Israéliens à assurer effecti-
vement la protection des chrétiens, et

obligerait les Syriens à intervenir à leur
tour pour défendre les Palestiniens et les
Musulmans.

En novembre 1976, l'intervention sy-
rienne avait mis fin à la guerre civile qui
durait depuis 19 mois. Au début, la Syrie
a agi comme protecteur des chrétiens et
a reçu un mandat des 22 membres de la
Ligue arabe pour installer une force de
maintien de la paix. Mais en 1978, les
forces syriennes ont été chassées des zo-
nes chrétiennes, et ont affronté les Pha-
langistes au cours de combats qui ont
fait près de 1200 morts.

Depuis, les Syriens sont stationnés
presque exclusivement dans les zones
musulmanes du pays, et sont devenus les
défenseurs de l'OLP de M. Yasser Ara-
fat. Les chrétiens accusent désormais les
Syriens d'être une armée d'occupation,
la Syrie répliquant que les Phalangistes
complotent avec Israël.

AU BORD DE L'ANARCHIE
Les Syriens ont toujours maintenu

. leurs forces loin de la frontière israélo-li-
banaise, longue d'une centaine de kilo-
mètres. Ils se sont contentés d'affronter
les Israéliens dans les airs, et sont cons-
cients que la balance militaire entre les
deux pays penche nettement en faveur
d'Israël.

Mais les cinq jours de combat qui
viennent de remettre le Liban à feu et à
sang, faisant 150 morts et 500 blessés au
moins, ont propulsé le pays au bord de
l'anarchie et de la guerre civile, qui pour-
raient inciter les deux voisins du sud et
du nord à intervenir.

«Je pense que nous n'avons jamais été
si proches qu'aujourd'hui d'une partition
du Liban», estimait dimanche M. Ghas-
san Tueni, ambassadeur libanais aux
Nations-Unies et directeur du quotidien
indépendant et respecté «An Nahar».

«Invasion par osmose»
Le secrétaire d'Etat US à la défense en Europe

Le secrétaire d'Etat américain à la dé-
fense, M. Caspar Weinberger, arrivé en
Europe pour s'entretenir de la situation
en Pologne avec ses homologues euro-
péens, a estimé hier qu'on pouvait parler
«d'invasion par osmose».

De son côté, la «Pravda» a accusé M.
Weinberger «d'avoir lancé une campagne
dirigée contre l'URSS, la Pologne et les
autres pays membres du Pacte de Varso-
vie». L'organe du PCUS lui a notam-
ment reproché de vouloir alimenter les

tensions internationales en critiquant les
manœuvres «Soyouz 81».

Avant de partir pour Bonn, M. Wein-
berger avait affirmé aux journalistes ve-
nus sur la base aérienne de Cottesmore,
en Angleterre, qu'on pouvait parler
«d'invasion par osmose» à propos de la
présence militaire renforcée de l'URSS
autour de la Pologne et en Pologne.

M. Weinberger est arrivé à Bonn pour
participer à la réunion du groupe de pla-
nification nucléaire de l'OTAN, composé
des ministres de la défense des 13 pays
membres. Le groupe se réunit deux fois
par an afin d'examiner la stratégie nu-
cléaire de l'OTAN, (ap)

Montée de l'extrémisme de droite en RFA

L'accroissement spectaculaire du nom-
bre des organisations d'extrême-droite et
des violences qui leurs sont attribuées
ont conduit le ministre de l'Intérieur, M.
Gerhart Baum, à lancer une mise en
garde contre un retour du «fanatisme»
en Allemagne fédérale.

Dans une interview radiodiffusée, M.
Baum a estimé que «le danger de la
droite» a été longtemps sous-estimé dans
le pays, où il constitue de plus en plus
une menace pour la sécurité publique.
D'après les statistiques établies par son
ministère, on comptait l'année dernière
75 mouvements de droite regroupant
près de 20.000 adhérents, contre 69 orga-
nisations et 17.000 militants en 1979. Le
nombre des actes de violence qui leur
sont attribués est passé dans le même
temps de 97 à 113.

M. Baum a fait état en particulier de
l'attentat à la bombe qui fit 13 morts et
plus de 200 blessés l'automne dernier
lors de la «Fête de la bière». Selon la po-
lice, l'auteur de l'attentat, qui a appara-
ment sauté avec sa bombe, appartenait à
une organisation para-militaire.

Le ministre a fait état également de
1643 «transgressions» de la loi au cours
de l'année dernière, qui concernent no-
tamment le port où la fabrication d'insi-
gne nazis, l'organisation de manifesta-
tions et la diffusion de propagande inter-
dite. Il y a quelques semaines, une vaste
opération de police a permis de saisir des
milliers de publications ainsi que des
bandes magnétiques et des disques, pro-
duits essentiellement aux Etats-Unis et
au Canada, (ap)

Mise en garde d'un ministre

Les troubles ont fait 11 morts
Dans la province yougoslave de Kosovo

Un haut responsable communiste a
confirmé hier que onze personnes
avaient trouvé la mort au cours des ma-
nifestations récentes dans la province
autonome de Kosovo, près de l'Albanie.

M. Stane Dolanc, membre du presi-
dium du PC yougoslave, a précisé au
cours d'une conférence de presse que les
morts étaient deux policiers, quatre
«manifestants» et cinq «civils». M. Do-
lanc a déclaré que les manifestations
avaient «surpris par leur brutalité» et
qu'elles étaient «bien organisées», en ac-
cusant certaines «influences étrangères».
Vingt-deux personnes ont été arrêtées et
un certain nombre d'autres appréhen-
dées puis relâchées.

Parmi les manifestants tués figurent
au moins un Yougoslave qui a vécu à
l'étranger, a-t-il ajouté, à l'appui de sa
dénonciation d'une influence étrangère.
Il a également confirmé que des unités
de l'armée yougoslave et de la police pa-
ramilitaire d'autres régions du pays
avaient été dépêchées sur place.

L'interdiction des réunions publiques
et le couvre-feu restent en vigueur et au-
cun étranger ne pourra pénétrer dans la

province jusqu'à ce que la vie «soit tout
à fait normalisée», a-t-il ajouté sans
écarter la possibilité d'autres troubles.

«Nous sommes résolus à normaliser la
vie à Kosovo par des moyens politiques,
mais si cela s'avère nécessaire, nous
n'éviterons pas d'autres mesures comme
nous ne les avons pas évitées par le
passé», (ap)

UN ÉVÉNEMENT PAR JOUR

L'Europe de l'Est est en ébulli-
tion.

Au centre des débats: la Polo-
gne, bien sûr. Mais, momentané-
ment, les regards ne convergent
plus uniquement sur Varsovie,
Gdansk ou encore Bydgoszcz.

C'est vers Prague où se dé-
roule — en présence de M. Brej-
nev — le congrès du parti commu-
niste tchécoslovaque que s'est
tournée d'abord l'attention des
observateurs. D'abord, mais pas
seulement.

Un œil reste attentivement
posé sur le centre de l'Allemagne
de l'Est où, contre toute attente,
les manœuvres des troupes du
Pacte de Varsovie se poursuivent
et semblent même s'intensifier.
On a observé hier une importante
concentration de troupes et de
matériel qui semble indiquer une
escalade dans les préparatifs.

Enfin, on n'oubliera pas de res-
ter attentifs à ce qui résultera du
congrès des syndicats roumains
qui s'est ouvert hier à Bucarest.
Ce qui, l'an dernier encore aurait
certainement passé inaperçu
prend dans le contexte actuel une
importance toute particulière.
Ceci surtout quand on apprend
que parmi les «thèses préparatoi-
res» à ce congrès figurent certai-
nes critiques à ('encontre des re-
présentants syndicaux et deman-
dent un renforcement du rôle des
syndicats. Voilà qui par les temps
qui courent n'est certes pas des
plus original.

Il y a deux ans, en mars 1979,
un syndicat libre, à l'image de
«Solidarité» avait été créé en
Roumanie sous l'impulsion de
l'écrivain Paul Goma. Un mois
plus tard, deux autres fondateurs
de ce syndicat étaient arrêtés et
emprisonnés. L'expérience a donc
été par trop éphémère pour que
l'on ait eu le temps de vraiment
se rendre compte de l'impact
d'une telle initiative sur les tra-
vailleurs roumains.

De plus, à la différence de
«Solidarité», les têtes pensantes
étaient en grande majorité des in-
tellectuels. Ce qui n'est la plupart
du temps pas un atout.

Hier, devant le congrès le pré-
sident Ceaucescu a annoncé offi-
ciellement que des mesures se-
raient prises pour renforcer le
rôle des syndicats, mais, a-t-il
précisé «sans en modifier le
rôle». Dans le cas particulier, la
précision prend plus d'importance
que les mesures prises.

Dans le même ordre d'idée, il
s'est prononcé en faveur d'une
réduction de l'horaire de travail,
sans oublier d'ajouter que l'aug-
mentation de la productivité était
une nécessité. On voit que le pré-
sident roumain ne manque pas
parfois d'un certain sens de l'hu-
mour. Une humour qui d'ailleurs
ne doit pas tellement faire rire les
travailleurs roumains.

Mais n'est-ce pas une cons-
tante de la politique de M. Ceau-
cescu que de soigner une popula-
rité qui ne peut être perçue
qu'une fois les frontières de son
pays franchies ?

Et pendant ce temps à Prague,
MM. Brejnev et Husak continue-
ront de se pencher sur le sort de
la Pologne. C'est un sujet en ef-
fet beaucoup plus préoccupant.

Claude-André JOLY

Un humour particulier

Au Vatican

Le pape Jean Paul II a reçu hier 39 re-
présentants des employés laïcs au Vati-
can, qui ont réclamé des augmentations
de salaire et une réduction du temps de
travail, a-t-on appris de sources proches
du Vatican.

Les délégués, qui sont à la tête de l'As-
sociation des travailleurs laïcs du Vati-
can représentant 1500 employés, ont an-
nulé une manifestation après que le Pape
eut accepté de les recevoir. Cette associa-
tion sert en fait de syndicat.

Les responsables avaient menacé le 19
mars de défiler . «dans l'ordre et le si-
lence» à travers la cité pontificale si
leurs revendications n'étaient pas satis-
faites, (ap)

Conflit social

Durant le cours de cette année

Le président Leonid Brejnev a déclaré
à des responsables ouest-allemands qu'il
souhaitait se rendre en visite officielle à
Bonn cette année, a annoncé hier le
porte-parole du gouvernement allemand.

M. Kurt Becker a précisé que le prési-
dent Brejnev avait fait part de ce sou-
hait au ministre ouest-allemand des Af-
faires étrangères, M. Genscher, lors de la
visite de trois jours que ce dernier a ef-
fectué la semaine dernière dans la capi-
tale soviétique.

Le chancelier Helmut Schmidt avait
invité M. Brejnev à se rendre à Bonn lors
de son voyage en URSS en juin dernier.

M. Becker a précisé qu'aucune date
n'avait été fixée, mais a ajouté que ce
voyage aurait «probablement lieu»
avant la fin de l'année.

Selon des responsables ouest-alle-
mands, le gouvernement de Bonn consul-
terait ses alliés avant de fixer une date.

Parallèlement d après le journal
«Frankfurter Rundschau», le président
Brejnev aurait fait savoir qu'il souhai-
tait se rendre également en France.

Le président Brejnev s'est déjà rendu
en Allemagne fédérale en 1973 et 1978. Il
aurait exprimé son désir de se rendre
également à Paris si son nouveau dépla-
cement en Allemagne prenait corps, (ap)

M. Brejnev désire se rendre à Bonn

• ROME. - M. Habib Chatti, secré-
taire général de la Conférence islamique,
a affirmé que le Pape avait réagi avec
sympathie à l'appel qui lui a été lancé
concernant la question de l'Etat palesti-
nien.
• BRUXELLES. - La Confédération

européenne des syndicats a vigoureuse-
ment condamné à Bruxelles l'appel des
ministres des finances de la Commu-
nauté européenne pour des restrictions
salariales et «l'attaque masquée des dis-
positifs d'indexation des salaires».

• AMMAN. - Le secrétaire d'Etat
américain, M. Alexander Haig, est arrivé
à Amman, troisième étape de sa tournée
au Proche-Orient, où il a rencontré le roi
Hussein de Jordanie.
• WASHINGTON. - L'archevêque

intérimaire de San Salvador, Mgr Arturo
Rivera y Damas, a appelé les Etats-Unis
à suspendre leur aide militaire au Salva-
dor et invité Cuba et le Nicaragua à ces-
ser leurs envois d'armes aux rebelles, au
cours d'un petit déjeuner avec la presse à
Washington.

Actualité suisse

Dansje canton de Vaud
Ecrasé par une presse

Un machiniste de 57 ans, M. Ro-
land Bourgeois, domicilié à Yens, au-
dessus de Morges, a trouvé la mort
hier après-midi à la suite d'un acci-
dent de travail survenu à Ecublens
dans une entreprise de récupération
industrielle.

La victime était occupée à débour-
rer une presse à papier lorsque la
machine s'est mise en marche pour
une raison encore inconnue. Ecrasé
par la presse, M. Bourgeois est dé-
cédé durant son transport à l'hôpital.

(ats)

Prévisions météorologiques
Le temps sera assez ensoleillé. En

plaine la brume subsistera. La tempéra-
ture sera comprise entre 14 et 19 degrés
l'après-midi. Limite de zéro degré vers
2800 m. Vents faibles en plaine, modérés
du sud-ouest en altitude.

Niveau du lac de Neuchâtel
Hier à 6 h. 30: 429,63.

Niveau du Doubs
(lac des Brenets)

Vendredi à 17 h.: 751,80.
Hier lundi à 17 h.: 751,50.

En Belgique

Le roi Baudoin a reconduit hier un
gouvernement identique au précédent —
à une exception près - composé de so-
ciaux-chrétiens et de socialistes. Le gou-
vernement qui à prêté serment est dirigé
par M. Mark Eyskens, qui était ministre
des Finances au sein du gouvernement
de M. Wilfried Martens.

La formation de la nouvelle équipe est
intervenu quelques heures après que le
nouveau premier ministre eut obtenu
l'accord des sociaux-chrétiens et des so-
cialistes flamands et francophones pour
une série de mesures économiques, ce qui
a surpris dans un pays où les crises gou-
vernementales ont la réputation de du-
rer des semaines, sinon des mois. Le gou-
vernement Eyskens est le cinquième de-
puis le mois d'avril 1979.

L'équipe de M. Martens avait démis-
sionné la semaine dernière, confrontée à

une proposition de bloquer les salaires
jusqu'à l'année prochaine.

Hier soir, on ignorait encore le détail
des mesures économiques envisagées,
mais il semble cependant qu'elles pré-
voient notamment des consultations en-
tre le gouvernement et les syndicats
pour toute éventuelle modification du
système d'indexation des salaires.

Selon des sources proches des milieux
politiques, le nouveau gouvernement a
également l'intention d'avoir des entre-
tiens avec les dirigeants de l'industrie,
pour réduire les dépenses sociales et ob-
tenir une amélioration de la producti-
vité.

Comme son prédécesseur, le nouveau
gouvernement dispose d'une confortable
majorité dans les deux Chambres, avec
140 des 212 sièges à la Chambre basse, et
126 des 181 sièges du Sénat, (ap)

Crise gouvernementale surmontée

Bâle-Campagne

Le meurtrier de Patricia Rytz,
figée de 19 ans, a avoué. Il s'agit d'un
adolescent de 17 ans qui a assassiné
la jeune fille à Sissach parce qu'elle
se refusait à lui.

Un communiqué de la police canto-
nale bâloise, publié hier, retrace le
déroulement du drame. Patricia Rytz
avait suivi le jeune homme qu'elle
venait de rencontrer chez lui où ils
se livrèrent à un petit flirt poussé,
mais quand il voulut passer à l'acte
elle refusa. Son partenaire, pris de
boisson, entra dans une rage folle et
lui planta un couteau de cuisine dans
la poitrine. Il nettoya ensuite l'arme
et traîna la victime inconsciente
dans le corridor. Là, il lui asséna de
violents coups de pied sur la tête.
Comme il ne trouvait plus les clés
de l'appartement, le meurtrier
s'échappa par la fenêtre et se blessa
légèrement II est en prison, (ats)

Un meurtrier avoue


